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TOME SECOND. 


DELICES 


GRAN D 


BRETAGN B, 


& de 


LIRLANDE; 


Où font exaflement décrites 

Les Antiquitez, les Provinces, lès Villes, tes 
Bourgs, les Montagnes, les Rivieres, les Ports 
de Mer, les Bains, les Forteréfies,, Abbaies, 
Es] ifes | و‎ Academies, Colleges ; Bibliothe- 
gues, Palais; Les principales Maitons. de 
‘Campagne & ‘autres beaux Edifices des Fa- 

‘milles 1۱1011۲ و6‎ avec leurs Armoiries, &c: 
La Religion , les mœurs des habitans , le: urs jenž, leurs 

divértiffemens, er géné éralerment tout ce-quil y 

a de plus conjider able à remarquer و‎ 


Par JAMES BEEVERELL, 4. M. 


Le tout enrichi de-très-belles figures, & 
Cartes Géographiques و‎ deffinées 
112۴-165 ` 
T OM BSE C-0 ND, 

Dont le contenu eff à la page fuivante. 
Nouvelle Edition, retranchée; éorrigée & 
augmentée, 

GE 5x4 «© 


Cain? Caen 


Be 
A LEIDE 
Chea PIERRE VANDER As, 


MDCCXXYVII, 


| ۳۳ 
۸۵0505۷7 Z مب‎ 

۳۳ 

WISNYD 3 


TOME SECOND, 


Qui comprend les Provinces de Cumbere 
land و‎ de Weftmorland, de Lancafier و‎ 
de Chefler, de Darby, de Nottingham, 
de Leycefter و‎ de Stafford, de Shrewsbu- 
ry, la Principauté de Galles, qui con- 
tient les Provinces de Flint, de Den- 
bish, de Caernarvon و‎ de Merioneth و‎ de 
Montgommery, de Radnor, de Cardigan, 
de Pembrok, de Caermarden, de Breknok, 
de Glamorgan, de Monmouth, & de He- 
reford, deWorcefer, de Warwick, de 
Northamton, de Rutland, de Bedford, 

“de Hartford, de Buckingham, & les 


Tles voifines. 
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TOME SECOND. 


| La Province dé CVMBERLAN D. 


WP RES avoir parcouru les 
Provinces de la partie de 
PES, nous reprenons le 
LES Ve chemin de l'intérieur du 
لوب‎ Royaume, & nous entrons 
dans چا‎ Province de. Cumberland, quife 
préfente la prémiére. A POuef elle 
fait face à l'Océan Occidental, autre- 
ment la mer d’/riande: au Nord-Oueft 
ellea le Royaume 0 Ecofe, dont elle eft 
féparée en partie par la riviére de Kircke 
fop :au Nord-Eft Ka PE elle confine 
à la Province. de Northumberland ; X 
au Sud-Oueit, à celles de Wh eftuorland 
& de Lancaftte, “Sa ‘figure, aproche de 
celle d’un quarré- one »ctendn du Nord, 
1011, T ER 


280 Les DELICES Cumberland. 
Eft au Sud-Oueft,, & dont une pointe 
eft au Midi: {a longueur eft d’environ 
foixante milles, & dans fa plus grande 
largeur elle en a environ trenté-cing, & 
168 milles de circuit., Elle contient un 
million & 40. mille Arpens de terre, 
& quatorze mille huit cents vint ¢ing 
maifons; entre lesquelles il y a plufieurs 
Chateaux, & belles Maifons de cam- 
pagne; come Huitons-Halla M. Fletcher 
Baronnet. On y compte quatorzevilles 
oubourgs amarché, & cinquante-huit 
Eglies Paroifliales. Ces villes & Bourgs 
font Carlifle, Cockermouth, Whitehaven, 
Kefwick, Penrith, Brampton, Holm, 
Eggermont, ou Egremond, Alfton-Moor, 
Freby, Kirck-Ofwald, Longtown. Raven- 
glas, & Wigton. 126 665 14 Places, il 
n’y a que les deux prémiéres, qui aient 
droit de deputer au Parlement. On 
croid que cette Province porte le nom 
de Cumberland, à caufe des habitans an>» 
ciens, qui 6۲0160۲ Bretons, & qui s’y 
maintinrent long-tems contre les Sa- 
xons: les Bretons 16 nomment eux-mé- 
mes Kumri& Cambri dans leur Langue. 
Du côté que la Province de Camber- 
land confine à l’Ecoffe, elle eft bornée 
en partie par la riviére de Kirck/op & en 
par- 
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Gillés-land. DE L'ANGLÉTERRE. 28r 
partie ‘par celle d’Esk , qui reçoit la 
prémiére: aux -frontiéres d’Ecofe y & 
tombe dans le Golfe: de Solway. Un 
peu au deffus de Vembouchure de 
VEsk,eft un petit-hameau nommé Net- 
Derby où Von wait tant de mazures, & 
de fi beaux reftes de batimens anciens, 
& de monumens magnifiques, qu’il eft 
diféde juger que la ville 4 étoit 
en cet-endroir-là, d'autant plus que le 
nom dela riviére s’y raporte. Om y a 
trouvé entr’autres l'{nfcription fuivan- 
te à l'honneur de’ Empereur Adrien: 
IMP. CAES. TRA. 
HADRIANO 
AVG. 

۱ LEG. IL. AVG: F. 

A l'Orient de l Eskeft une autre rivié- 
re nommée Levens, compofée de deux 
ruiffeaux, dont: l’une eft apèlé Black- 
Leven, ( Leven Noir) & Vautre Ahit- 
Leven, ( Leven Blanc) qui fortent du 
Nord de la Province. Le Leven fejette 
aufi dans le Golfe de Solway; fe joig- 
nant a)£sk dans.fon:embouchure. En- 
tre les deux riviéres de Kircksop & de 
Leven eft un petit Pais, avec titre de 
Baronic, nommé Gilsland, ou Gilles- 
land; {oit que ce nom lui vienne du 


T% grand 


385 رات‎ DEnféEs: Bramptoi) 
grand nombre dé torrens (en laLangue 
du pais Gilles) “dontiileftrarrofé 1 toit 
quil lé tienne d’un Galles ou Gi/heitqui 
én Fété Seigneur: ils'étend affez avant 
‘aa Midi: Plus loin à l'Oriention réné 
contre lariviéred’/#1bings qui prend fa 
fource au Nord:Eft de la Province; aux 
fronriéres de Northumberland y & ayant 
coulé: pendant quelqueptems:au Suds 
Ofef j en reçoit une: 6 nommée 
Cambeck.... Près: dé: la jonétiom'dences 
deux rivicres,” à POrnent; eft uh petit 
bours\nommé, Brampton, refte de lani 
cienne Bremeturacum, a mille pas de la 
Muraille Rossaine.' “Entre Brampton & 
une autre petite Place, nommée Ca- 
fle-fleed و‎ on a’ trouve uné tresgrande 


"quantité de moniment anbiensÿ: did- 


fcriprions, & d'autels érigez مه‎ 
neur des Dieux ou:des: ‘Empereurs.’ En 
patticulier la petite rivière de Geir, qui 
coule pres de Brampton, ett bordée d'un 
grand! socher 6 Helbeck و‎ où of 
Jit quelques Anfcriprions, écrites en cas 
ractéresalfez mauvais.entr'autres celles 
Sb: q 
VEXIL. LEG: HeAVG. OF. APR. 
۱ SVB-AGRICOLA &c:: 
Un ‘peu plus هب۱۸ ی‎ tombe. dans 
A. 


Penrith. DEL’ ANGLETERRE. 8 
l'Eden, près de: Farwioks La riviére 
d’/rthing après avoit: coulé::un peu le 
Jong. dés frontiéres de! Norfhumberland, 
tourne au Sud- Oueft, 66 rencontre-la 
Muraille: Romaine, «qu’elle cpafle fous 
une oùuertyre voutée, qu’on lui a faite. 
C'el là que laMuraille, dont pai par- 
16 ciideflus:;::joint les deux: Provinces 
dimittophes; : &: s'érend: àP Occident 
de J’Zrthing du Nord+Oaeft-au Sud-Eft 
jusqu’à la riviére d’ Eden, dans le voifi- | 
Mage de Carliles Al yale:long de cette 
Muraille; &:tout:à l entour 6۶ 
deux cotez,:.divers*petits Chateaux’, 
Forts, ow retrenchemens anciens, que 
les Romains:y avoient faits, tout de mô- 
‘me que: dans la Province de: Northum- 
berland ^ moisi ce ne feroit jamais fait, 
fi j'en vouloisun peu parlerian long. Il 
fuffic de marquer les principaux, lors- 

qu'ils fe préfentent fur mon chemin. 
La riviére d? Edeg 3i anciennement Æ 
tuna, fort dela Province de 7776/1 20۳ 
Jandy & entrant dans le Comté de Cum» 
berland, elle reçoit la :riviére d’Eimor. 
Celle-ci prend {a fource vers le milieu 
de la bande Orientale: de'la Province, 
aux. frontiéres de Weftmorland, forme 
@abord un:Lac ; de quatre à cing mil- 
je les 


284 Les DELIcEs Penrith. 
Jes de longueur, nommé Ulles, ou Ul fe, 
gui nourrit une efpece particulière de 
poiffon و‎ fort delicat nommé Charr. 
Enfaite fe: reflerrant dans : fon ht, 
fous le nom d’ Eimot, elle fait: la fépa- 
ation des deux Provinces, coulant du 
Sud au Nord, à la renconire de l’ Eden. 
-Mais avant que de le joindre, elle re- 
.Goit-une petite riviére nommée Loder, 
‘dans un endroit où l’on voit un rempart 
rond, que les habitans apélent la Table 
@ Arthur: Four près de là eft Penrith, 
-dont le nomen Langue Bretonne ou 
Galloife fignifie une Colline rouge, parce 
guc le terrain de ces endroits-là eft rou- 
ge. Penrith eft un joli bourg, orné 
d’une aflez belle Eglife, d’une belle pla- 
_ce de marché, & d’un beau Chateau, 
bâti fous Je regne d’ Henri AV: des dé- 
bris d’un vieux ouvrage des Romains, 
nommé Maburg... Dans le voifinage de 
£e-bourg ۱۵ ۲۱۲۵۲۲۵۰ Îles-ruines d’une 
ville ancienne, que les habitans apelent 
Ja Vieille. Penrithy ce qui:fait yuger que 
e’eft celle Gu’on connoiffoit dans l'An- 
riquité fousle nom de Petriane, àcau- 
fe d’un Efcadron de Cavalerie, qu’on y 
tenoit, & qu’on apeloit Ala Petriana. 
On y a trouvé plufeurs Anfcriptions و‎ 

dont 


Salkeld DpE.L’'ANGLETERRE. 
„dont je raporterai une, où l’on: trouve 
le nom de cet Efcadron: 


GADVNO 
A VELP. LRAT, 
*EM. AL, PETR. 

MARTIVS 
KT D On 
* EMERIT. ALA PETRIANÆ. 
Il ne faut pas oublier que Pearith eft fur 
la grande route de Londres à Carlile, ée 
loignée de la derniére, de dix-neuf mil- 
les. IP Eden aiant reçu l Eimot pafle à 
deux petites Places, nommées Sa/keid. 
Près de la plus petite des deux, onvoit 
loixante & dix-fept gros quartiers de 
pierre, de dix piez de haut chacun, dif- 
pofez en rond, & formant enfembieun 
cercle, dont l’entrée eft bordée d’une 
pierre qui paroit par deffus les autres, 
élevée de quinze piez. Au milieu de ۰ 
ce cercle on voit deux monceaux de 
pierre, qui couvrent, dit-on, les corps 
de plufieurs foldats tuez: & l’on peut 
juger que ces mafles fi prodigicufes de 
pierre ont éré élevées pour fervir d € 
monument de quelque victoire bien im- 
portante, 
De la Eden, coulant toujours au 
Nord- 


286 LEs DELICES Warwick 
Nord-Ouett, arrive à Warwick, vis- 
à-vis duquel il reçoit ۱۶۶/۵۵۰  War- 
wick n’a riende-confdérable qu’un beau 
pontde pierre, & quelques reftesd’An- 
tiquité. On croid, qu’il eft. l'ancienne 
Virofidum. Tl ne faut pas confondre ce 
bourg avec la ville de Warwick, Capi- 
tale d’une Province du méme nom, Plus 
avant eit le Chateau de Linffock, dont 
le nom eft corrompu de l’ancien Okna- 
tam. De là l’ Eden palle à 


CAR: Lod, DIE 
ce eft une ville confidérable 


par fon antiquité, aufli bien que 

par le prémier rang, qu’elle-tient dan 
la Province. Du tems des Romainsel- 
le portoit le nom de Luguballia, & Lu- 
gu-vallum, ce qui fignifie, une Tour pro- 
che de la muraille. Les Bretons ou Gal- 
lois l’apèlent Caer- Lualid, ou Gaer-Luell, 
d’où s’eft formé le nom de Caer-leol, & 
enfin celui de Carlile. Cette ville eft paf- 
faiblement grande, dans une agréable fi- 
tuation, à deux cents trente-cinq mile 
les de Londres, au bord Méridional de 
l'Edens fermée'de bonnes murailles, SC 
défendue par un Chateau, & par une 
Citadelle. Le Château eft à l’extré- 
mi- 


Carlile. pg L'ANGLETERRE. 287 
mité Occidentale, & la Citadelle acel- 
le de l'Orient. Le prémier a été bâti 
Par les foins du Roi Guillaume 16 Roux, 
& réparé par Richard III. La Citadel- 
lea été conftruire par Henri VII. & for- 
tifiée de divers ouvrages. Au milieu de la 
villeeft l Eglife Cathédrale, qui paroit a- 
Voir été bâtie à diverfes reprifes, enfor- 
te que les ouvrages les plus nouveaux y 
font les plus beaux & les mieux enten- 
dus. Carlile s’éroit affez bien foutenue, 
non-obftant les défolations caufées par 
les Pies, les Ecoffois & les Saxons, 
mais elle ne put rétiltera la fureur des 
Danois, & elle fur enfevelie dans fes 
ruines , l’efpace de deux cens ans. Le 
Roi Guillaume le Roux la rebatit, la 
Peupla d’ Anglois tirez du Midi del’ دور‎ 
gleterre, en fitune Place forte: & PAn 
1133. l’on y érigea un Evêché fuñra. 
Sant d'York. Lors qu’on creufoit les 
fondemens pour la rebâtir, on y trouva 
Un vieux ouvrage des Romains, tout fait 
Cn voüre, qui avoit point éié endom- 
Mage du feu; au frontifpice duquel on 
Voioit certe Infcription, MARIL VI- 
CTORIAE, ou, comme d’autresont 
lû, MARTI VICTOR: On y a 
vu aufi deux Infcriptions Romaines , 

Tom. 11. V dont 


258 Les 1( 8 ۲, ۲ 6 6 Carlile. 
dont je raporterai feulement la fuivan- 
te, qu’on a trouvée jointe avec lafi- 
gure d’une Cavalier armé, la lance à la 
main : 


DITS. MANIBV 
S. MARCI. 1 
AVGVSTINIANI. TVM. FA 
CIENDVM. CVRAVIT 
AFEL. AMMILLVSIMA 
CONIVX. KARISS. 

Carlile s'eft fi bien relevée de fes rui- 
nes, qu’elle eft l’une des plus bel- 
Jes, des plus marchandes, des plus peu- 
plées, & des plus riches du Royaume. 
Elle eft bordée de deux riviéres, qui fe 
jettent dans l’£den, tout près de fes mu- 
railles, le Petterel/ ou Petterilàl'Orienr, 
& la Cauda à l'Occident. Le Petterell 
۳2/16 à côté de Penrith, traverfe la fo- 
rêt nommée Jnglewood, & arrive àP E- 
den fans rien voir de fort remarquable. 
La Cauda prend fa fource dans le cœur 
de la Province, & pañle à Caudebeck, 
ou Caldebeck, (Riviére froide) où il y 
a des mines de cuivre. De là elle lave 
les murailles du Chateau de Ro/e-Caflle, 
fitué dans l’endroit où étoit ancienne- 
ment Congavata gardée par une Cohor- 
te. Au refte les Seigneurs, qui portent 

le 


Coudebeck. HE L’ANGLETERRE. 289 
le titre de Comtes de Carlile , font de 
la Maifon des Howards. — 
ما‎ Eden aiant regu ces deux riviéres, 
le Perterell, & la Cauda, va fe jetter à 
deux ou trois milles de là dans l'Océan, 
& rencontre un Golfe fort couvert de 
bancs de fable, qu’on nomme le Golfe 
de Solway, apèlé par les Romains, irii- 
ne Æjfiuarium. Ce Golfe, qui {ert de 
féparation entre l Angleterre & V و۵‎ 
avoit été autrefois bordé d’une murail- 
le depuis fon iffue vers la pointe de But- 
neffe, le long du rivage jusques prés de 
Carlile; & lorsque la mer eft bafle onen 
Voit encore les fondemens & quelques 
mazures. Le Golfe de Solway paroif> 
foit allez propre pour arrêter les Pi@es 
& les Eroffois, dans toute fa longucur, 
gui eft d'environ huit milles; mais les 
Romains avoient fans doute remarqué 
que quand la marée eft baffe, l’eau y eft 
fi peu profonde, que desennemis & des 
voleurs peuvent aifément la paffer: cela 
les fit réfoudre à pouffer leur muraille 
tout du long jusqu’à l'Orient. Lacho» 
fe étoit encore plus néceffaire alors و‎ 
Puisqu’on juge que depuis leur tems lé 
Golfe s’eft élargi, & que les eaux ont 
emporté de la terre, deforte que T 
Z € 


290 Les DEcrces Solway: 


le reflux eft venu, les vents découvrent 
quelquefois des racines d’arbres, enter- 
rées, fort loin du bord. On décou- 
vre 2۱2111 dans cesquartiers- là des troncs 
d'arbres, qui ont été long-tems en- 
fouis en terre, fans que l’on fachecom- 
ment ils ont été portez là-dedans. On 
pourroit croire que cela a été caufé par 
quelque grande inondation : mais de 
favoir fi cette inondation a été quelque 
autre que celle du Déluge univerfel و‎ 
celt ce qu'il ظ‎ pas ailé de dévermi- 
ner. Les endroits, fous lesquels cesar- 
bres fe trouvent, font d'ordinaire fecs, 
& la rofée y difparoit d’abord; c’eft à 
cette marque qu'on les connoit. 

Sur la pointe de terre, qui eft à Pif- 
fue du Golfe, on voit une petite Pla- 
ce, nommée Balnefe, qui n’eft au- 
jourd’hui qu un village, mais qui au- 
trefois a été une ville, que les Romains 
apcloient Blatum- Bulsium, peut être du 
mot Gaulois, Bulch, qui fignifie une fè- 
paration. Il s’y trouve encore les vetti- 
ges des 9 quelques pans de vieilles 
murailles, & Pon dit qu’il y avoit un 
chemin Paré و‎ de 12 le long du riva- 
ge au Midi, jusqu'à Æ/neborrow: il y 


avoit aufh un port, que l'Océan acom- 
blé 
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blé avec le tems, par le fable que les 
vents y ont jecté. C’eft la tout con- 
tre qu’étoit la tête de la Muraille Ro- 
maine. 

Paffant de la au Midi, le long des 
côtes, on trouve bien-rôt une petite 
Baye, large d’environ deux milles “Sea 
entrée, & de quatre dans le fond: 
eftime que c’eft ce que ۵ pele 
Moricambe, de deux mots Bretons qui 
ficnifient une Mer courbe. On voit entrer 
dans cette Baye, une petite riviére nom- 
méeW aver, groffie des eaux d’un ruiffeay 
20016 Wiza, à la fource duquel paroil- 
fent les ruines d’une ville antique, àla- 
quelle les habitans donnent le nom de 
Carlile Vieille, Old-Carlile. Cette vil- 
le, dont on ne trouve plus que de dé- 
plorables mazures, paroit avoir été fort 
confidérable & Camden croit que c’eft 
la Place marquée dans ۲۸۸۵۲۵۸۲۵ PF An- 
tonin {ous le nom de Cafra Explorato- 
rum. Quoiqu'il en foit, on y a déter- 
ré une infinité de beaux monumens do 
fon ancienne fplendeur, un trés-grand 
nombre de figures d'hommes, d’aigles, 
de lions, & de ftatues a cheval & au- 
tres; des autels, avec des Infcriptions, 
& des figures en relief; enfin une co- 


V 3 lon- 
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lonne d’une pierre brute, avec l’In« 
{cription fuivante à l’honneur de Ent. 
pereur Philippe, & de fon fils Philippe, 
qui portoit le titre de Cé/ar: 

IMP. CABS. 

M. IVL. 
PHILIPPO 
PIO. FELI 
CI. 
AVG. 
ET M. IVL. PHI 

۱ 1/۱۳۳۵, NOBILIS 

SIMO CAES 

FR; PEO. 

Comme ce Prince a été Conful avec 
fon fils l'An 247. de J. C. & PAn 248. 
il faut que cette Infcription ait été fai- 
te en l'une ou Fautre de ces deux an~ 
nées, On peut croire que les Romains 
avoient là une forte Place, & en effet 
elle étoit dans une fituation fort avan 
tageufe, fur une colline élevée, d’où 
Pon peut découvrir aifément tout le 
pais d’alentcur. Je groflirois inutile- 
ment mon Livre, fi je voulois mettre 
ici toutes les Infcriptions qu’on y adé- 
terrées: on peut les‘voir dans Camden. Je 
me contenterai d'en raporter encore Us 


ne, faite à Phonneur de [ Empereur Gor- 
dien 


Old-Carlile, DE L ANGLETERRE. 293 
dien & de l’Imperatrice Sabinie {a fem- 
me; par un Efcadron de Cavalerie, nom- 
mé dla Augufla Gordia, qui avoit fon 
Quartier dans cet endroit-la: 
I. O: M. | 
PRO. SALVTE. IMPERATORIS 
M. ANTONI, GORDIANI. P.F. 
INVICTI. AVG. ET SABINIAE TR. 
IAE TRANQVILE CONIVGI EIVS. 
TO 
TAQVE. DOMV. DIVIN. EORVM. A 
LA AVG. GORDIA. OB. VIRTVTEM 
تخس‎ gs ود‎ POSVIT.CVI PRAE- 
AEMILIVS CRISPINVS PRAEF. 
EQQ. NATVS. IN. PRO. AFRICA. DE 
TVIDRO. SVB. CVRA. NONNII PH. . 
LIPPI LEG. AVG. PROPRETO.... 
ATTICO ET PRETEXTATO. 
COSS, 
IJ paroit par les Confuls marquez dans 
cette Infcription, qu’elle fut faite PAn 
242. de J. C. deux ans avant que Gor- 
dien eut été affafliné par Philippe, qui 
lui ravit la vie avec l’Empire. 
ELNEBORR ) ۰ 
| سم ی‎ le long des côtes on 
arrive à l'embouchure de la rivié- 


V 4 d’ÆZ« 


294 Ls 1( 5۲, 1 5 Elneborrows 
d’ Eine, qui fe jette dans l'Océan, a- 
près avoir paflé entre Birthy & Dere- 
bam. Cette riviére, que les Latins a. 

elent Elenus و‎ n’a pas un cours bien 
i elle prend fa fource au cœur de 
Ja Province, tout près des mines Cag» 
debeck, dont j'ai parlé ci-deffus. Elle 
pale d’abord à Zerby و‎ bourg ancien, 
nommé autrefois 206/4: de là coulant 
droit à l'Occident, elle mouille à fon 
embouchure les reftes d’une ville ancien- 
ne, à laquelle les habitans donnent le 
nom d’Eineborrow. © Ce ne font plus 
en effet que les ruines d’une ville, qui 
étoit firuée avantageufement au bord de 
12 mer, avec un petit port commode. 
On ya déterré tous les monumens, qu’on 
trouve d’ordinaire dans les lieux quiont 
été habitez & défendus avec foin par 
les Romains, comme des fouterrains, 
des remparts élevez, des foflez, des In- 
{criptions, des ftatues & diverfes autres 
antiquailles. La plus confidérable de 
toutes eft Autel worif. il eft quarré, 
de cinq piez de haut, conftruit d’une 
pierre rougeatre, & orné de très-belles 
figures, avec deux Infcriptions à ces 
deux cotez. A l’un des deux on voit 
deux Soleils ayec l’Infcriprion sr سید‎ 
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GENIO. LOCI 
FORTVNAE. RE 
DVCI. ROMAE 
AETERNAE, ET 
FATO. BONO. 
G. CORNELIVS 
PEREGRINVS 
TRIB. COHORT. 
EX. PROVINCIA 
MAVR. CAES. 
DOMOS ET*EDS 
DECVR. SEY 


De Pautre côté on voit des inftrumens 
de facrifice en relief, au deflous de cet- 
te Infcription , Volantit Vivas: aux 
deux autres côtez on voit de même quel- - 
Ques figures, aufi en relief. On peut 
Voir dans Camden les: figures, & les In- 
{criptions dedivers autres autels, qu’on 
a déterrez dans le même lieu; dont Pu- 
ne nous aprend qu’on y adoroit un Dieu 
nommé Belatucadre, & une autre, qu’il 
y avoit la une Cohorte de Dalmates en 
Quartier: une autre, où l’on voit deux 
Genies ailez, qui tiennent une Couronne 
de fleurs, avec ces mots VICTORIÆ 
AVGG. DD. N. N. c’eft-à-dire, Do- 
minorum Nofirorum, ۱ 

۷ P A- 
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PAPE-CAST LE. 
, deux millesde la, tirant al’Orient, 
. on voit les débris d’un vieux Cha- 
teau, nomme Pape-Cafile, ce qui fi- 
gnifie Château de Prétre en langue An- 
glo-Saxonne. : Il paroit être ancien, & 
lon y a trouvé divers monumens, en- 
tr’autres un vafe fingulier , creux, fait 
d’une certaine pierre d’une couleur de 
vert obfcur, orné de petites figures fort 
bien travaillées, & dont ona fait un 
batifière. Mais ce qu’il y a de plus re- 
marquable eft une Infcription de trois 
lignes, en caraétères barbares & incon- 
nus, d’où l’on ne peut tirer aucune lu- 
miére, finon qu’à en juger par les croix 
won y voit, on peut penfer qu’elle a 

été faite par des Chrétiens. 

A un mille ou deux de Pape-Cafile 
on rencontre une riviére nommée Dar- 
went, qu'il ne faut pas confondre avec 
le Derwent, que nous avons décrit dans 
la Province d’ Jork- Le Darwent, dont 
je parle ici, prend fa fource vers le Mi- 
di la Province, dans la Vallée de Bor- 
ro-dale و‎ coule entre de hautes monta- 
gnes nommées Darwentfels, quirenfer- 


ment, fur-tout près de Newland, de 
ri- 
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riches mines de cuivre, où l’on trouve 
auffi quelque peu d’or & d'argent. Ces 
mines avoient été connues du tems 
d Henri IJI. & évoient enfuite tombée 
dans l’oubli, jusqu’à l’heureux regne 
d’ Elizabeth, qu’on les retrouva. On 
tire auflides miniéres de ces montagnes 
cette efpêce de plomb, ou de pierre 
métallique, qu’on nomme plomb d'Es 
Spagne, & dont on fe fert pour craion- 
ner, & pour defliner. Le Darwent, a- 
iant 02116 ces montagnes, s’engoutre 
dans un joli Lac, d’environ trois mil- 
les de long, où il y a trois petites Îles 
habitées. Au bord de ce Lac eft Kes- 
wick, petit bourg, habité par des gens, 
qui travaillent aux mines. Il eft dans 
une campagne affez agréable, environ- 
né de montagnes de tous côtez. On en 
voit une entr’autresau Nord, nommée 
Skiddow و‎ qui fe partage en deux crou- 
pes à fon fommet, & qui palie pour 
la plus haute d’ Angleterre, comme cel- 
le de Scruffell en Ecoffe, qui eft vis-à- 
vis, paffe pour la plus haute de ce Rox 
yaume-la. Entre la montagne de Skid- 
dow, & le bourg de Keswick, le Dar- 
went, au fortir du Lac , regoit unert- 
viére, qui vient d’un autre Lac encore 
plus 
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plus long, fitué aux frontiéres de ef- 
mor land, s étendant du Sud-Eft au N ord- 
Oueft. Enfuite le Darwent porte d’a- 
bord fes eaux dans un autre Lac, ala 
tére duquel on voit un bourg nommé 
Crofbwate. Sortant de là il tourne à 
FOueit, & reçoit une riviére nommée 
Coker, qui eft formée à quelques mil- 
les de 12 des eaux de trois petits Lacs, 
prés de la forêt de Copeland. 


COKERMOVT H. 
A endroit où ces deux riviéres fe 


joignent, eft un bon boutg nom- 

mé Cokermouth, dans un terrain un peu 
bas, entre deux collines, dont l'une eft 
occupée par une Eglife, & l’autre par 
un Château. Cette Placeett affez bien 
bâtie, & ornée de jolis édifices; & le 
Chateau, qui lui fert d'ornement auf 
bien que de défenfe, eft très-bien for- 
tifié. Le Darwent, grofi par toutes 
les caux qu’il a reçues, va fe décharger 
dans Océan, près d’un bourg nommé 
Wirkinton, où ily a une fort bonne pê- 
che de faumons. On croit que Silicon 
fit tirer ici lelong du rivage un murail- 
le, longue d’environ quatre milles, de- 
puis embouchure du Darwent, jusqu’à 
celle 
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celle de Elne, pour défendre ces cô- 
tes contre les incurfionsdes Scots ou E- 
coffois, qui fortoient de l’{rlande, pour 
fe jetter fur ce pais- -là,. On raporte à 
ce fujet ces vers de Claudien, où il fait 
parler la Bretagne en ces termes: 
Me quoque vicinis pereuntem gentibus... 
Manivit Stilico, totam cum Scotus Hi- 
ber nem 
Movit, € infefto [pumavit remige The- 
#15 3 
& en effet on y voit encore quelques 
pans de murailles. 


CPE EA N D. 


À partie M éridionale de cette Pro- 

vince, qui nous refte à d écrire o 
porte le nom de Copeland, parce qi 
le cft parfemée de montagnes pointues, 
que les Brerons apclent Kopa, ou felon 
d’autres fon vrai nom eft Coperland, (pass 
de cuivre) a caule des mines de cuivre; 
qui s’y trouvent. 

Décendant le long des côtes on palle 

à Moresby petit village, ou ily a quan- 
tité de débris de batimens antiques, & 
où l’on a trouvé پیز‎ monumens 
Romains, en particulier des Infcripti- 


ons, qua font conjecturer que’ eft la 
Pia- 
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Place, dont les Anciens ont parlé fous 


-le nom de Morbium. On y voit des fou- 


terrains, des grottes, que les habitans 
apclent Pifishales ,& des rettes de rem- 
parts élevez le long de la côté, dans les 
endroits qui étoient propres pour une 
décente : ony a déterré particuliére- 
ment une petite figure du Dieu Silva- 
nus, la tête 606866 d’une paire de cor- 


nes, avec l’Enfcription fuivante : 


DEO SILVAN..... 
COH. IH. *LING. 
CVI PR RBS .... 
.ی‎ POMPEIVS ۰ ۰ 
SATVRNINVS .,.. 
* LINGONVM. 

Au defflous de Moresby paroit White- 
Flaven, beau bourg avec un bon port 
de mer, dont les habitans font grand 
trafic de fel & de charbon de terre a- 
vec les Æcoffois & les Irlandois. A deux 
milles au deflous la terre s’avance a 
POueft, & forme une petite Pointe, 
qu'on nomme $. Bees-head, le cap de ۰ 
Bege. Derriére ce cap eft le Chateau 
d’ Egremont , fitué fur une petite rivié- 
re. De là la terre fe retrécit, reculant 
a l'E, & l’on rencontre une petite ri- 
viére nommée rt, où l’on pêche des 
per- 
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Perles, lorsque la marée eft baffe. A 
un mille plus | bas au Sud-Eit, paroit 
Une autre riviére nommée Esk, qui cou= 
le dans la Vallée VE skedale, & prend fa 
fource au pié d’une haute montagne, 
nommée Hard-knott, fur le fommer de 
laquelle on voit avec admiration de gros 
Quartiers de pierres, & les fondemens 
d’un Château, bien qu’elle foit fi e- 
{carpée, qu’ileft bien mal-aifé dy mon- 
ter, 

Le Prince Géorge de Danemarc, E- 
Poux dela feu Reine Anne portoit le ti- 
tre de Duc de Cumberland, qu’il reçut du 

01 Guillaume PAn 1689. Mais ce Prin- 
Ce étant mort fans enfans, ‘ce titre a été 
Cteint. Le terroir de cette Province eft 
Montueux, & fort coupé de riviéres & 
de Lacs. Aux deux extrémitez du Nord 
& du Sud, ileft peu habité, à caufe de 
la hauteur & de la rudeffe des mon- 
eo mais dans le reite il eft d’avan- 
tage. L’air y eft un peu froid, & fub- 
til, cependant les montagnes émouf- 
fent un peu la pointe des vents de Nord; 

Cia mer ی‎ Sg des vapeurs, qui font 
aufi de quelque fecours contre la gélée. 
-es montagnes & les collines font cou- 
Vertes de troupeaux و‎ les vallées font 

fer- 
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fertiles en fruits, & en blez: & il y a pat 
tout des mines de charbon. Les lacs, les 
riviéres & la mer y donnent d’excel- 
lent poiffon: & les Rois y poflédent 
des mines fécondes, de plomb & de 
cuivre, fans parler du plomb à craion. 


L'Ile de M À ۰ 
psw: nous fommes dans le voifi- 


nage de lIle de Adan, il ne faut 
pas nous éloigner d'ici, fans en parler. 
Elle eft 6۱066 affez avant dans l'Océan, 
à la hauteur du Duché de Cumberland, 
entre le cinquante-quatriéme & le cin- 
quante-cinquiéme dégré de latitude Se- 
ptentrionale. Les Anciens Pont con- 
nue fous le nom de Mona, (qui lui é- 
toit commun avec lIle d’{nglefey) de 
Monabia, Menavia, X Monæda. Au- 
jourd’hui les Gallois l’apèlent Menaw, 
les Anglois Man, & fes habitans luidon- 
nent le nom de Maning, Elle s'étend 
en long du Nord au Sud l’efpace de 
trente milles, fa largeur elt er inéga- 
le, mais en général elle n’a pas plus de 
neuf m illes, ni moins de cinq: & elle 
en a pres de quatre-vints, deux de cir- 
cuit. Elle eft aflcz bien peuplée, on 
y compte dix-fept Paroilles, deux Châ- 
teaux, 
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teaux, & cinq bourgs à marché, fans 

Parler des villages & des hameaux. Get- 

te Ile eft fort élevée de toutes parts, 
fes côtes font bordées de rochers & 
écueils fort dangéreux. 


DV با‎ AS 


[ بت(‎ fitué dans la cote Orien- 
tale, eft un havre affez fpacieux, 
le meilleur qu’il y ait dans toute ll- 
©. Les François en tems de paix, & 
d'autres Etrangers y vont porter leur 
Ci marin, & en emportent des cuirs, 
€ la laine groffiére, & du bœuf falé. 
€ havre eft défendu par un Fort fitué 
Vers entrée, fur un rocher, qui eft au 
Milieu de l’eau; & le commerce, qui 
S'y fait, l’a rendu le bourg le plus riche 
le plus peuplé de l’Ile. 

Au deflous de ce havre, il s’en trou- 
ve un autre nommé Ramsway, qui eft 
21162 bon; & au deflus, celui de Laxi, 
le plus grand de tous. 


ae : CE MS x‏ ال 


u Midi de ۲۲16 & au fond d’une 
Baye eft Rushin , le principal bourg 

de lIle; qui eft honoré d’un Siége Ex 
Pifcopal. Autrefois l'Evêché de Ma- 
Tom, ۰ x s'é- 
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‘s’étendoit fur toutes les Iles Hébrides, 


mais ila éré renfermé dans les bornes 
de fon Ile. Les Evêques font {uffragans 
de l’Archévêque d’ Zork, & n’ont point 
féance dans le Parlement, parce qu’ils 
font Vaflaux, non pas du Roi, mais 
des Comres de Derby, qui les établif- 
fent. Son havre eit detendu par un 
Château و‎ où l’on tient garnifon, & 
c’eft pour cela que les 282/0۶: lui ont 
donné le nom de Caffle-towne. Les B= 
vêques font d’ordinaire leur réfidence à 
Bala-Curi , autre bourg vers la côte 
Occidentale de I’ Ile. 

Près de la même cote, & presque à 
la hauteur de Douglas, paroit le Cha- 
teau de Peel, qui eft un Fort fitué dans 
une Hette, où l’on tient d'ordinaire 
garnifon. 

Le Midi de l'Ile eft bordé d’une au- 
tre Ilette nommée The Caife of Man, 
où fe trouvent quantité de plongeons de 
mer, de faucons, & de macreules, dont 
on a cru long-tems qu’elles tiroient 
leur naiffance du bois pourri, parce qu’on 
les voioit quelquefois attachées par le 
bec à de vieux troncs d’arbres. Mais 
on s’eft enfin convaincu qu’elles fe pro- 
duifoient par la voie de la génération 
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& par des ceufs, tout comme les autres 
Oifeaux. | 

Les deux tiers de cette Ile font de 
Montagnes, qui occupent toute da lar- 
&eur d’une côte à l’autre. La plus hau- 
te de routes eft celle de Sceafell و‎ ou 

hawfell, d'où l’on peut dans un beau 
tems découvrir tout à la fois l’_Angleter- 
re, VY Ecofe & l'Irlande. Le terroir y 
eft arrofé par quantité de. fources & de 
Tuiffeaux و‎ qui le rendent fort fertile. 
l produit de l'orge, du feigle, & 
Ur-tout de l’avoine, qui eft la norritu- 
Te ordinaire des habitans. Il y croitauf- 
f du chanvre & du lin, & Pon yades 
Pâturages qui fervent à nourrir quantité 
de-gros & de menu bétail. Seulement. 
leit à remarquer que les troupeaux n’y 
Ont ni fi grands ni fi beaux que ceux 
Angleterre. را‎ 116 manque de bois, en 
Técompenfe on y trouve de la tourbe, 
en la tirant de la mine, on découvre 
quelquefois des arbres enterrez, I y a 
de l’apparence qu'autrefois il ya eu là 
Quelque forêt, & le terroir paroit tout 
Propre à nourrir des arbres, fruitiers & 
dutres, comme lont éprouvé ceux qui 
“nont planté autour de leurs habitations, 
es habitans ne favent pas tirer de la 


2 2 pé- 
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pêche tout l’avantage qu’ils en pourroi- 
ent tirer; la principale eft celle desha- 
rengs, qui 02۳010160۴ en foule le long 
de lIle vers le commencement du mois: 
01۸ و6‎ & y demeurent environ un mois: 
Mais la chaffe des oifeaux y eft très-a- 
gréable, & de grand profit. On trou- 
ve de la chaux dans le Midi de lIle, & 
une feule carriére de pierre au bord de 
12 mer, près de Balladouly, qui ett très- 
dure & fort difficile à tailler. On y a 
découvert une veine de plomb, pres 
d’un rocher nommé Mine-bough , & par 
l'épreuve qu’on en a faite, on a remar- 
qué qu’elle a beaucoup d’argent, mais 
il eft difficile d’y travailler, parce que 
quand la marée monte, elle la couvre 
entiérement. | L’air y eft pur, & fain: 
les froidures y font rares & courtes; & 
les neiges y fondent bien-rôt dans les 
vallées: mais on y eft expofe à desvents 
extraordinairement violens. 

Les habitans font foibles, & paroif- 
fent peu propres à la guerre: en recom- 
penfe ils font bonnes gens, civils, ho- 
nétes, marquent beaucoup de dévotion 
& d’attachement pour le fervice divin. . 
Leur Langue eft originairement la mé- 


mé que celle des Highlanders, ou Ecof- 
[ots 


_______ تحت 
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fis fauvages, هه ناو‎ dialeéte del’ /r- 
andoiss & elles font Pune & Pautre des 
ranches de l’ancienne Langue Galloife 
QU Britannique. On ne peut. pas en 
Outer après l’épreuve qu’en fit, vers 
€ milieu du Siécle xvrr. le Doéteur 
Philips, Evêque 061۳1۱۱6 de Mar, & 
originaire du Nord dela Principautéde 
alles. Ce pieux & zêlé Prélar, Yoi- 
ant que fon Troupeau n’avoit aucune 
erfion de l'Ecriture fainte en fa Lan- ۰ 
sue, entreprit un fi glorieux, mais fi 
Penible ouvrage, & en vint à bout g- 
vec lefecours d'un Miniftre natif de l’ I- 
©, après un travail, de vint-neuf ans, 
avoit apris à fond pour ce deffein la 
angue de cette Île, tellement qu’il y 
Préchoit fouvent, mais il avoua qu’il 
Mauroit pû achever fon ouvrage, s’il 
avoit trouvé du fecours dans la Lán- 
Sue de fon pais. On a remarqué que 
le langage des habitans du Nord 6 
‘proche plus de celui des Æcoffois, & 
9۳ 2 contraire celui des habitans de la 
Partie Méridionale a plus de raport a- 
vec l'Ærlandois; l’un & l’autre cepen» 
anta quelques mots Danois, & Nor- 

Megiens, 
On ne fait fi cette Ile a jamais été au 
X 3 pou- 
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pouvoir des Romains. On n’y voit point 
de leurs monumens, à moins qu’on re 
veuille mettre dans ce rang, quantité 
d’urnes de poterie, enfermées dans des 
cofres de pierre, & qui contiennent 
des cendres. Mais on men peut rien 
Conclurre, parce que les Norwegiens, qui 
ont été maitres de cette Ile, avoient 
auffi la coutume de bruler leurs morts, 
& d’enfermer leurs cendres dans des ur- 
nés de verre, de tefre ou de pierre و‎ 
felon la qualité des perfonnes. Cette 
116 a été gouvernée pendant deux cens 
ans par douze Rois, décendus d’un Nor- 
wegien, qui l'An 1066. avoit accom- 
pagné Harald à fon expédition ۵ مور‎ 
gleterre. Le dernier de ces Rois étant 
mort PAn 1265. cette lle vint au pou- 
voir des Rois d’Ecofe, & 74. ans a- 
près elle pafla fous l’Empire des Rois 
d Angleterre. Le Roi Henri IV. en fit 
préfent au Comte de Derby de la 
Maifon de Stanley, & {es décen- 
dans Pont poflédée jusqu’à préfent. 
On y fait bonne & briéve juftice, 
fans écriture, fans Avocats, & fans 
frais, & les procès s’y terminent ordi- 
nairement en huit jours. Les femmes, 


pour fefouvenir de la mort, )6 5 
tou- 


Man, DE L’ANGLETERRE. 309 
toujours du drap mortuaire, dont elles 
91۷ 60 être envelopées, & celles qui ont 
commis quelque crime digne de mort » 
Ont coufues dans un fac de cuir & jertées 
Un rocher dansla mer. Ils font labo- 
nieux, & ont tous beaucoup d’éloigne- 
Ment pour le larcin & pour la gueuferie, 
ier qui ne vont guères l’un fansl’au- 
si 
La Province de WESTMORLAND. 


F Province de Weffmorland eft bor- 
née au Sud & au Sud-Eft par le 
uché de Lancafire, à l'Oueft & au 
ord par la Province de Cumberland, 
& à l'Orient par le Duché d’York. Son 
Nom lui vient de fes terres incultes, que 
€s habitans des Provinces Septentrio- 
bales apêlent en leur Langue Mores, tel- 
lement que W’efimor-land fignifie un pais 
de terres en friche à VOueft. En effet ce 
Comté eft presque tout occupé de hau- 
tes montagnes, & par conféquent fec, 
peu habité, car bien qu’il ait trente 
Milles de long du Nord au Sud, vint- 
Quatre de large de PER à و۵۵6‎ & 
Cent douze de tour, l’on n’y compte 
qu'une ville, huit bourgs & vint-fix 
aroiffes en tout,où l’on voit un peu 
Plus de 6۲۵۵ maifons. Cependant com- 
X 4 me 
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me il ya divers Seigneurs و‎ qui tirent 
: lears titres de cette Province, auili y 
voit on plufieurs beaux Châteaux & 
Maifons de campagne. Ainfi la Pro- 
vince donne le titre de Comte à un 
Seigneur de la Maifon de Fane. Ma- 
dame de Schulembourg porte le titre de 
Ducheffe de Kendall,qui eft un Quartier 
de ce pais, Lonsdale donne le titre de 
Viconte à Mylord Lowther qui 6 
une belle Maifon dumemenom, Je Duc 
de Wharton y 0011606 Wharton- Hail, le 
Comte de Thanet y pofféde un beau 
Chateau près d’ Appleby &c, 


La Baronie de Kendale. 
E Partie Méridionale de cette Pro-. 


vince porte le nom de Kendale ou 
Kandale, c'eft-à-dire, Vallée du Kany. 
à caufe de la riviére du Kan, ou Ken, 
qui la traverfe du Nord au Sud. On 
voit fur fes bords la ville de Kendal, ou 
Candale, (autrement Kirk-by-Kendale) 
qui eft bâtie en croix, grande, riche 
& bien peuplée. Les habitans font cé- 
lébres par toute |’ Angleterre à caufe de 
= leurs manufactures, aux quelles ils s’a- 
pliquent, & ils font grand commerce 
de diverles draperies, de chapeaux & 
pide 
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de bas d’eftame. Ils font partagez en 
182] Corps de métiers, qui ont chacun 
cur Maifon d’affemblée. Ils ont une 
belle Eglife Paroiffiale, &-douze Cha- 
Pêles. On y paffe la riviére fur trois 
beaux ponts, deux de pierre & unde 
bois. On y a auffi un bon College, d’où 
l’on tire de tems en tems ün certain nom- 
bre d’Ecoliers, qu’on envoie au Col- 
lege de la Reine à Oxford. Cette vil- 
le a eu fes Barons & fes Comtes. Entre 
Ces derniers elle a vu un Fean de Foix, 
de la Maifou de Foix en France, élevé 
à cette dignité par le Roi Henri VI. à 
Caufe de {es bons fervices: & c’eft de 
là qu’une branche dela Maifonde Foix a 
Pris le nom de Cazdale. 

Un peu plus bas la riviére de Kan 
trouve deux fois de hauts rochers, qui 
lui font précipiter fes eaux avec grand 
bruit, à quelque hauteur. La prémié- 
re de ces cataractes eft vers le village de 
Levens, & l’autre plus avant au Midi, 
près de Betham. Elle fervent aux ha- 
bitans du voifinage pour leur annoncer 
la pluie ou le beau tems, felon 06۵۰و‎ 
ne ou l’autre fait le plus de bruit des 
deux : fi c’eft celle du Midi, cef un 
picfage de la pluie, fi c’eft l’autre, 

X 5 c'el 
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Celt figne de beau tems. A la dernié- 
re de ces cataractes le Kan tombe dans 
la mer, rencontrant un fond fablon- 
neux, & par la dangéreux & incom- 
mode pour la navigation: on apèle ces 
endroits-la Ken-fandes. Entre Levens & 
Betham eft le petit bourg de Milthorp, 
le feul endroit de la Province, où l’on 
tire le fer d’une efpêce de mine toute 
finguliére qui s’y trouve. La matiére 
du fer eft une pierre métallique, nom- 
méc Hématite, parce que fa couleur ref- 
femble a du fang caillé. Il y en a de 
différentes fortes, mais elles ne diffé- 
rent que pour la dureté: du rette elles 
fervent à tracer de beiles lignes rouges 
fur le papier, & le fer, qu’on entire, 
n’a pas befoin de beaucoup de prépara- 
tion. 

La riviere de Lune, qui prend fa four- 
ce dans le Duché d'York, en reçoit ici 
une autre nommée Barrow, coule delà 
du Nord au Sud, donne le nom de 
Lonsdale au pais qu’elle traverle, & ai- 
ant que d'entrer dans la Province de 
Lancafire, elle lave la ville de Kirk-by- 
Lonsdale, qui ett la principale Place de 
ces conirées-la. C’eft une bonne ville, 
bien batie, où l’on fait un grand com- 

mer- 
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Merce de draps. On y voit une belle E- 
glife, & un beau pont de pierre fur la 
riviére, 

La Partie Septentrionale. 
E Partie Septentrionale de Weffmor- 


land eft arrofée par la riviére d Æ- 
en, anciennement /tana, qui la tra* 
verfe du Sud-Eft au Nord-Ouelt, a- 
Près avoir pris fa fource dans les con- 
fins d’York. Elle paffe à côté du Chà- 
teau de Pendragon, dont il n’eft refté 
Que le nom avec un monceau de pier- 
res, de là elle mouille le bourg de Kirk- 
by- Steven. 
Un peu plus avant, à deux milles de 
Eden, au Nord-Eft, on voit les rui- 
nes dune ville ancienne nommée Ver- 
tere, qui étoit le lieu de la refidence 
d’un Préfer, & dont le tems a fait un 
Village fous le nom de Burgh. 


APPLEBY, 


Le continuant fon cours au 
Nord-Oueit, lave le bourg ۰ 
Pleby و‎ qui dans l’Antiauité portoit le 
Nom d’4ballaba. C’ett presque tout 
ce que cette Place a de remarquable و‎ 
Car aujourd'hui elle n’a qu’une rue fur 

le 
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le panchant d’une colline, au haut de 
laquelle on voit un Chateau, qui efta- 
peu-près tout environné de la riviére, 
Ce qui donne quelque à Appleby, ou- 
tre fon antiquité, eft la beauté de fa fi- 
tuation, l’honneur qu’ellea d’être la pré- 
miére de la Province, la feule qui de- 
pute au Parlement, & le lieu où fetien- 
nent les Afifes de la Juftice pour tour 
le pais. 

L'Eden mouille enfuite les murailles 
du Chateau de Buley, un peu plus a- 
vant il paffe à Kirk-by-Thore, auprèsde 
laquelle on voit de beaux: reftes d’une 
ville antique, où l’on a déterré plu- 
feurs médailles, & l’Infcription fui- 
Vante: 

DEO. BELATVCAD 
RO. LIB. VOTV 
M. FECIT 
IOLVS 

Comme ce lieu là porte aujourd’hui le 
nom de Æfheallep-Cafile , il y atouteap- 
parence que Celt la ville, dont:les An- 
ciens ont parlé fous le nom de Gallagum 
ou Gallatum : & il faut que cette Pla- 
ce ait 6:6 confidérable, puisque les Ro- 
mains tirérent de là jusqu’à la Murail- 
le un chemin pavé à travers des mon- 

ta- 
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tagnes marécageufes و‎ de la longueur 
de vint milles ou environ: On apéle 
aujourd’hui ce chemin, Maiden-Way, 
le chemin des filles : peut-être par cor- 
ruption au lieu de Headen Way, \eche- 
min des Patens. Tout près de la, dans 
Un eu nommé Crawdun-dale-waith, on 
trouve des remparts, des foffez و‎ & 
d’autres pareils ouvrages militaires, d’où 
l’on peut juger qu'il y a eu là autrefois 
Un campement. On y a dérerré P In- 
{cription fuivante, qui eft à demi mu- 
tilée : 
و‎ TES . VARRONIVS 
تا‎  BOLVS LEG: XX: VV. 
».. AEL, LVCANVS 
. + P. LEG. 1]. AVG. C. 
* PRAFECT'VS. 
* VALENTIS VICTRICIS. 
L’ Eden entre dans la Province de Cam- 
berland, & reçoit à fon entrée la rivié- 
re d’ Eimot. Quitant l’ Eden و‎ on 6 
par le parc de Winfield, & l'on trouve 
au bord Oriental de l’ Eimot, un peu au 
deffous de Penrith, une Place ancienne 
apelée Brougham و‎ qui retient encore 
quelque chofe de fon premier nom Bro- 
Voniacum, autrement Broconum: dure- 
fte elle ma rien qui foit digne de re- 
mar- 
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marque و‎ fi non une belle Maïlon de 
campagne, ou Chateau appartenant au 
Comte de Thanet. 

Entre Penrith & Brougham, V Eimot 
reçoit les eaux du Loder. A Vendroit 
où ces deux riviéres fe rencontrent, on 
trouva An 1602.un marbre avec Pin- 
{cription fuivante, faite à l'honneur de 
Conllantin le Grand: 

IMP. 
Gi VAL. 
CONSTA 
NTINO 
PIENT. 
AVG, 
Le Leder ou Lowther, weft pas confi- 
dérable par la longueur de fon cours, 
mais prés de fa fource il y a une fontai- 
ne, qui eft remarquable par le flux & 
Je reflux, qui s’y fait fentir plufieurs fois 
par jour. On y voit aufh de 8 
pierres, de figure piramidale, dent quel- 
ques-unes. ont neuf piez de hauteur, & 
quatorze d’épaiffeur, élevées fur leur 
bafe, & rangées par ordre a une diftan- 
ce égale les unes des autres, dans l’efpa- 
ce d’environ milles pas. On juge qu'el- 
les ont été mifes là, pour être un mo- 


nument de quelque grand événement , 
mais 
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Mais elles n’ont pas empêché que le tems 
he l’ait enfeveli dans l'oubli. 


AMBLESIDE. 


g la fource du Loder, revenant au 
Midi, Jon arrive à la têre du 
grand Lac de Wynander-mecr و‎ qui a 
tommunication avec la mer, & fert de 
borne entre les Provinces de 6 
& de Wefimorland. Ala tête de ce Lac, 
fur les confins des deux Provinces, on 
trouve les déplorables débris d’une ville 
ancienne, une grande enceinte de mus 
railles, & hors des murailles, les rui- 
nes de divers édifices: un rempart bor- 
dé d’un foflé avec un parapet, long de 
Cent trente-deux verges, & large de qua- 
tre-vints. Les monumens qu'on y a 
déterrez , comme des urnes, des 
briques, de petits vafes de verre, quan- 
tité de médailles, & des chemins pa- 
Vez, qui y conduifent, toutes ces cho- 
fes enfemble font juger que هي‎ été au- 
trefois une ville confiderable, & le nom 
d’'Amblefide, qui eft refté à ce lieu-là, 
fait juger que c’eft celle qu’on apéloit 

Amboglana du tems des Romains. 
L’air de cette Province eft fubtil, & 
Pénétrant, un peu froid, mais pur, & 
fort 
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fort peu obfcurci par les brouillards و‎ 
ce qui fair que les habitans s’y portent 
bien, & vivent long-tems. Mais le 
terroir y eft rude, ftérile, & ne rapor- 
te rien qu’à force de travail. I] eft vrai 
que dans la Baronie de Candale il eftun 
peu meilleur, & les vallées, dont elle 
elt entrecoupée, font affez fertiles. 


La Province de LANCASTRE. 


A Province de Lancaffrea pour bor- 
nes, à l’Oueft l’Océan Occiden- 

tal, autrement la Mer d’/rlande, au Mi- 
di le Comté de Chefier, à l'Orient le 
Duché d@’York, au Nord la Province de 
Weftmorland, & au Nord-Oueft celle 
de Cumberland. Elle a cinquante-fept 
milles de longueur, trente-&-un milles 
de largeur, & cent foixante-trois de 
tour: Elle contient un Million ۰ 
mille arpens de terre, & quarante deux 
mille, & deux cents deux Maifons, il s’y 
trouve vint huit tant villes que bourgs qui 
ont droit de marché, & vint-fix Egli- 
fesParoiffiales fort nombreufes, fans ۴ 
pter les Chapeles; & elle eft partagée 
en fept Hundredsou Quartiers. Elle a 
fix Villes & Bourgades و‎ qui ont de 
députer au Parlement و‎ L A NCA- 
۱ STRE. 
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STRE 2 Capitale, Clithero, Leverpool, 
Profion, Wigan & Newton. On y voit 
diverfes belles Maifons, Palais, & Chà- 
teaux comme le. Palais de Evêque de 

hefter à Wizan, le Chateau de Gli- 
hero au Duc de Montague, celui de 
Greenhalgh & quelques autres au Com- 
te de Derby; ia belle Maifon de Haigh 
a M. Brandshaigh Baronnet Ft: Plu- 
teurs riviéres, grandes & petites, lar- 
Tofent de tous côtez: les unes coulant 
du Nord au Sud. comme le Daddon, 
Qui {ert de borne du côté de Cumber- 
land, le Leven, & le Kan, ou Ken: & 
dautres da Nord-Eft au Sud- Ouett, 
Comme le Lune, le Wier, ou Wire, le 
Ribble, I Irwell, 6 Marfea, ou Mar- 
JJ, outre quelques autres encore, dont 
On trouvera l’occañon de parier. 


Chemin de Londres à Lancaffre. 


A grande route de Londres a Lan- 
caftre, venant de Chefier, conduit 
d'abord à Warrington, petite ville, qui 
Cf fur Ja rive droite du Aarfey à len- 
trée de la Province, a cent quatre-vints 
Cux milles de Londres, & à cinquante 
€ Lancajire. A trois milles de War- 
"ington, l'on paffe à Winwick, remar- 
Tom. I1. Y qua- 
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guable par fon Presbytere, l’un des plus 
riches du Royaume. 7 On lit cette bel- 
le Infcription dans FEglife, à ۱۵ 
neur du Roi S. Ofwald, en caractere 
Gothique: 
Hic locus Ofwalde guondam placuit ti- 
bi valde , | 
Northanhumbrorum fueras Rex, nunt- 
gue Polerum ۱ | 
Regna tenes, loco pafus Marcelde vor 
cato. 
A dix milles delale grand chemin vous 
conduit à Wigan, jolie ville fituée fur la | 
petite riviérede Dagle/sou Douwles, un | 
peu au deffous de fa fource, affez bien ! 
peuplée. Les Saxons Vapéloient ibig- 
gin, ce qui dans la Langue ancienne de 
ces peuples pourroit figni fier an bâtiment 
26۲۶۰ Wigan a un bon bénéfice, qu! 
eft annexé à la manfe. Epiicopale} de | 
Chefter; aufi l'Evêque y-a-t-il un Par | 
lais. ۱ 
De Wigan à dix-fept milles de che- 
min on pafle à Prefton (ville de Prétre) 
jolie ville, bien peuplée, bâtie à quel- 
ques cens pas de la riviére de Ribble. 
C’eft là que fe fichat la Cour de la Chan- 
cellerie. & que refident les Officiers dé 
Ja Province. On lapèle Prefion gH | 
er” 
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dernefs, par corruption, au lieu de Pre- 
wonin Agmundernefs, OU, comme on 
“crit aujourd’hui, Amounderneffe. Celt 
© nom de ce petit Quartier de. pais, 
Qui s’érend le long des côtes ۵ 
les riviéres du Ribble & du Coker. Pres 
on fera deformais mémorable dans his 
oire, par la défaite qu’on y a vûë des 
Rebels, Anglois & Ecoffois, qui 2 
“tant emparez enfemble P Automne de l'an - 
171۳. s’y étaient fortifies dans le deffein 
Vexciter un foulevement par toute la Pro- 
Vince, en faveur du Prétendant. > Mais 
Giant été attaquez vigoureufement par les 
troupes du Roi; le Dimanche 24 Novembre, 
(v. fi) ils furent obligez de fe rendre à 
difcretion, au nombre d'environ 5 mille 
ommes. 

À onze milles plus avant on paffe à 
Garfiang, ou Garftangchurch ,bon bourg 
fur la riviére du Wier. De Garffang on 
traverfe la Vallée de Wieresdale; & a= 
Pres dix milles de chemin l’on arrive à 


LANCAS TRE, 
persons la Capitale de la Pro- 


vince de fon nom, eft une villean- 
cienne, fituée vers la rive droite du Lu- 
ke ou Lon, à deux censtrente-troismil- 
EY les 
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les de Londres. -Les habitans l’apèlent 
۲ & les Ecoffois, Loncaftell, à 
caufe de la riviére du. Lune, en Latin 
Lonus, qui paffe à côté. Dans l’An- 
tiquité on la nommoit Longovicum, il 
y avoit garnifon Romaine, & l’on y 
trouve diverfes médailles; dela vient 
que l’une des rues de la ville, la plus 
Méridionale, porte le nom de. Penny- 
Street, ce qui fignifie la rue des piéces 
ou des médailles. L'an 1322. les Eco/- 
fois aiant mis le feu à la vieille ville, 
dont on montre encore. les ruines, on 
la rebâtit quelque tems après, fur une 
belle & agréable colline, plus proche du 
Lon, (plus bas de même) , & aujourd’hui 
Pon y remarque un magnifique pont fur 
cette riviére, un Chateau bien bât & 
fortifié à l'antique, & une belle Eglife. 
En décendant de PEglife au pont, on 
voit, dans la pente de la colline, un 
pan de muraille abatu, qui eft un refte 
de quelque Ouvrage des Romains, éle- 
yé pour la défenfe de la ville. Lanea- 
fire eft paffablement grande. & médio” 
crement peuplée: les habitans s’y apli- 
quent la plupart à l’agriculture, aiant 
autour deux une belle campagne و‎ af- 
fez découverte, fertile, & en quelques 
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Endroits remplie de Bois. Le Lune, qui 
Y Porte bateaux, & qui n’eft pas loin 
€ fon embouchure, leur procure une 
Stande commodité, tant pour la pêche 
que pour le commerce. Le prémier 
Comte de Lancafire a été Jean trére du 
oi Richard 1. Après lùi Edmond, dit 

© Bofu, fils puiné du Roi Henri 0۰ 
obtint de fon pére la même dignité, & 
a transmit à fes fils Thomas & Henri. 
Clui-ci eut un fils nommé aufli Henri, 
Qui recut du Roi Edouard III. le titre 
de Duc de Lancafire. Il eut deux fil- 
SS, l’une nommée Matilde, qui mou- 
Fut fans enfans, & l’autre Blanche, qui 
Époufa Fean de Gant, quatriéme fils 
@ Edouard III. en faveur duquel le Roi 
On pére érigeala Terre de Lancaffre en 
Comté Palatinat, lui donnant en même 
tems le titre de Duc. Ce Fean de Gant 
devint fi puiffant par cet héritage, & 
Par quelques autres qu’il eut encore, 
Qu'il donnoit de la jaloufie à nos Rois: 
l prenoit les titres de Duc d’ Aquitaine 
de Lancafire, Comte de Derby, de 
Lincoln, €? de Leiceftre, ES Senéchald An- 
Sleterre. Ce furent les décendans de ce 
Jean de Gant, qui fufcitérent les fune- 
ftes divifions des Maifons de Lancafire 
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224 Lis DELICEs Lancaftre- 
& d'York, qui dechirérent I Angleterre 
par les guerres Civiles dans le Siécle 
xv. avec plus de fureur qu’on n’en vit 
autrefois dis la République Romaine ۾‎ 
lors des guerres Civiles de Marius & de 
Sylla, de Céfar & de Pompée. Les nô- 
tresdurérent quatre-vints fix ans, de- 
puis l'An 1390. jusqu’à l'An 148p. El 
les commencérent par Henri fils de Jean 
de Gant, qui aiant contraint le Roi Rt- 
chard lI. de refigner la Couronne, & 
s'étant fait élire & couronner Roi, prit 
le titre de Henri IV. Van 1399. Les 
divifions fe perpetuérent fous trois Rois 
dela Maifon d’York, & quatre de la 
Maifon de Lancaftre, tous quatre ۰ 
mez Henri. Elles produifirent trente 
batailles rangées, elles coûrérent vie 
à trois de nos Rois, à zz Prince de Gal- 
Jes, à douze Ducs, à un Marquis, à dix- 
buit Comtes , à vint-trois Barons, à 
quantité de Nobleffe: & pour tout di- 
re en un mot, elles coûtérent une infi- 
nité de fang à l Angleterre. ۰ ۶۸ 
148۳, vit renaitre la paix, vit revenif 
parmi nous cette fille du Ciel, que les 
horreurs de la guerre avoient éloignée 
du Royaume pendant fi long-tems. Hen- 


ri VII. de la Maifon de Lancafire é- 
pou- 
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Poufa Æfifabeth fille d’ Edouard IV. de 
2 Maifon d’ Zork, , 8c par cette heureu- 
€ union de la Rofe rouge avec la blan- 
Che, il affeura le repos de l'Angleterre, 
ais il eft tems de. finir 1۸۵ ۰ 
_ De Lancaftre la grande route conduit 
& Carlile, par Boulton, & par Carnford 
€ long des côtes, & de laa Burtonaux 
frontiéres de ZF: efimorland. 
Un. peu plus haut au Nord-Ouett, la 
rovince de Lancafire joint celle de 
Cumberland, par une grande langue de 
terre, qui femble avoir été détachée du 
refte de la Province, par les efforts de 
l'Océan. On ۱۵0۵۱6 Fornefe, c’ell-de 
ire, Pointe avancée, parce qu’en effet 
clle avance beaucoup plus dans la mer 
Que tout le refte de ce pais. A l’Oc- 
Cident elle a pour bornes la petite rivié- 
de Daddon; qui la fépare de Cumber- 
land, & tombe bien-tôt dans Océan: 
à Orient elle a le Lac de Wynander- 
meer, & la riviére de Winfter, qui la 
féparent de Weftmorland. L’Océan, 
Coupant la terre entre le Nord-Ouett& 
le Sud-Ett, y fait un beau large Golfe, 
Partagé dans fon fond en deux Anfes , 
dont l’une eft apèlée Keus-/ands, parce 
quelle eft à ’embouchure du Kan, & 
LA Pau» 
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Pautre s’apéle Levens-fands. Le ‘Dud? 
don forme auffi à fon embouchure une 
petite Baye, qu’on nomme Daddens= 
fands. 

fledeW A LON Ey, 


NTRE le Levens-fand & le Duddens» 
Jandy paroit une petite Ile nom- 
mée Walney و‎ qui s’étend du Nord: 
Oueft au Sud-Eft le long des côtes, 
dont elle eft féparée par un petit bras 6 
mer. Elie tire fon nom de fon princi- 
pal lieu, qui s’apéle aufi Wainey. On 
peut conjeéturer que le nom de cette I- 
je vien de deux mots Saxons, Wallen- 
Ey, qui fignitient VIe des Gallois: & 
cela ne fera pas trouvé fans fondement; 
fi l’on remarque que les anciens Bre- 
ons, (auxquels les Saxous donnoient le 
nomde Walen ou Wallen, c'eft-à-dire, 
Gaulois) fe maintinrent vaillamment 
dans cette Ile & dans le pais voifin, 
l'efpace d’environ deux cens trente ans, 
contre ces fiers Etrangers, qui étoient ve- 
nus les dépoffeder. Mais pour revenir 
à 1116 de Walney , l'entrée en eft défen- 
due à Orient par un Fort, conftruit 
fur un écueil au milieu de l’eau, dont 
le 
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le nom eft Pile of Fouldrey, & ile fon? 
dateur un Abbé de ۵ 


La Presqu’Ile de FORNESSE, 
Pr: de l'embouchure. du Zuddon , 


paroit un bourg nommé 4relath, 

X de l’autre côté près du Levens-/and y 
Un autre bourg apèlé Ulverfion. Vers 
a pointe de la Presqu'ile on trouve les 
Teites du célébre Monaftère de Fornefr 
Je, conftruit An 1127. par Etienne Com- 
te de Bologne, & enfuite Roi d’ Angle- 
terre, & d'où, pendant le tems de la 
Catholicité, l’on avoit de coûtume de 
Prendre les Evêques de lIle de Man. 
aut ce petit pais eft fort rude, entre- 
Coupé des hautes montagnes, & 6۰ 
mé de rochers, que les habitans apélent 
Forne/s-fels, où l’on trouve la véritable 
Pierre hématite, dont j'ai parlé ci-def- 
fus. Il en faut excepter la côte, où 
le terrain eft un peu moins inégal. Il 
ne $y trouve rien de fort confidérable 
d’ailleurs, finon deux Lacs, l’unnom- 
MÉ Thufton & Vautre Wynandermeer.Le 
Prémier eft dans le milieu du pais, & 
a fix à fept milles de long. Le fecond 
eft plus confidérable, & le plus grand 
meme qu’il y ait dans toute |’ Argleter- 
5 res 
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ve. Il fépare ce pais de celui de efi- 
morland, dans la longueur de dix mil- 
les, fon fond eft unrocher presque con- 
tinuel: il fait beaucoup de courbures , 
& en quelques endroits il ef d’une pro- 
fondeur furprenante. La pêche y eft 
fort riche, & l’on y prend entr'autres U” 
ne efpéce de poiflon nommé Chare, que 
Pon ne trouve que dans ce lac, & dans 
celle d’Ulles, dont j'ai dejà parlé. 


Le territoire de LANCASTRE. 


U pais de Forneffe revenant au Mi- 

di dela Province, on rencontre la 
riviére de Lune où Lon, qui fortant des 
montagnes de Wefimorland, fournit à 
fes voifins quantité de bons faumons. 
Aux frontiéres de Lancaftre il reçoit un 
ruifleau nommé Lack, ou Leck, fur le 
bord duquel aéré autrefois une ville an- 
cienne, grande, riche & magnifique, 
qui fut réduite à l’extrémiré par un fié- 
ge long & opiniatré, jusqu’à être en- 
16۷6116 dans fes ruines. C’eft domma- 
ge qu’on n’en fache pas feurement le 
nom. Camden conjecture que Cet Bre- 
metonacum; j'en ۱2۱116 le jugement aux 
Savans Quoiqu'il en foit, on y atrou- 


f ۰ ۰ rd ۰ 
vê une infinité de monumens anciens dé 
12 
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la magnificence Romaine, comme des 
Payez ala Mofaique و‎ des pierres gras 
vées, des médailles, & autres choles 
femblables: aujourd’hui celit un petit 
Village, qui n’a d'autre nom que celui 


d'Over- Borrow, ou fimplement Borrow. 


AMOVNDERNESS. 


déjà remarqué qu’on donne ce‏ مه 
nom à la partie de cette Province,‏ 
qui s'étend le long du rivage entre‏ 

les riviéres du Coker & du Ribble. Ce 
Petit pais eiten partie des maréts, & en 
Partie des campagnes: dans ces dernié- 
res il ne porte d’autre grain que de Pa- 
voine, mais en récompente il a de bons 
pâturages. Le Coker & le Wier, ou 
Wyre, fortant tous deux des rochers de 
Wiersdale, Yarrofent Yun & l’autre du 
Nord-Eft au Sud-Oueft: le Coker en- 
tre bien-tôt dans l'Océan, mais le Wier, 
faifant un Jong détour, déborde près de 
fon embouchure, & forme un Marais 
afez grand, qu'on nomme Pillin- Moc 
fe. Entre ces deux riviéres il eft dan- 
gereux de marcher le long des côtes و‎ 
lorsque la marée eft baffe, car l’on y 
trouve du fable mouvant, qui fait pê- 
rir ceux qu'il atrape, Les habitans y 
ont 
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ont des monceaux de fable, fur lesquels 
ils répandent de l’eau, qui contracte un 
goût de falure, & Ja cuifant ils entirent 
de bon fel blanc. ۱ 
Le Rible ou Ribell eft plus avant au 
Midi. Il fort des montagnes d’York, & 
` à l’entrée de Lancafire il en trouve u- 
ne, nommée Pendlkebill, dont la cime 
produit une plante rare, qui, à caufe 
de Ja hauteur du lieu où elle nait, por- 
te le nom de Clowdeshery, la plante des 
muées : les François Vapélent ۰+ 
Cette montagne fit autrefois beaucoup 
de mal aux terres de fon voifinage, par 
une quantité prodigieufe d’eau و‎ qui for- 
tit tout à coup des cavaux fouterrains, 
où elle avoit été renfermée; & main- 
tenant elle fert de figne de pluie, lors- 
que fon front fe couvre de nuages. Dans 
le voifinage de cette montagne les ha- 
bitans de la ville de Colne ont des mines 
de charbon de terre, où l’an trouve 
quelquefois des pyrites ou marcafites, 
11 dures, que les travailleurs ont bien 6 
la peine à les percer. De là le Ribble 
entre dans le territoire de Black-borne, 
où il reçoit deux riviéres, le Hodder à 
Ja droite, & le Colder à la gauche: & 
puis il va mouiller 
RIB- 
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RIBBLECHESTER. 


Rec n’eft qu’un petit vil- 
اج‎ lage aujourd’hui, mais il paroita- 
Voir été fi confidérable autrefois, qu’il 
Mérite bien qu’on s’y arréte un peu. Les 
Monumens, que {es habitans anciens y 
Ont laiffé, donnent lieu de croire qu’il 
y a eu dans PA ntiguité une ville riche, 
en peuplée & magnifiquement bâtie. 
n ya trouvé des médailles, des fta- 
tues, diverfes figures, foit de Divini- 
tez Paiennes ou d’autres chofes, des 
Colomnes, des piedeftaux, des corni- 
Ches, des autels, & divers débris debä« 
mens magnifiques, avec une trés-gran= 
© Quantité d’Infcriptions. Je nen ras 
Porterai que deux petites: on peut voir 
CS autres dans Camden. 
Celle-ci étoit fur un beau & grand 
Utel; 
DEIS MATRIBVS 
M. INGENVI... 
VS. ASIATICVS. 
DEC, AL. AST. 
2 SS. LL. M. 
Sur un petit Autel portatif on voioit 
Cette autre: 


PA- 
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PACIFE . 
RO. MARTI 
ELEGA. VR 
BA. POS 
VIT. EX. VO 
TO. 

Ptolomée marque une ville nommée Rix 
godunum, qui devoit être fitué dans ces 
Quartiers,, mais ce nom n’a pas aflez de 
raport avec Ribblechefier, à moins qu'on 
ne life Ribodunum, comme voudroitCam- 
den.’ li ne faut pas oublier de remar- 
quer pourune nouvelle preuvedu luitre 
de:eerte ancienne ville, qu’on voit les 
veftiges de deux chemins batus, ou 
voies militaires, qui viennent :y abou? 
tir: Pum part d'York, & l’autre du Nord, 
traverfant la forêt de Bowland, &. on 
les voit encore diftinétement l’efpace dé 
plufieurs milles. 

De Ribblechefier le Ribble, continuant 
fon cours à POueft, reçoit près de Pre- 
fion une riviére, nommé Darwen, qui 
‘arrofe le territoire de Blackhorne, PE” 
tite ville, . dont le nom fignifie fontai- 
ne noire : de là 16 Ribble fe va jetter dans 
VOrcéan, & forme: une petite Baye, que 
les Anciens ont apèlée Bellifama. Un 
grand Marais, nommé Marton- Mofe, ou 

Merton- 
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Merton: Moffe, borde cette Baye d’unco- 
3 & aboutit de l’autre à l'Océan. Au 
efus de cette Baye 0۵۲۵۲۲ une vile; 
sommée Kirckham. eux autres ri- 
Cres fe rendent aufi dans la même Ba- 
Ye, favoir le Yarrouw, & le Dowles. 
€ premier tombe dans le Dewles, mais 
۲ Dowles fe partage en deux bras, dont 
In forme un petit Lac, où Von voit 
trois Iles, & qui n’a d’iflue que dans un 
mg Marais au bord de la mer, l’autre 
(a8 va porter fes eaux dans la Baye. 
۳۱۲۱۵۲6 Je Marais eft la petite ville 
rmes-kirck, Un peuau deflous d’Or- 
Meskirck, la petiterivicred’ 21 01 
de la Forét de Simonswood , couledroit 
l'Oucit, pour avoir l'honneur de por- 
ter fes eaux dans l'Océan; & le villa- 
BC; qui eft près de fon embouchure و‎ 
Cn prend le nom d’ Aitmouth, embouchu- 
"e de l’ Alt. Dans fon voifinage, autour 
© Ferneby | le terroir eft gtas’& maré- 
Sageuy; les habitans entirent des tour- 
€S, qui leur tiennent lieu de bois à bru- 
S's & de lumiére. Lorsqu'on a levé 
Ces tourbes, on découvre au deffousus 
Ne eau noirâtre, épaifie, où l’on voit 
Anager quelque chofe d’huileux, & il 
SY trouve de petits poiflons, que les 


pal- 
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paifans ptennent; tellement qu’on peut 
dire qu’en ce lieu-là les gens vont à la 
pêche avec des hoyaux. 


Le territoire de SALFORD: 
۱ ۸ ü, Sud-Eft de là Province, on voit, 


comme 68 un tas, quatre oucing 
petites riviéres, qui fe vont toutes jet” 


ter dans une fixiême nommée Jrwell, & — 


Pirwell va, bien-tôt apres, porter tou- 
tes ces eaux a üne dutre nommée Mer- 
Jey. . L’Irwell fort des montagnes dé 
Reffendale, arrofe la petite ville de ۰ 
ry, X traverfe un pais, où étoit autré- 
fois une villé nommée  Coccium و‎ 
dont il ne rèfte aucune trace. ' De là il 


feçoit À la droite la riviére de Roches | 
qui afrofe la Vallée & la ville de Ro | 


chedale: puis coulant باه‎ Sud-Eff, ilren’ 
éontre la riviére و0۳۸‎ à l'endroit où 
eft la 6 


MAN CH EST ER: 


M“ NCHESTER elt une ville anciennes 
connue du tems des Romains fous 
le nom de Mancunium ou بر‎ 
Elle fur ruinée par les ravages des Da? 
nois, MAIS PAn 920. Edouard le Views 
y 612۷012 une Colonié de Merciens, pus 
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la rétablir & la fortifier. Elle eft au 
Confluent des deux riviéres de l’/rwell 
de l’/r£, fur un terrain de rocher rou- 
Scâtre; & elle fait une affez belle figu- 
te dans cette Province, étant bien peu- 
Ce, & bâtie avec affez de propreté. 
ya manufacture, à laquelle les habitans 
‘apliquent, y aporte un profit confide- 
table; & Pon y fait grand commerce de 
"aps, des cottons, & de toiles. On y 
Voit un fort beau marché & un bon Col- 
“8e, & une Eglife Collegiale, dont Ja 
Chaire eft une belle piéce d’architeétu- 
te, Cette ville donne le titre de Duc 
tun Seigneur de la Maifon des Montaigus. 
lly a une fort belle carriére de pierre, 

res de cette ville, à 0, 
L’Zrwell, aiant lavé les murailles de 
Manche/fer , & reçu les eaux de Fk, 
va fe jerter, à quelques milles de là, dans 
le Merfey. Cedernier fort des montag- 
Nes de la Province de Cheffer, aux con- 
ins d’ Tork & de Derby; d'abord qu'il 
“atre dans le territoire de Lancaftre, il 
"Coit la riviére de Taume, qui le (épa- 
16 du Comté de Chefler : de là le Mer. 
Jey rencontre Pirwell, & groffi de tant 
eaux il fe déborde fur les terres de fon 
voifinage à la droite, & forme le Ma- 
Tom, ۰, Z rais 
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rais de Chat- Mofe, ou Chan-Moffe. V ets 
le commencement du xvr. Siécle les 
riviéres de ces quartiers, s’étant excel 
fivement débordées , entrainérent uf 
grand quartier de terre, avec une per’ 
te trés-confidérable pour les habitans : 
les riviéres mêmes en furent gâtées, & 
leurs eaux s’étant corrompues, tuérenf 


une infinité de poiffons. Maintenant4 


cet endroit-là il y a une Vallée, dont 

۲ CRE 4 
terrain eft fort bas, & où l’on a trouvé 
des arbres enterrez. Cela peut faire ju 
ger que dans tous ces endroits, où of 
découvre de ces fortes d’arbres fous ter” 


re, il y a eu quelque débordement, pa“ 


reil à celui dont je viens de parler. Les 
paifans, qui habitent autour de ces lieux? 
s’apliquent à les chercher, & les décour 
vrent en fondant le terrain avec des per’ 
ches, ou quelque autre inftrument dé 
main. Aiant découvert quelque endroit 
où ils croient qu’il y ena; ils y creufents 
& le bois de ces arbres leur ferr de bois 
à bruler, & de flambeau, étant tout im” 
bibé de bitume: & remarquez que c’eft 
toujours dans des lieux marécageux qu’ils 
fe trouvent. 


LE? 
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Fetes ee 


E Merfey و‎ quitant ces Marais de 
ban-Mofe, palle à Warington, qui 
ait une bonne ville avec un beau pont 
© Pierre fur Ja riviere, par oti Pon en- 
> dans le Comté de Chefter. Ellea 
titre de Comté, & celui qui le por- 
eft un Seigneur de la Maifon de Booth. 
` 14elques milles au deffous de cette 
ville erfey s'étend & forme un large 
dal; Puis fe retréciffant il forme un 
an Port à Leverpoole, ou Leerpoole, où 
etle rendez-vous ordinaire de ceux des 
J Virons و‎ qui veulent pafler en Zr- 
ande, ; 
LEVER POOLE eft une ville nouvelle, 
Mais fort jolie & fort peuplée, que la 
Mmodité de fa fituation, & la bonté 
On havre font beaucoup valoir. On 

Y Voit une belle Maifon de ville, fou- 
“nue par des portiques, une Tour fort 
ate, & un Château affez bien forti- 


fé 


Lai 
fubti] 
ün, hormis dans les lieux marécageux 3 
au les habitans y ont belle couleur, s’y 
“tent bien, & n’y font pas fujets ade 

Z 2 grate 


۲ de la Province de Seg epee 
»Pevétrant, fort pur, & par là fort 


238 LEs DELrcEs Leverpaolé! 
grandes maladies, Et en general les fem” 
mes yfont tres belles. * Le terroir ra 
porte du froment;"de l'orge & du li, 
dans les meilleurs endroits. Au pié de 
montagnes on recueille de l’orge , & 
bien que la terre -foit fort maigre, of 
fair la fertilifer par le moien def 
marne, que le pais fournit. On y fall 
le feu de la tourbe & du charbon dé 
pierre, qu’on tire-fur les lieux mêmes: 
Ce charbon fert aufi à faire divers perit’ 
utenfiles fort jolis. La chaffe & la pê 
che y font d’un grand raport, & com” 
me les forets font remplies de gibiers 
aufi lamer & les riviéres font féconde’ 
en poiflon. Les pâturages y font excel’ 
lens, & le pais nourrit destroupeaux dé 
bœufs &, de vaches, d’une taille {1 con’ 
fidérable, qu’on ne croid pas que ° 
Jpagne en porte de plus gros: & cette Pro” 
vince fournit tous les ans la ville de Lon 
dres de plufieurs milliers de bêtes a ) ۰ 
De toutes les Provinces d” Angleterre c'el 
celle où ilyale plus de Catholiques. 


La Province de CHESTER. 


e viens maintenant à la Province dé 
À Cheffer, qui eft au Midi de celled? 


Lancafire. A l'Orient elle confine 
av’ 


ورم 
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ATON HALL on the River 
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dux Comtez dé Darby & de Stafford 3 
u Midi à celui de Shropshire, ou de 
brew shury , & à ۵۵۵۸ elle fait une 
resqu’Ile, nommée Wirrball, ou Wy- 
"ebali , qui au Nord-Eft eft mouillée 
du Merfey , & au 900-06 du Dee. El- 
le a Quarante-quatre milles de long de 
(۳160۲ à l'Occident, vint-cinq de lar- 
6۴ du Nord au Sud, & cent quarante- 
“Ux de circuit. On y compte douze 
tant villes que bourgs à marché, dont 
*Capirale feule a droit de deputerau Par- 
lment, quatre-vints {ept Elites Paroif- 
fiales و‎ & trente-huit Chapéles. Elle 
Cont; - a 5 
ent 720. mille arpens de terre, & 
4. mille f4. matfons. On y remarque 
diver fes belles Maifons de campagne, en- 
Vautres Dunham- Mafey au Comte de 
Warrington; Eaton-Hall,au Chevalier 
Osvenor Baronet; Norton, au Cheva- 
ter Richard Brook, Gi: Cette Provin- 
Se porte le titre de Comté Palatinat x 
arce qu’autrefois elle a eu des Comtes 
latins, qui avoient à-peu-près le mê- 
3 Pouvoir queles Rois dans le refte de 
1201019۳۲۵ و‎ enforte que tous ceux qui 
Poffédoienr des fiefs, les tenoient d’eux 
™médiatement, & leur en faifoient hom- 
18e. Mais après que lear Mailon eut 
23 été 
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été éteinte, ce qui arriva dans le XII. 
Siécle, en la perfonne de Simon Dé 
Mintfort; ce Comté fut réuni à la Cou? 
ronne, & les fils Ainez des Rois d’ 42“ 
gleterre naient Comtes de Chefer. Cer 
pendant cette Province a confervé fian” 
ciens privileges, & l’on tient toujours4 
‘Chefter, la Capitale, les Cours Pala“ 
tines, pour l’adminiftration de la Jufti- 
ce. 


La Partie Septentrionale. 
A l'extrémité la plus Orientale de Ja 


Province vers les frontiéres dé 
Derby, eft une grande Forêt, qui tiré 
{on nom du bourg de Maclesfield , où 
Maxfeld, & qui voit naitre trois rivié 
res, le Goit, le Bolling & le Dane. La 
riviére de Goit prend fa fource auprés 
d’un lieu nommé Goithoufe; & coulant 
du Sud au Nord elle fert de borne en” 
tre les deux Provinces. Son coursn’el 
que de deux milles ou environ, & elle 
rencontre bien-tot le Merfey, auque 
elle porte {es eaux و‎ près de Goithail, 

Le Merfey, une des principales ri? 
viéres d’ Angleterre, prend fa fource # 
l'extrémité de la Province au Nord” 


Eft, dans un lieu nommé Wood-beads 
en- 
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Entre des monagnes apélées Peak-hills, 
l'endroit où fe rencontrent les fron- 
“eres de trois Provinces, celle d’ Tork , 
Celle de Derby & celle de Chefer. Il 
coule d’abord au Sud-Oueft » arrofe 
Oltram in Lonzendale, {€pare la Pro- 
nce de Chefer de celle de Derby, dès 
1 lource même; & reçoit le Gost à trois 
milles de Mottram. -De là tournant à 
l ueft il va recevoir la Tame ,ou Tau- 
Mey qui fortant de la Province d’ York, 
Pres d’un village nommé aufi Taume, 
“Pare la Province de Cheffer de cellede 
ancafire, & va tomber dans le Mer- 
J5 Près de Stopford, après un cours 
6 dix milles. Stopford cft une ville, 
QUI a trois foires châque année. On 
nomme communément Stopport, mais 
On: écrit Stopford, & quelques-uns é- 
۲۲۱۷ جع‎ Stokeford & Storeport. De Stop- 
ford le Merfey coule à l'Occident, & 
TeCoit le Bollin près de Rixton. 

Le Bollin fort dela forétde Masxfeld, 
venant de deux fources, qui font au pié 
> ia Montagne nommée Shutlingslow: 
1 paffe d’abord à Maclesfield ou Max- 
و644‎ beau & riche bourg, fitué fur u- 
Ne hauteur, dont il lave le pic. Ony 
“Marque une affez belle Eglife, & un 

L 4 Col- 


Vi 


242 Les 1( ۶ ۲, ۲ 5 Kniutsfords 
Collège fondé par Thomas Savage Evé- 
que de Londres, & enfuite ۷۵۶ 
que d'York. 11 s’y tient deux foires pat 
année. Le bourg de Maccles-field 6 
titre de Comté, & celt Mylord Par- 
ker, Grand Chancelier du Royaume, 
qui le porte. De Maxfeldle Bollin cou” 
le au Nord-Oueft, & reçoit une peti- 
te riviére nommée Birkin, qui paffe à 
côté de 
KNVTSFOR ۰ 


Ro ou Xnottesford, c’eft- 
à-dire, le gué ou le paffage de Ca- 
nut, eft une ville double, compofée dé 
deux, qu’on apèle la Haute & la 0 
Knutsford, & fituée à cing milles de 
Nortwich au Nord-Ouett. Ces deux 
parties de la ville ont chacune leur E“ 
glife, leur foire, & leur marché. 
Le Merfey aiant reçu le Bollin 56 
à Thelwall, qui aujourd'hui n’ett riens 
maisa été autrefois une ville afez gran’ 
de & 202 peuplée. Edouard le Vieus 
qui la fonda, la ferma d’une paliffade 
pour fa défenfe: & de là lui vient 6 
nom de Thelwall, qui en Saxon fignifé 
une muraille de troncs d'arbre, Apr® 
cela le Merfey ne voit plus rien de re” 
mat 
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Marquable fur fa droite jusqu’à l’endroit 
OU il élargit fon canal, à la réferve de 
aulton,  Haulten ett un beau bourg و‎ 
avec un Chateau fuperbe, bâti à lan- 

tique, fitué fur une haute montagne. 
| Le Dane fort de la forêt de Maxfeld, 
t l'endroit oùfe rencontrent les con- 
fins de Derby, de Stafford & de Che. 
‘7. J) {ett de borne entre les Com- 
tez de Stafford & de Chefler, jusqu’à 
“c qu’il arrive à Congleton, beau bourg, 
U Pon voit deux Eglifes, l’une dans 
enceinte de la Place, & lautre de- 
ors, au delà du pont: autrefois il s’a- 
Peloit Congate. Al y a là un belle ma- 
nufacture de Gans. De la il paffe à cô- 
e de Davenport, autre bourg, où l’on 
* cu anciennement un afyle présde Rud- 
eath; là eft un petit Lac, nommé 
48mer-more, d'où fort un ruiffeau a- 
Pelé Croco, qui fe jette dans le Dane. 
Celui-ci à un mille plus bas, près de 
roxton, reçoit une autre riviére nom- 

Mee Wheelock. 

Le Weelock tire fon origine de trois 
"uiffeaux, dont la fource ۸ pas loin 
Cla montagne de Mowcop. Is fe joi- 
Sent dans le voifinage de Sondbach, ou 
“andbach, communément apélée Sand- 
Lf bitch, 
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bitch, bon bourg, fitué fur une hau- 
teur, dont l’un des trois ruiffeaux mo- 
uille le pié. ۱ 
Delale Wheelock paflea Middlewich, 
beau bourg, ainfi apélé parce qu’il eft 
fitué au milieu de deux Wichs, favoir 
à fix milles de Nantwich, & à quatre 
de Nortwich. On y voit deux 8 
ruifleaux d’eau falée, d’où l’on tire 
du fel. Le Wheelock 16 jette enfuite 
dans le Dane, après un cours de douze 
milles. Il eft à remarquer que comme 
Ja fource, qui tombe à l’Oueit de la 
montagnede Mowcop, produit le Whee- 
“ lock, de même il y ena une autre qui 
fort à Eft de la même montagne, & 
gui produit la célébre riviére de Trent. 
Le Dane aiant reçu le Wheelock vafe 
jetter dans le Weaver, à Nortwich, a- 
près un cours de vint-deux milles. 


NOR 1 WICH. 


a iii eft une jolie ville, fort 
propre, fituée au confluent dé 
deux riviéres, le Dane & le Weaver's 
aiant droit de marché, & deux foires 
par an. Les Bretons l’apèlent Hellath 
Du, Saline noire, à caufe d’une fourcé ! 
“d'eau falée, qui s’y trouve. C’eft me 

on’ 
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fontaine fort abondante, où l’on décend 
Par dégrez; des hommes à demi-nuds 
y vont puifer l’eau dans des vaiffeaux 
€ peau, & Ja portent dans des auges, 
cù elle coule dans les maifons, où on 
4 cuit pour en faire le fel. ‘Tout près 
© Nortwich eft la Paroifle de Dane- 
4m, dont le clocher eft juftement au 
Milieu de la Province. 

Après Nortwich 16 Weaver ne voit 
Plus rien de remarquable: il va fe jetter 
dans le Merfey, près du Chateau de Frod- 
desbam, fitué fur une montagne, qu’on 
time la plus haute de tour ce Com- 
é 


Le Weaver fort de YEtang de Rid- 
leypool , vers le Midi de la Province, il 
€ groft d’abord de deux ruiffeaux, qui 
rtent aufi ‘chacun d’un étang, puis 
tournant au Nord, il pafe a 


NANT WICH. 


ANT WICH tire fon nom du mot 
Breton, Nant, qui fignifie une 
Vallée, & du Saxon, Wick, qui fig- 
Difie un habitation: les Bretons ou Gal. 
os Papèlent Hellath Wen, c’eft-a-di- 
TC, Saline. blanche, à caufe de la fon. 
taine d’eau falée, qu’on y a; & les La- 
۶ tins 
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tins le nomment Vicus Malbanus. Nant- 
wich eft le plus grand & le plus beau 
bourg de toute la Province. I] n’a 
qu’une fource d’eau falée, mais qui en 
vaut bien deux, par l’abondance de fon 
eau. Elle eft à douze ou quatorze pas 
de la riviére, on en conduit l’eau paf 
des auges dans les maifons , où on la re- 
çoit dans de petits tonneaux enfoncez 
“en terre: & a un certain fignal de clo- 
che qu’on donne, on la cuit dans des 
chaudiéres de plomb, fix à châque mai- 
fon; & l’on entire detrès-beau fel blanc. 
Tl ya quelque aparence que les Romains 
ont connu autrefois ces Salines; puis” 
qu'on voit un chemin fort beau de Mid- 
dlewich à Nortwich, couvert de graviefs 
& forr élevé, deforte qu’on peut juget 
aifément quec’eft un Ouvrage des Xo- 
mains, d'autant plus qu’on ne trouvé 
point de gravier dans toute la Province: 

Vers la fource du Weaver paroit le 
Château de Beefron و‎ fitué fur la pointe 
la plus élevée d’une montagne efcarpét 
tellement qu’il n’eft acceflible que d’u® 
côté. Ranulpbe 111. Comte de Che” 
fler le bâtit à fon retour de la Zerre” 
Sainte, & y mourut PAn 1130, AG 
Midi de Beefion, elt Malpas ou Mar 
pass 
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Pafs و‎ anciennement Depenbachs beau: 
Ourg fitué fur une hauteur, à huit 
Milles de Nantwich, & à trois milles 
es confins de Flint & de Denbigh. Son 
dom lui vient, de ce que le chemin, 
qui y conduit, eft très-mauvais ; aufi 
apele-t-on Z/-ffreat, mot qui fignifiece- 
a même. Tout le terrain d’alentour 
Cit argilleux & marécageux , ce qui 
"end Jes chemins trés-mauvais, en hi- 
ver fur-tout, & a donné lieu à un bou- 
‘Verfement étrange, arrivé dans la Pa- 
‘oife de Bickley, à deux ou trois mil- 
<S au Nord de Malpafs, PAn ۰ 

ette année-là, le Mecredi 8.de Juil- 
“t, environ trois heures après midi و‎ 
On entendit dans ce Quartier un grand 
"uit, comme d’un tonnerre, ce qui 
lurprit tout le monde, parce que le 
tems étoit fort beau. Quelques per- 
mnes, qui étoient à la campagne, re- 
Marquérent qu'une petite éminence , 
Plantée de chênes, s’étoit abimée avec 
tous les arbres qu’elle portoit, laiffant 
Un grand & horrible creux de foixante 
Verges de tour, fi profond que l’eau, 
Ont il étoit couvert, étoit à trente ver- 
549 du niveau de la terre, & que ce- 
Pendant de tous les grands arbres, ché- 
nes, 
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nes, ormes, & plufieurs autres, quia", 


voient été engloutis, il n’en paroiffoit 
pas une feuille fur l’eau: & à vint ver- 
ges à la ronde la terre étoit toute fen- 
due & crevaflée, menaçant aufli de rui* 
ne. Quelques perfonnes, qui s’étoient 
hazardées d’aller au bord de ce goufre, 
aiant eu la curiofité d’en puifer de l’eau, 
on trouva qu’elle étoit falée: d’où Pon 
peut juger qu'il avoit communication 
par quelques canaux fouterrains, ou a- 
vec la mer, ou avec les fources faiées 
de Nantwich. 

La riviére de Dee, fortant du Com- 
té de Flint, dans le Pais de Galles, fert 
d’abord de borne entre le Comté de 
Denbigh & celui de Cheffer, puis tour- 
nant au Nord, il va fe jetter dans 6 
Baye, au deffous de la ville de 


CHESTER, 


HESTER eft une belle & grande vil- 

le, Capitale de la Province du mê- 

me nom, fituée dans une Presqu’lle que 
fait le Dee, Yenvironnant de trois ۰ 
tez. Elle a deux milles de circuit, fans 
les fauxbourgs, de bonnes murailles 
flanquées de tept Tours, quatre por- 


tes, & un beau pont de pierre fur le 
De, 
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¢, compolé de huit arches, & ferk 
mé dans fon entrée & dans fon iffue. Sa 
eure eft à-peu-près un quarré-long , 
“tendu du Nord-Oueft au Sud-Eft. Au 
Coté qui regarde le Sud-Ouett, eft une 
rte, nommée Water-gate, (la porte 
de l'eau) où autrefois les vaiffeaux pou- 
Voient aborder. Mais le tems a ravi 
Cette commodité aux habitans, & les 
Ales, que l’eau y a ramaflez, onttel- 
~Ment rempli le lit du Dee, qu’au- 
Jourd’hui Peau ne peut y porter quede 
Petits bateaux, & il faut que les vaif- 
“aux s'arrêtent à fix milles au deffous 
€ Chefer, dans un lieu nommé The 
ew Key, Non obftant cette income 
Modité elle ne 12:16 pas d'être le grand 
“bord de ceux qui veulent paffer en Zr- 
nde, ou qui en viennent. On y com- 
te dix Eglifes Paroiffiales ,dont la prin-: 
“pale eft celle qui porte le nom de Sain- 
© Perburge. C'ett un édifice fort mag- 
Mfique و‎ fitué vers l’extrémité Septen- 
rionale de la ville, d'environ trois cens 
Plez de long, conftruit en forme de. 
croix , à la maniére de toutes les an- 
“lennes Eglifes, & du centre de la Croix 
‘Cleve un beau clocher quarré, qui f- 
Ut en plate-forme, Pai remarqué un 
[TES 
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tres-grand nombre d’Eglifes en ۰ 
terre, dont le deffein eft précifément 
le même, c’eft pourquoi je ne m/’arré- 
te pas à les décrire; ce qui foit dit u- 
ne fois pour toutes. Cette Eglife a ¢- 


4 . ۰ ۰ 
tê anciennement une Eglife Abbatiales — 


apartenant à une Abbaie de Réligieu- 
fes, fondée dans le vı r. Siécle par Wale 
pher Roi des Merciens, en faveur dé 
Werburge {a fille, qui voulut vivre dans 
Ja retraite, avec quelques autres Dames 
dévotes. ` Certe Abbaie aquit de tres’ 
grandes richcfles avec le tems, mais 6 
Roi Henri Vill. Vaiant fait démolir a: 
vec tous les autres Monatiéres du Ro? 
yaume, l’Eglife fur érigée en Cathédrar 
le, & l’on y établir un Evéché nous 
veau, détachant une partie du Diocelé 
de Lich-field. On apèle aufi cette ® 
glife, l’Eglife de ıS. Ofwald, parce que 
celle qui portoit ce nom, & qui au" 
trefois étoit l’Eglife de la Paroiffe, 4 
éié fécularifée; & Ponen afait un Ho! 
tel de ville. Le Palais Epifcopal eit rout 
près de ۱۵۱۱6, L’Evêque de Che” 
{ter elt de la Province Ecclefaftiqué 
d'York, avec ceux de Durham & dé 


Carlifle; & fon Diocefe comprend les 


deux Comtés de Chefter & de Lan” 
| p 
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ler, avec une partie de Cumberland 
& de Weftmorland, & le Quartier de 

Ichemont, dans la Province d'York. 
L'Eplife la plus confiderable après la 

athedrale و‎ eft une autre qu’on voit 
‘u bord du Dee, hors des murailles de 
۲ Ville, au Nord-Oueit, & qui porte 
“nom de S. Jean. On dit qu’elle 
fut fondée An 689. par le Roi Ethel- 
rede, dans lendroit où il avoit vû une 
biche blanche, après en avoir été aver- 
| par un ordre du Ciel. 1l ne faut 
3S oublier de remarquer que les prin- 
“pales rues de Chefer font bordées de 
Part & d’autre de portiques, ou dega- 
‘les couvertes, apélées Rowes , qui 
“nt des boutiques devant & derriére, & 
U deffous, tellement qu’on peut aller 
ar toute la ville à couvert des injures 
č Pair, & décendre dans la rué, ou y 
ater de la rué par des dégrez. jl 

Ya que la ville de Geneve, où l’on 
Lt dit-on, quelque chofe de fem- 

lable dans les Rues baffes. 

Chefler portoit anciennement le nom 
© Deva, Divana & Deunana, les Bretons 
U Galois Papelent Caer- Leon , ou Car- 
On Vaur, les Saxons lui ont donné le 

m de Legea-ceafter ; & tout cela figni- 
Tom, ۰ Aa fic 
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i 


| 


ciens, qui tint glorieufement 6 DE | 
| git 
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fie également, gne ville forte bâtie pat 
une Legion. Auf Yon fait que la Le’ 
gion ‘Vintiéme , furnommée la ۳ 
rieufe, avoit là fon Quartier, ou plu’ 
tôt y avoit éré envoice en Colonie: ۵ 
qui paroit manifeltément par une mé’ 
daille de Septimius Geta, où l’on ۴ 
au revers.cette legende, COL. Di 
VANA. LEG. XX. ۶ 
y atrouvé aufli divers monumens de 14 
magnifiecnce Romaine, comme des pt 
vez à la Mo/aique, des fouterrains vou" 
tez revétus de pierre de taille, des me 
dailles, & quelques Infcriprions. L’A® 
1653. l’on y déterra un Autel و‎ 
vec l’Infcriprion fuivanre, faite 1 An dé 
J. C- iş: comme il paroit par la dé” 
fignation des Confuls: 
۱. O. M'FANARO 
T: ELVPIVS. GALER. 
PRAESENS. G. ANIA. 
PRI. LEG. XXV. V. 
COMMODO ET 
LATERANO 
COSS. 
V. S. L. M. 

La ville de Chefer aiant éré ruinée pa 
les Danois, Ethelfrede Reine des Me” 


Mart, 7 0۵/۳ dis-je, la 
Va de fes ruines, dans le x. Giécle, 
re 275۰ qui vinrent datis [6۱ la 
Tent dans fa prémiére s#rañdeur, 
f les Comtesy bâtirent plafieurs Egli. 
> AVEC un Château, 606 for utéhau- 
eur, dans l'enceinte des murailles; au 
cn du: Sud prés du pont,:&"au bord 
ee. Le territoire م6۰0۵‎ ett 
agréables con y: cultivoit réie au- 
(Fefois des vignes, qui raportoient d'af- 
û bon vin; 8û en quantité rats til ya 
و7۱۵6‎ que nos peuples! وه‎ trouvé 
Plus d'avantage à:s’aracher:à la-biére. 
La Presqu' lie de WYREHALL, 
V. Nord-Oueit de Chefer la terre 
„` orme une jolie Presqu’le.) qui a 
ne côté le Ganal ou la Baye da Mer- 


poa de l’autre celle du De, :&'en 
pont l'Océan و‎ on l’apèle Wirebail , 


hall, ow Werall, & les Gallois a- 
Cent Kill-gury, Elle s'étend! du Nord: 
Hele au Sud-E{t de la longueur defet- 
Milles, fur huit de large: Autrefois 
(lle étoitineulre & route afforétée, pour 
“dervir d’un terme de notre Jurispru- 
ACC; mais Edouard UL la déforéta, 
| A < 2 c’eft- 
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c’eft-à-dire, qu’il permit à tout le mon” 
de d’y chaffer, d'y bâtir & d’en ۴ 
per le bois, deforte qu’aujourd’hui elle 
eft paflablement peuplée, 86 ۵ 
de quantité de jolis bourgs & de villa- 
ges, qui,enfemble fonttreize Paroiffes: 
Le terroir y: eft fec, mais la pêche ¥ 
eft riche... A la pointe Occidentale dê 
cette Presqu’ He, paroit une Ilette nom” 
méeHelbree, ou Helbrie, à la diftance 
d’un quart de mille, enforte que quan 
l’eau eft baffe,on peut y aller à pié {ec 
Elle a environ un mille de tour, fur uf 
fond fablonneux. Du tems de la Ca” 
tholicité l’on y voioit un petit Holp!’ 
ce pour les Moines de Chefer, 86 0 
y alloit en pélérinage, vifiter Notre 
Dame de Hélbrie: mais tout cela a élé 
détruit. 

Le Comté de Chefer eft dans unter’ 
rain bas, mais fort agréable & abondant | 
en toutes les chofes néceflaires à la vié’ | 
L’air y eft fort bon, fort pur, & fof 
fain: les habitans n’y font point fujet 
aux incommoditez & aux maux qué 
produit un mauvais air: aufi vivent-il 
long-tems, & il n’eft pas rare d’y ۴ 
des gens, dont les péres vivent encores 
& qui font eux-mêmes Gin 
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1: y eft. modéré, mais PHiver y 
“froid, & l'on y éprouve de violens 
QUragans, . & de rudes tempêtes, fur- 
tout lorsque le vent eft au Nord-Oueft, 
OU à POueft. Tout le pais eft plat & 
ni: feulement il eft entrecoupé par-ci 
Par- de collines & de petites monta- 
Shes, qui ne fervent qu’à le rendre plus 
“&réable. On y voit deux grandes fo- 
tets, l’une au Nord de Chefer, nom- 
mée la Forêt de Delamer, & l'autre à 
l'Orient de Maxfeld; fans compter un 
61200 nombre de parcs, qui apartien- 
nent à des Seigneurs ou Gentilshom- 
“S:car il n’y a gueres des Province en 
Angleterre , qui ait plus de Nobleffe 
We celle de Chefer, & celle de Lanz- 
fre. On y voit aufi par-ci par-la pla- 
“Urs petits Lacs ou étangs; & tous 
CES Lacs, auffi-bien que les riviéres, 
SUurniffent aux habitans diverfes efpé- 
CES de bons poiffons, comme faumons, 
’Nches, carpes, truites, anguilles, & 
autres. Châque Eté l’on tire des tour- 
rS des lieux marécageux, & l’on cn 
“che autant qu’il en faut pour la pro- 
lion de Phiver. Il y en a de deux e- 
Peces: l’une érant féche, eft 16266 و‎ 
Pongieufe, brule bien, & donne une 
A a 3 as 
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agréable lumiére 5 l’autre eft noire, o 
paille, & pefante:cette efpêce eft meils 
leure pour le feu que Fautre. On 


déterre de même, aufli-bien que dans | 


les autres Provinces, dont j'ai déjà paf” 
lé, des arbrés fourertains, düne lon” 
gueur & d'une grofleur étonnanté : off 
les apèle fire trees, (arbres à feu ) 4 
caufe de leur ufage. On lés coupe paf 


ai 


petits bâtons en façon dé thandèle; 
ils donnent une 2greable lumiére, pouf” 
fant une longue fumée qui n'incom 
mode point, & ne fait point de mal à 
ce qu’elle touche. En quelques endroits 
on trouve dé la chaux, du plâtre, 
Pocre و‎ & de là marne rouge & blan” 
che, qui fert à engraiffer les chams: ! 
4 auf diverfes carriérés de ۶ 
Les chams y raportent fufifamment 
pour les 5 diverfes efpêces 
grains, particuliérement du froment 
{ls ne nourriffent qu’autant de brebis 
qu’il leur en faut, pour fe nourrir 4 
leur chair, & pour fe vétir de leur lav 
ne, Leurs pâturages font principale” 
ment couverts de bêtes à corne, © 1 
font f bons, qu’on y fait le meilleur 
fromage de F Angleterre. Enfin le pi” 
produit quantité de bons fruits; je” 
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N n’y voit aucun coin. Je ne disrien 
Ci des falines, parce que j'en ai déjà 
Parlé, , 

Les habitans font généralement bien 
dts de corps & d’efprit, & de bonne 
rOnttitution, Ils: font doux, civils, 

Onêtes, laborieux, & fort promts à 
Onner du fecours à ceux quien ont be- 
Un: du refte un peu portez à la colè- 
i> & à la fuperftition و‎ ce qu’on atri- 
Ne au défaut d’inftruétion, Les fem- 
Mes y font belles, vigoureufes, actives, 
Aborieufes و‎ bonnes ménagéres & fé- 
Condes, 


La Province de DARBY. 
u Comté de Cheffer, je tourne à 
7 POrient, pour décrire trois Pro- 
Vinces, qui font à-peu-près fur une mé- 
Me lione, & enfuite revenir à l'Occi- 
“nt, décrivant trois autres Provinces, 
Jui font auf {ur une même ligne. La 
Ptemiére , qui fe préfente à Orient 
© Chefer, eft le Comté de Derby ou 
Arby, qui tire fon nom de fa Capita- 
& La Province de Darby ett étendue 
en longueur du Nord au Sud, l’efpace 
۶ trente-huit milles, formant une e- 
Pece de triangle, dont la pointe, qui 
A a 4 eff 
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eft au Midi, n’a que fix milles de lar 
ge, & la bafe, qui eft au Nord, en? 


près de trente. A l'Occident elle et, 


bornée par le Comté de Stafford, & 
par celui de Chefter ; au Nord par ۶ 
Duché d’York, à l'Orient par les ۴ 
vinces de Nottingham & de 1 
& fa pointe, qui eft au Midi, confiné 
au Comté de Warwick. On ۴ 
qu’elle a cent trente milles de circuits 


& il s’y trouve cent fix Eglifes Paroïf | 


fiales, & dix, tant villes que bourgs 
qui ont droit de marché; dont Ja Capt 
tale feule a droit de deputer au . Parle- 
ment. On voit dans 6۱۱6 ۴ 
quelques Chateaux & Maifons de cam” 
pagne qui méritent ۱۸۲۲6۵۲۱۵۵ des Cu” 
rieux; comme le Château 46 9 
qui eft an Duc de Rutland, & ci-de” 
vant au Duc de New-Cattle, Chats 
worth au Duc de Devonshire, Sutton 
au Comte de Scardale و‎ Bredby, a¥ 
Comte de Chefterfield &c. (vous ave? 
ci-joint les plans de la T. de ces و‎ 
de la 3. & de la derniére.) Cette Pro” 
vince eft arrofée d’un aflez grand nom” 
bre de riviéres, comme le Darwen , E 
Dove, la Trent, la We, & le Craw” 

hoe; 
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lee fans parler de pluficurs autres moins 
| Confidérables. 

Le Dove, fortant près d’un lieu nom- 
ME Dovehead, aux frontiéres de Staf- 
ford & de Chefter, coule du Nord-Oueft 
u Sud-Eft, & tout du long de fon 
Cours il fert de borne entre les Com- 
tez de Darby & de Staford, fans rien 
۲۵۲ dans le prémier و‎ qui foit digne de 
marque. De là le Dove rencontre la 

rent, qui coule du Sud au Nord, & 

It aufi de paration entre les mêmes 
omtez. 
5 La Trent, aiant reçu le Dove, paffe 
b fous les Saxons, Hrepandun; petit 
Surg, quia été autrefois une grande 
ville. Plus avant la Trent coule fous 

Un pont و‎ l’un des plus beaux de I’ 4#- 
Sleterre, foutenu de trente-fix grandes 
“tches de pierre de taille; & enfuitere- 
Soit le Darwen, vers les frontiéres de 

“ycefter, & entrant dans le Comté de 

°%tingham, elle reçoit une autre rivié- 

“> nommée Erewashe, qui coule du 
Nord au Sud, & fépare ce Comté de 
Celui de Darby. | 

Au Nord-Eft de la Province on voit 
Aas deux 
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deux rivieres, le Rother & le Craw“ 
Joe, qui tenant une route toute opp% | 
fée aux autres, coulent du Sud 4% 
Nord. Le prémier lave les muraillé 
de Cheflerfield, bourg afez remarqua" 
ble, qui paroit avoir été ancien, com" 
me les débris de fes murailles le font ju? 
ger. Hale titre de Comté, ۰66 6 
M: Philippe Stanhope, qui s’appelé 
Comite de Chefterfield. On apelé 
aufi ce bourg Chefer in Scardale ; 16 
pais, où 1۳6 firué, porte lenom ۵ 
Scardale, (Vallée de rochers) parcequ' 
eft tont parfemé de rochers, que 8 
Anglois apèlent Scares. Ce petit Quat”? 
tier de pais donne aufi le titre de Com! 
te à M. Nicolas Leke. 

Vers le Nord-Oueft de la Provinces 
on voit sortir le Darwen, qu’ilne taut 
pas confondré avec trois ou quatre aU” 
tres riviéres du même nom, qu’on voll 
dans ce Royaume. Il a fa fource dar 
les montagnes de Peak, & coulant tan- 
rôt parmi des rochers, tantôt au milic? 
de belles campagnes, fes eaux font en 
quelques endroits noires, du limon qu'i- 
les entrainent. 


۳۹ 


PEAK 
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Pp. L AK. 


O” apèle Peak a partic decette Pro- 
i yince qui eft au Nord-Oucft, der- 
tiérele Darwen, confinant avecles Com 
tes de Chefter, & de Stafford. Ce nom 
Ui vient, à caufe des hautes Montagncsy 
dont il eft parfemé, car peake fignifie 
être élevé. - Cependant il weft pas telle- 
Ment embaraflé de montagnes & de ro- 
Chers, que l'on n’y voie aul beaucoup 
€collines, & de vallées, fecondes en 02 
tUrages, où l’on nourrit une infinité de 
troupeaux de brebis, qui paifient tran- 
Quillement, fanscraindre lesloups. Le 
terroir y eft particulicrement riche en 
Mines de plomb, le plus fn & le meilleur, 
Qui foit en Europe. Les pierres, d’où on le 
tire, font immédiatement au deflousde la 
Croûte de laterré; on les ramaffe au fom- 
Met des collines tournées au vent. 
Oueft, pour fondre ce métal lorsque ce 
vent foufle, parce qu'on 2 remarqué qu'il 
N'Y ena point qui foufle fi long-tems & fi 
Conflimment. Dès qu’il commence a fe 
aire fentir, les Ouvriers mettent le 
ču à de grands tas de bois, qu'ils rien- 
nent tour prêts pour ce fujet, le plomb 
10 fond & coule dans des canaux یی‎ 
CZ 
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fez exprès dans la terre ,& on le reduit 
là en maffe. Cette manœuvre se fai! 
aux environs de Creach & de Works 
worth. On trouve aufli dans ceslieux* 
12 de 2۵01800106 & en quelques-une 
des mines une efpêce d'écoulement mé 
tallique blanc, qui reflemble entiére” 
ment au criftal, & qui eft une pierté 
de mine, du genre de celles que les Ou’ 
vriers apêlent fzors. lls s’y voit auth 
de belles carriéres, de pierre à bâtifs 
de pierre de moulin, de queux ou de piet” 
re à aiguifer, de fort beau marbre gris 
& noir, & de criftal. 
Le milieu du Peak eft une Forér fet’ 
mée en maniere de parc, où fe trouvé 
une fontaine, extrémement profonde» 
qui a fon flux & fon reflux réglé, qua 
tre fois par heure ou environ, chaqué 
jour. Dans la même Forêt on voit Û“ | 
ne profonde & horrible caverne, nom” 
mée Eldenbole; Ventréeen eft hafe & 
étroite, mais elle eft fort large en de” 
dans. On dit que les eaux, qui fuin” 
tent au travers de la voûte, s’y ata 
chent, & s’y pétrifient, demeurant là 
fufpendues comme des glaçons, ou dés 
piéces de criftal. Plus avant au Not! 


il fe trouve une autre caverne encol? 
plus 


Burton- 
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ee grande و‎ nommée Devils-Arfe و‎ 
fog 1 2046 ( qui a divers conduits 
rrains, dont oa fait bien descon- 
he elle a fon ouverture au deffous d’un 
de ux Chateau, fitué fur la pointe d’u- 
Colline, nommé Gafle in the Peak. 
be riviére de Wie, ou Wye, prend 
MCE dans le même Quartier, au 
idi de la Forêt, & un peu au deffous 
€ fa fource près de Buxton, neuf fon- 
‘ines médecinales fortent d’un rocher 
ve efpace de vint-quatre piez. Ily 
a huit, qui font chaudes, & laneu- 
me eft fort froide: on y a élevé un 
“au bâtiment quarré, de pierre de tail- 
5 Pour les faire paffer par deffous. A 
9۱۷۵۵۲6 pas de 12 elles rencontrent une 
Les fontaine chaude, & puis une au- 
» dont l’eau, bien que froide; pout- 
€ de gros bouillons dans fa fource. L’ex- 
“rience a apris que toutes ces eaux font 
an merveilleux ufage pour fortifier 
“llomac و‎ & pour affermir les nerfs 
Sulez, I] ya tout lieu de croire que 
۹65 eaux ont été connues des Romains. 
~ Que ces bains ont été fréquentez de 
sa tems; car on voit dans ce Quar- 
Ty un chemin pavé, nommé Batha 
| SMe, qui part de Buxton, & panies a 
۱ quit 


Vie 
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huit milles-de là au: village de Byrghs 
près du Château de Caffle in the Peaks 
dont je viens de parler: De Buxton la 
Wye pale à Bakewell, ou Bankewells 
petit bourg, ique les Saxons ont apèlé 
Baddecanwell; & un peu au deffous ellê 
fe jette, dans le Darwen, après avoit 
coulé proche d'an magnifique Châteat 
nommé Chattesworth. 


Di A. RR seen Mh 
E Darqens ۵۱901 reçu la Wye, co’ 
le au Sud-Eft,  & lave les murail 
les de Ja ville, de Dardy,; qui ett ۶ 
fur {a rive droite. Cetreille:a été 
pelée: paroles. Saxons, Northworthig » 
par les Danois, Deoraby, d'où Pon 4 
fait Darby où Derby, وه‎ qui eft lame? 
me choles & ce nom semble étre 116 
de celui du Darwen, -de forte. qu’il 68 
nific une, habitation furde Darwen, DA 
ville de Darby eft fort grande , alle? 
propre,. fortriche & bien peuplée. 
Darwen, qui lave fes murailles a 4: 
rient, y pafle fous un {uperbe pont 4€ 
pierre de faille: & uns autre perite 0° 
viére, nommée Merten-brooke, qui ۵ 
mouille au Midi, palle fous neuf pont’ 
avant que de عا‎ joindre au Darwen. 
com” 
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COmpte cing Eglites Paroiffiales dans 
Cette ville, dont la plus confidérable ef: 
Elle qui porte le nom: de Tous les Saints. 
€ a un fort beau clocher, 0۵۰ 

€ par fa hauteur & la fingularité de 
an Archite&ture, mais plus encore; (fi 
و‎ qu'on ¥ voit, melt pas 
€) parce que la dépenfe de fa itru- 

۰ We a été paiée des contributions dê. 
Jeunes hommes & de jeunes filles du pais. 
Principale richefle decetie ville vient 
ning excellente qu’on y brafles celt 
Sa Que nous nommons une efpêce de 
re particuliére. Je remarquerai ici à 
ujer qu'il y a des gens, qui préten- 

at que l’ufage de la biére eft trés-bon 
four Ja fanré & pour la longue vie: mais 
tee en a d’autres 2001 qui prétendent 
Ut le contraire, & qui foutiennent: 
que depuis: près de deux fiécles en ç4; 
due l'ufage de Ja biére'a été commun 
Parmi nous, Les hommes ne vivent plus 
tay, S tems, comme ils faifoient aupa~ 
aa: Qui en faut-il croire? Recour- 
tos a | experience? mais chacun la 
Miss fon côté. Difons donc quela meil- 
recepte pour une vie longue 

ne fanté ferme, eft d’obferver larè- 

© Terence, Ne quid nimis, c’eit-à< 
dire, 
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dire , en bon François, qu’il faut ۳ 


ter lés excès en toute chofe, foit à mal | 


er, foit à boire, foit à travailler, fo" 

à fe repofer. Mais pour revenir aux b% 
bitans de Darby, ils font aufi grand com” 
merce de blé, qu’ils achétent, pour ۴ 
revendre aux ۰ 

Aun mille au deflus de Darby, ۴ 
Darwen arrofe une petite Place, nom 
mée Litle-chefler, qui paroit avoir € 
quelque chofe dans?’ Antiquité: du moi™ 
on y a dterré plafieurs médailles. 

L'air de cette Province eft fort pul 
& fort fain. Le terroir en eft trés-bo® 
& trés-fertile, au moins dans la bandé 
Orientale, & dans celle qui eft au ۳ 
di. Mais la partie du Nord, qui eft a¥ 
delà du Darwen, eft d’une toute auti? 
nature, le terroir en eft noirâtre, 
peu fertile, ne raportant rien qu’à for 
ge de travail, En récompenfe on y trot” 
ve des mines, & des carriéres, comme 
on la vu ci-deflus: & outre les choles? 
dont jai déjà parlé, l’on y a de Palb” 
tre, & du charbon de pierre. Ce def” 
nier y eft en fi grande abondance, qu o 
en a dequoi fournir les Provinces d4 
lentour. On y a auffi des mines de fe” 


& les forges, qu’on a faites pour re 
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tece métal auffi bien que pour le plomb, 
Ont Presque détruit les foréts dela Pro- 
ce , parce qu’il s’y confume une 
Wantité prodigieufe de charbon. Du 
“ite, généralement parlant, la Pro- 
Vince de Darby abonde en fruits, en på- 
Vrages, & en troupeaux. Le titrede 
Smtes de Darby eit dans la Maifon 
“S Stanleys depuis trois cens ans en ga; 
la même Maifon qui pofféde ۵ 
© Man, 


La Province de NOTTINGHAM. 


E Comté de Nottingham a pour bor- 
nes, au Nord le Duché d’York, à 
eft une partie du même Duché, & 
omté de Darby, au Midi celui de 
Jcefler, & à l'Orient celui de Lis- 
ln. I] s'étend du Nord au Sud, for- 
pant un ovale irrégulier, qui a trente- 
Ut milles de long, vint de large, & 
“Qt dix de circuit. Ilas6o.mille Ar- 
“ns de terre, & 17. mille 554. mai- 
ns, On y compte neuf villes ou bourgs 
Marche, cent foixante-huit Eglifes Pa- . 
Giles: NOTTINGHAM la Ca- 
Pitale, Newark & Redford ont droit de 
“Puter au Parlement. Divers Seigneurs 
` Poffedent de belles Maifonsde campa- 
Tom, ۰ B b gnc; 
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gne;comme le Ducde Norfolk ena W 
ne près de Workfop; M. Pierrepont U" 
neaux portes de Nottingham, M:## 
loughby Baronet à Wollaton-hall au vor 
finage de la même ville, le Comte dé 
Chefterfield y a Sbelfort, le Duc d 
Newcaitle y poflede Haughton; Ec. ON 
voit ici les plans de la 2. la 3. ES la der” 
niére. La Province eft partagée en deu% 
parties générales, -dont l’une, qui ef? 
l'Orient, porte le nom de Clay, pare’ 
qu’elle eft argilleufe, & l’autre, qui € 
à l'Occident, ۶20616 The Sand, à ca” 
fe de fon terrain fablonneux. Ces deu% 
parties font féparées l’une de Pautre pat 
la riviére de l’Zdle, qui coupe la Pro” 
vince par le milieu, coulant du Sud 4% 
Nord, & lave, en paflant, les petite 
villes de Redford. & d’ Ldleton. 

La Forêt de Shirewood, qui eft pres 
que au milieu du Comté, nourrit quan” 
tité de cerfs & de daims, & voit au 
naitre diverfes riviéres, comme le Me’ 
den, le Maun, & HP Idle, qui prennent 
toutes trois le chemin du Nord. Le 
Maun donne fon nom à la ville ۶ 
Maunsfeld, qui eft affez jolie, & ۵ 
aiant reçu les eaux de tous les deux » 
pale à côté de Worcksop, dont le 3 
| rol 
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it eft fertile en régliffe, la meilleure 
al SOYaume. On y voit un affez beau 
ge “ls, conftruit vers l'an 1$80 par Géor- 
Talbot Comte de Shrewsbury. 
© paffe à l'extrémité Méridionale, 
Pour prendre le cours de la Trent. Ceta 
“vire, l’une des prémiéres du Ro- 
feo fortant de la Province de Staf- 
ip. Porte fes eaux au Nord-Eft , êc 
: entrée de cette Province elle regoit 
Sig re > qui lave une ville nommée 
۲ “ford, aux frontiéres de Leyceffer ,où 
ti Natrouvé quelques monumens 0 An- 
ka té, particuliérement des médail- 
۰ De lala Trent reçoit la Leene, qui 


pene de la Forêt de Shirewood, & paf: 
a 


NOTTINGHAM. 


Nporrxonan, Capitale de la Pro: 
des Vince eft l’une des plus belles, 
vill Plus propres; & des plus agréables 
tie d Angleterre. Elle eit grande, ai- 
Cu: deux mille cent & vint pas de cir= 
Ti fa fituation eft tout-à-fait char- 
inte, fur le panchant d’une colline 
Cz élevée, d’où l’on découvre la cam- 
pene d'alentour, & la riviére de la 
“ene y qui en lave le pié. Les rues y 

۱ | Bba font 
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font longues, & larges, les édifices ge 
néralement propres, & quelques-uf 
magnifiques. Ony voit un belle & grat” 
de place, où l’on tient le marché, ۳ 
pont fuperbe, de pierre, fur la 0 
dans un endroit, où elle fe partage €? 
plufieurs branches; un Château fortit? 
par la Nature & par PArt, & trois 10° 
lies Eglifes, à l’ufage de trois Paroifl@ 
qui partagent la ville, & pour couron” 
ner tous ces avantages, on y jouit d’un 
air doux & pur. Le Chateau eft à ۴ 
trémité de la ville au Sud-Oueft, of 
plûtêt à l'extrémité la plus élevée 18 
colline, fur le rocher, qui eft efcarp® 
de ce coté-la. Guillaume le Conquéral 
le bâtit pour brider les 4nglois, Edouat 

IV. le répara avec grand frais, il y ۳ 
ajouter divers Ouvrages, & Richard II}: 
qui y mit la derniére main, en fit Po” 
des plus forts & des plus beaux Cha 
teaux du Royaume, De la ۴ 
cour de ce Chateau l’on décend par dé 
dégrez dans une Grotte fouterrainés 
divifée en plufieurs chambres, toutes 
taillées dans le roc avec beaucoup d'art — 
& de peine. On y voit contre les P4 
rois l’hiftoire de la Paflion de ۶۴ 
Sauveur, gravée, à ce qu’on prevent, 
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€ la main de David I. Roi d’Ecofe, 
dl y fut long-tems détenu prifonnier. 
€ la partie ia plus élevée du Chateau, 

Qui eft auffi fur le roc, on décend par 
Ufieurs dégrez dans une autre Grotte 

“Uterraine, taillée avec art, de même 
e la précédente. On l’apèle Morti- 

Mer S- Hole, parce que Roger de Morti- 

e 2 Qui avoit été {urpris en intelligen- 

p, vec ce David Roi d’ Ecofe, fut ren- 
“Me là, & enfuite étranglé, pour ex- 
‘r fon crime. Mais ce weft pas dans 

¢ Château feul qu'on voir de ces fortes 
°Uvrages. La colline, fur laquelle la 

Ville ett fituée, eft percée de la méme 

’niére en quelques endroits. On y 
Sit des maifons entiéres, à deux & à 

Plufieurs étages, les uns fur les autres, 
EC des efcaliers à vis, pour monter 
© Pun à Pautre, avec des fenêtres, des 

Cheminées و‎ & plufieurs chambres, le 

t joliment ordonné, & taillé dansle 
C avec beaucoup d’art. Ce font ces 
“Ottes fouterraines, qui ont donné le 
OM ala ville و‎ les Saxons ۴ 
"0tinga-~ham, ce qui fignifie habitation 
° &rottes, & de là, adouciffant ce mot, 

۳ ena fait le nom de Nottingham. N’ou- 
lions pas que la biére de Nottingham ett 

Bb 3 fort 
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fort eftimée dans ce Royaume, & ۳ 
cette ville donne le titre de Comte aM 
Daniel Finch. M. le Marechal de Tale 
lard aiant été pris prifonnier en Alle 
magne, à la bataille de Hochitett , l4% 
1704 fut emmené en Angleterre, 
envoié à Nottingham. Pendant | 
tems de fa captivité, il s’occupa, po 
fe defennuire, à faire tracer un beau Ja” 
din, dont on peut voir ici le ۰ 

La Trent, aiant reçu la 2 mille 
pas au deflous de Nozingham, conte 
nue fon cours au Nord- Nord: Eft, pal” 
fe à Suthwell, où Pon voit une Egli” 
fe fort ancienne, quia, dit-on, été 
fondée dans le ۲۲۲: Siécle par S. Pa% 
lin prémier Archévéque d'York, 10% 
qu’il batifa les peuples de Nottingham 
dans l’eau de la Trent. 

Plus haut la Trent {e partage en deux 
branches, dont la plus petite, ۶۴ 
au Nord, mouille les murailles de ۰ 
avarke, (Nouvel Ouvrage) ainfi apele4 
caufe d’un beau Château, bâti par 4” 
xandre Evêque de Lincoln dans le %1! 
Siécle ; mais qui eft tombé en ruin 
Newarke eft un fort gros bourg, trés 
bien peuplé. Son clocher eft Pun ۶ 
plus hauts du Royaume. De là 1۵ 3 

se” 
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Tejoignant fes deux branches, arrofe plu- 
teurs petites Places, mais il ny ena 
Sint qui ait quelque chofe de remar- 
quable, excepté Litleborrow, ou Litle- 
argh, (c’eft-à-dire, petit bourg) dont 
€ nom marque fort bien l’état où il fe 
trouve. Cependant il a été plus con- 
fidérable dans P Antiquité, aiant étéun 
‘Cu de paflage, comme il left encore 
aujourd’hui, On y voit les reftes d’u- 
Ne voie militaire, ou d’un chemin batu 
Pavé par les Romaines; on remarque 
ans la campagne d’alentour les veiti- 
565 de l’enceinte des murailles, & les 
Patfans y déterrent de tems en tems des 
Médailles Romains, qu’ils apèlent Swi- 
"es-penies, (pieces de pourceau) parce que 
Ce font leurs pourceaux qui les décou- 
Vrent d’ordinaire, en fouillant & re- 
Muant la terre de leur groin. 
Lair de cette Province eft fort doux, 
& trés-fain.. Le terroir y elt en partie 
argilleux و‎ & en partie fablonneux و‎ 
Comme on l’a déjà remarqué. Maisen 
SCnéral elle eft de fi bon raport pour les 
Sains, & les pâturages y font fi excel- 
“ns, qu’elle tient à cet égard, finon 
€ prémier, du moins le fecond rang en- 
tre les Provinces du Royaume. Le bois 
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274 Les DELICES Leycefter, 
y eft auffi en abondance, & l’on y tire 
beaucoup de charbon de terre. On ¥ 
trouve des carriéres d’une pierre , moins 
dure que l’albâtre, mais qui étant cal- 
cinée, fe réfout en un plâtre plus dur & 
plus folide que celui de Paris. Lesha- 
bitans s’en fervent pour enduire lesplan- 
chers, & cela fait une croûre, qui étant 
féchée و‎ le difpute à la pierre pour 14 
dureté & la folidité. ۱ 
La Province de LEYCESTER. 

> هی‎ Province de ۵۵۵/۲۵۲ a pour bor- 

nes, au Nord les Comtés de Not- 


tingham & de Darby, a l'Orient ceux 
de Lincoln & de Rutland, au Midi ce- 


lui de Northampton, & à l'Occident 
5 


ceux de Warwick & de Stafford. Sa 
longueur, prife de Orient à l’Occi- 
dent, eft d'environ trente milles, fa 
largeur de vint-deux, & elle ena en- 
viron cent vint-fix de tour. Elle con? 
tient environ 560. mille arpens de terres 
EF elle eff fi peuplée, qu’on y compte 
08700 Maifons, douze villes ou bourgs 
à marché, & deux cens Eglifes Paroif- 
fiales. La Capitale feulea droit de dé- 
puter au Parlement. On y peut remar- 
ques divers Palais, Chateaux ou Mair 
fons 
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“ns de campagne magnifiques, qui ap- 
‘Thiennent à divers Seigneurs, comme 
‘auntonbarold à Milord Ferrers; Broads 


Sale -ba] و‎ au Comte de Stamford; le 


“ais du Comte d’Huntington à A shby 
ê la Zouch &c. On voit ici lë plan de 
^ premiére. Tout le pais eft, plat & 
وا‎ & l’on n'y remarque que deux ri- 
‘Eres, qui méritent qu’on en parle; la 
dure, qui le traverfe presque par le 
Milieu du Sud au Nord, & le Wreak , 
ùi Parrofe de PER à POuetl, puis fe 
hap tter dans la 6: . Les anciens, 
~ tans de ce pais s’apêloient Coritains, 
Us fe maintinrent vigoureufement en 
Welques endroitscontre les Saxons pen- 
pot plus de fix-vints ans, favoir jusqu’à 
bı. J 72: Enfin il falut céder au nom- 
۱6 &a la valeur, & ce Comté tomba 
" partage aux Merciens. Comme il eft 
Petit, il ne nous arrétera pas long-tems. 


La riviére de Wreak, qui prend fa 
ce dans la partie Orientale de la Pro- 
Ce; arrofe diverfes petites villes, par- 
کی‎ rement Melton-Mawbray, quiti- 
On nom de la Maifon de Mawbray, 
(on ornement , d’une belle Eglife 
“on y voit. 


{our 
Vin 


Bobs. A 
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Aun mille au Midi de Melton- Maw“ 


bray paroit Burton-Lazers, petite villes 
dont le furnom & la principale réputa- 
tion eft venue d’un magnifique Laza” 
ret, qu’on y conttruifit dans les 5 
tems de l’Empire de Normans. 
A deux ou trois milles plus avant aU 
Midi, entre Burrow-hill & Ead-bure 
row, s’éleve une colline fort roide, €” 
fcarpée de toutes parts, à la referve du 
côté du Sud-Eit, où elle eft acceffibler 


voit au fommet les débris dune 


On y 


ville antique, qu’on juge être ۴ 
metum ; un double foffé, & une en” 
ceinte de murailles, qui occupe envi* 
ron dix-huit acres d’étendue. On pouf” 
roit croire qu'il y avoit là quelque Tem” 
ple fameux à l’honneur de quelque D!” 
vinité Paienne و‎ parce que Vernometut 
en vieux Gaulois fignifie un grand Tem” 


Aux frontiéres Méridionales de 2 


ple. 


Province eft la petite villede Harbourgh 
fituée près de la fource du Welland, & 
fur le grand chemin de Londres à Ley’ 


De 12 fuivant les frontiéres OC 


cefrer. 


cidentales, on trouve les vettiges d'un 
ancien chemin pavé par les Romains, 


qui 
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{ui 162276 les deux Provinces dans quel- 
que efpace de pais. A côté de ceche- 
min, l’on voit Lutterworth, petite vil- 
€ fur la riviére de Swift, qui a deux 
Chofes fort remarquables. La prémié- 
TE eft la mémoire de Jean Wickff, Pa- 
eur de fon Eglife, qui dans le x1v. 
16016 s’éleva, prêcha, écrivit contre 
es dogmes de l’Eglife Romaine, & dont 
€ corps fut déterré quarante-un ans a= 
Pres fa mort, par l’ordre du Concile de 
tienne, pour être brulé. Ce grand hom- 
Me naquit Pan 1324. dans la Paroifle 
de Wicliffe, au Duché de York, & 
Mourut le dernier jour de l’année 1384. 
۹۳۲69 avoir fouffert bien des perfécuti= 
Ons de la part des Papes des Moines & 
es Prélats, L’autre chofe remarquable 
Eft une fontaine, fi froide, qu’elle a 
a vertu de pétrifier en peu de tems le 
bois & la paille, 
Un peu plus haut, fuivant les vefti- 
Ses de ce chemin antique, qu’on apèle 
atling fireat, on arrive à un lieu nom- 
mê High-Cro/s,oti les deux plusgrands 
Chemins du Royaume fe coupoient an- 
Clennement, & où l’on voioit une bel- 
€ & grande ville nommée C/ey-ceffer. 
Souyent en labourant la terre, aux deux 
ÇO 
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côtés de ce chemin, les charrues ren” 
contrent des fondemens de maifons, OU 
découvrent des médailles. On eftimé 
que c’eft la Place queles Anciensnom* 
moient Bennones ou Venones, d'autant 
plus que dans le voifinage & fur ce mê- 
me chemin l’on rencontre un ponts 
qui, dans fon nom Bensford, retient 
quelque trace de celui de cette ville an- 
tique. 

Continuant à fuivre ce chemin ron 
0۸06 a Hinckley و‎ à Bofworth, & pus 
à Asby dela Zouche, trois petites villes » 
dont la derniére a une belle Tour, 
un Palais qui eft au Comte de Hunting” 
ton.  Bofworth eft remarquable dans 
l'Hiftoire, à caufe dela bataille de Red” 
more, donnée dans fon voifinage le 22 
Aout 1486. où Henry VII. defit & 
tua de fa main Richard III. de la ۴ 
fon d'York, & mit fin par la aux guer- 
res civiles, qui avoient défolé le Royal” 
me. À deux petits milles de Hinckley » 
au Nord-Eit, paroit un bourg nom- 
mé Cole-overton, ou Collerton, dont les 
habitans trouvent dans leur terroir une 
fi grande abondance de charbon de ter- 
re, qu'ils en ont fuffifamment, pour en 
fournir à tous leurs voifins. 

LEY- 
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LE Y CES TER. 


EYCESTER eft presque au milieu de 

la Province, dont elle eft la Capi- 

tale. Sa firuation eft fort commode, 
ans une vafte campagne, au bord dela 
toure, qui la mouille de deux و2‎ 
“Voir à ۱0۵۵ & au Nord, -coulant 
US deux beaux ponts de pierre de tail- 
`“ Les Saxons l'ont apèlée Legeceafier, 
Leogora 9 & Legeocefter, d'où selt for- 
è le nom de Leycefer. Cette ville a» 
Voit quelque luftre dans le ۷۲۲۰ 5160169 
“tsqu’Erhelrede Roi des Merciens y é- 
lit un Siége Epifcopal. Mais aiant 
Perdu cet honneur quelque tems après, 
“le feroit entiérement tombée, fi la 
“ine Edelffede ne leut retablie PAn 
214 en la fermant d’une bonne murail- 
°. Sous le Regne d’ Henri ۱1, elle fou- 
It les derniéres délolations, car aiant 
Cte envelopée dans la rebellion de fon 
Comte Robert, furnommé le 0/4 elle 
at prife, brulée & rafée par ordre de 
re Roi, & fes habitans difperfez. El- 


“© Set relevée cependant, aujourd’hui 


elle ef pafablement grande, avec un 
ateau & quatre ou cing Eglifes, dont 
Welques-unes ont été fuprimées lors de 
la 
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la Réformation. Il ne faut pas oubliet 
que Richard III. aufi furnommé le 


۱ aiant ufurpé la Couronne d’4#” 
gleterre, & aflemblé une armée auprés 


de cette ville, il fut battu & tué par Henr’ 
Comte de Richmond, autrement apêlé 
Henri V ]]. dans la bataille de Bofworths 
dont je viens de parler. On l’enfevelit 
fans cérémonie dans l’Eglife d’un petit 
Monattére de Leycefler, apartenant 4 
des Réligieux nommés Grayes fryers 
& cette Eglife aiant été fuprimée pat 
Henri VIL. de la pierre, qui couvroit 
le tombeau de Richard, ona fait ۴ 
auge dans l’écurie d’une Hôtellerie de 
la ville. Le favant Camden conjecture 
que Leyceffer eft la même qu’on apêloit 
anciennement Rate, ou Rage: c’eftle 
fentiment le plus vrai-femblable qu'o” 
puifle fuivre, en attendant que l’on dé” 
couvre quelque chofe de mieux. Ily 4€" 
depuis plufieurs Siécles des ۶5 de 
Leycefter; ce titre eft aujourd’hui à un 
Seigneur de l’illuftre Maifon de Sidney: 
La riviére de Stoare, en Latin S04 
rus, prend fa fource dans la Province 
même à quelques milles au Sud-Oue 
de Leycefter, elle fe partage en deu* 


branches auprès de cette ville, & fete 
Jo” 
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Joignant bien-tôt après, elle coule au 

Ord, arrofant divers petits lieux و‎ 
comme Mont-Sorell, autrement Mont> 
Scare-bill, & plus haut, fur fa rive droi- 
€, Barrow و‎ dont le terroir fournitde 
la pierre de chaux, la meilleure & la 

Us forte, qui fe trouve dans le Ro- 
Ame, De là la Stoure, (dont le nom 
Corrompu de Soare)mouille Lough- 
ough, qui eft la feconde Place de la 
Ovince, foit pour la grandeur, foit 


bor 


P, 


Wur la beauté & la régularité de fa ftru- 
ge» foit à caufe de Pagrément de fa 
uation, étant dans une campagne و‎ 
Wi eft bordée d’une belle forêt. 
air de cette Province eft doux و‎ 


impéré, & fort fain; deforte que les 
abitans y vivent long-tems, fans in= 
‘Ommodiré. La terre leur fournit du 
ain pour leur nourriture, des pâtu- 
1868 pour leurs troupeaux, & du char: 
0 de terre, pour leur cuifine, par- 
Uliérement dans les quartiers du Nord, 
armi les rochers, qui font aux environs 
À Château de: Belvoir , on trouve des 
Pierres nommées ۸۲۵92165 و‎ qui reflem- 
å ۲0۲ à de petites étoiles, aiant cinq rai- 


r 


t 


La 
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La Province de STAFFORD. 
E Comté de Stafford eft borne a4 
Nord-Oueit par celui de ۶ 
à l'Occident par celui de Shrewsbury? 
au Midi par ceux de Worcefter & dE 
Warwick, à PER & au Nord-Eft pat 
celui de Darby. Il s'étend du ۵ 
Sud de la longueur de quarante-quatié 
milles: il en a vint-fept de large » 
cent quarante de circuit. Il contient 
buit cens dix mille arpens de terre. 
y compte cing Hundreds ou Quartiers? 
dix-huit villes ou bourgsà marché, cent 
trente Eglifes Paroiffiales & environ 23: 
mille zgo maifons. Ily a 4 villes, qui 
ont droit de députer au Parlement 
STAFFORD, la Capitale, Litchfield» 
Newcaflle & Tamworth. Les anciens 
habitans de ce pais ont été les Cor?” 
Viens p qui poflédoient outre cela 
Comtez de Schrewsbury, de Worcefiers 
& de Chefler. Aprèseux ce Comte fut 
le partage des Saxons Merciens. 

On, voit ici un nombre confidérablé 
de riviéres. Les plus grandes font 
Trent, la Tame, le Dove, le Blithe» 
& la Saw. Les autres moins confide’ 
rables font و‎ le Hans, le 9 a 
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k Teane, qui fe jettent dans le Dove; 

& le Penck, qui tombe dans-la Saw. 
Paflant du Comté de Leycefer dans 
ui de Stafford’, ta prémiérer. Place 
Won rencontre eft Tamworth, ville a 
“4 jolie, aux frontiéres de Warwitk; fi 
Nee {ur la Tame, dontelle tire fon nom. 
A Tome prend fa fource vers le Midi 
ù la Province, pafle à côté d’un beau 
9۵:۵ nommé arfal,. & en laifle un 
atre à fon Occident, fur une hauteur, 
pelé Wolverbamton, ou Wolverton,an- 
“leanement Wolfruneshamton; du non 
© Wolfrune femme dévote, qui y bå- 
Fun Monattére. Son Eglife a été 
“Onexée au Doienné de Windfor. Au 
Ud-Ouett de Wolverton et un petit 
Jartier de pais, couvert de Bois, qu’on 
mme Pens-neth-chafe, fecond en char- 
nde terre. وا‎ trouve particulié- 
“Ment un puits de charbon; : qui fut 
Sen feu avec une chandèle par un 
‘availleur négligent: on en voit d'or- 
Maire fortir de la fumée, & queélque- 
“ols de la flamme. On remarque. dans le 
۴0۵6 Bois un chêne, qui fervit autre- 
MS d’afyleau Roi Charles 11. Van 1652. 
Prés avoir té défait à Wovcefier, & 
duit à la trifte extrémité de chercher 
Tom. Il. C c fon 


284 Les 1( 5۲, 5 Litchfield 
fon falur dans le creux d’un arbre, où il 
2208 quelques jours. Pour confervef 
la mémoire d’un ft étrange évenements 
on a environné le chêne d’une murail” 
le, & on lui a donné le nom de Chént 
Royal. Pour revenir à la Tame, apré 
avoir mouillé les murailles de Zamwort 
elle coule au Nord, & va porter íe’ 
eaux à fept ou huit milles de là dans 1 
Trent. 


۱ LIFCHFIELD. 
JD) Tamworth tirant au Nord-Ouef 


on trouve Litchfield, ville conf” 
dérable par fon fiége Epifcopal, pun 
des plus anciens du Royaume. Sof 
nom eft corrompudecelut qu’elle a0 
autrefois Licidfield, ce qui fignifie le 
champ ou la campagne des corps morts 
On raporte à ce fujet qu’il y eut auf 
grand nombre de Chrétiens martyrile? 
par ordre de l'Empéreur Dioclésen i 
& en mémoire de ces martyrs la vil 

de Litchfield.a chargé fes Armes d’un 
multitude de Martyrs étendus morts 
par terre. Elle eft confidérabtement 
grande, & les batimens en font 2 ¢ 
propres. On y a deux petits Lacs © 
étangs, châcund’environ trois cens pe 


Li chfield, 


5 longueur ; & joints Pun à l’autre par 
` Chauffées | avec um canal de دای‎ 
Qunication par deffous. Celui des deux 
ie ef au Nord, s’apéle Stow- Mere, SE 
“en cent pas de large en quelques دوه‎ 
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M ‘ mais Fautre, nommée Damm- 
wi n’en à qe’ environ cinquante. Ce 


p 2 de plus beau à voir à Litchfield 
Pex Eglife Cathédrale, conftruite à 
trémité de la ville au Nord-Oueft, 
Placée dans une enceinte, qui eft fers 
atte belles murailles, comme un Cha- 
le Cette Eglife a été fondée dans 
SIT. Siécle, & bâtie en forme de 
“IX avec beaucoup de magnificence. 
pré Principale façade; tournée à POuefts 
“lente aux yeux trois belles portes, & 
“8x clochers fuperbes, dont elle. eft 
1101766 aux deux cotés; une’ infinité 
the 80065 و‎ 5 en trois rangs de ni- 
Ms eh au deffus & à côté des portes, & 
i effus des fenêtres, & quantité d’ou- 
Ses d'Architecture, travaillez avec 
Ke pop dart. Du milieu de la croi- 
Che l'Eglife s’éleve un troifiéme clo- 
Ty plus haut que les deux autres, & 
di elt Couvert d’une aiguille auffi-bien 
Yeux, L’An 606 Ofwius Roi de 
"thumberland aiant défait les Merciens, 


Ccz qui 


۱ 
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qui étoient encore Paiens, établir ict 
un fiége Epifcopal, pour leur inftru” 
étion, & un nommé Duina en fut 6 
prémier Evêque: Dans le xr. Siéclé 
Pierre Evêque de Litchfield tranfport? 
fon fiége à Chefler, Robert de Limfo) 
fon fucceffeur le transfera de là à Coven” 
try, où il fut arrêté pendant quelque 
tems. Mais vers le milieu du xr1. 5167 
cle Evêque Roger Clinton alla rétablit 
fon fiége a Litchfield: & c’eft de là qué 
les Evêques prennent le titre d’E vega? 
de Litchfield €? de Coventry. C'eft € 
Roger Clinton qui commença la ftruétu” 
re de l’Eplife Cathédrale PAn 1148.0” 
prétend quecet Evêché eft l’un de ceu* 
du Royaume, qui font le mieux en b°?” 
néfices: Son Diccefe comprend les Come” 
de Derby € de Stafford, avec une part” 
de ceux de Warwick O de Schropp hi” 
DansieParlement affemblé en Decemb" 

170$. on pafa un Bill pour augment 
le nombre des Chanoines de cette C% 
thédrale, & pour en faire mieux valoif 
le Doyenné & les Bénéfices; Le Pala 
de l’Evéque & les maifons des Chano! 
nes font autour de ’Eglite, dans la mer 
me enceinte de murailles, dont elle eft 
environnée. A 


Litchfield. DE L ANGLETERRE. 387 


ya هلا‎ mille de Litchfield au. Midi و‎ 
o Voit un chemin Romain qui vient 


le worth, & coupe la Province par 


Owiliew da 50۵-8 à l'Oueft- Nord- 


Se Et Pon pourroit croire que 
Š field sett élevée fur les ruines d’u- 
ville ancienne qu’il y avoit là le long 
— Chemin, connue tous le nom d E- 
“m. On y a déterré quelques fon- 
“Mens de vieux édifices, & des médail- 
` antiques, De l’autre côté du che- 
‘a un lieu nommé Mall par les ha- 
8) où l’on voit des reftes de mu- 
> Qui occupent environ deux a- 
» ویر‎ terre: & l’on conjecture que 
dill. un Fort des Romains. Une vi- 
ville tradition du pais porte, que cette 
ipg Voir été rafée long-tems avant lar- 
Ce des Normans. 
Mi Chemin élevé & pavé par les Ro- 
. 7 paroit encore en fon entier, fans 
te endommagé qu’en un petit nom- 
re endroits En fuivant fa conduite 
ره‎ CÔTÉ de و0۵61[‎ on arrive à Penck- 
dons? petit bourg, auquel il wef rien 
tefe curé de refte de fon antiquité, àla 
Ne de fon nom, qui eft corrompu 
. Chnocrucium. De là ce chemin con- 
it dans le Comté de Shrewsbury, pale 
Cc 3 fant 


bâtie. Elle eft partagée en deux parol” 
es 
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fant à côté d’un joli petit Lac, long 
de deux mille pas, & large de fept* 
huit cens. 
STAFFORD, 

U" peu au deflus de Pendroit où 16 

Penck fe jette dans 12 Saw, eft 14 
Capitale du Comté, nommée 4 
au lieu de Statford, & anciennement 
Betheney, à caufe d'an Berthilin hermit 
qui avoit 0206 làfa vie en réputation 
fainteté. Stafford eft fituée fur le bot 
de la Saw, qui l’environne de deux € 
tez, à l'Oueft & au Sud ; fa figure apro’ 
che de l’ovale, & fon circuit eftde quel 
ques douze cens pas. Autrefois ellet- 
toit bordée d’un marais au Nord: Ef’ 
mais les habitans aiant eu l’induftrie de 
le deffécher, on y voit aujourd’hui 7 
ne belle & agréable campagne, moitié 
champs, moitié prairies. Edouard U 
Vieux PAn 914. y fit bâtir un Châteat 
pour fa défenfe, & cet édifice aiant 
été ruiné و‎ Guillaume le Conqué” 
vant le fit relever. Les Barons ۴ 
Stafford en bâtirent aufli un fort beau: 
vers le confluent de la Saw & du Penk: 
Cette ville eft afez agreable, & bien 
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Rs. On y auné Ecole publique. Elle 
nne le titre de Comte à un Seigneur 
Cla Maifon des Howards. 

a Saw, autrement Sowe, prend fa 
urce près d’Eccles-hall; où les Evé- 
tes de Litchfield ont une maifon, & a- 

"€s avoir arrofé Stafford elle fe jette 
ans la Trent près de Tickes-ball, 


MOORELAN D. 


A Partie Septentrionale de cette 
Province commence à s'élever, à 

On ۲ voit la ۲۵۲6 de cette chaine de 
Ontagnes, qui courant au Nord, par- 
ent |’ Angleterre en deux parties éga- 
SS, failanc comme une côte ou ۶ 
E dos au milieu du Royaume jufqu’en 
“fe. Ainfi la partie Septentrionale 
omté de Stafford eit montueufe, 

S ده‎ lui a fait donner le nom de Moos 
k and, & parlà-même plus froide que 
tefte , tellement que la neige y de- 
p cure affez longtems fur la terre. Cela 
rile aufi que le terroir y eft rude & fté- 
“©; Ona remarqué dans ces Quar- 
969-3 que le vent 10۵061 y amêne la 
Me, & qu’au contraire ceux de Sud 
۷ PER y aportent le beau tems, tout 
۷ rebours des autres endroits: on attri- 
GG bue 


? 
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bué'cela au voifinagé dela mer d’ ۴ 
de. 

Les montagnes du 4 four” 
niflent la fource à plufieurs riviéres; €n° 
ti’aütres à la Zrent, au Blithe, à la 1647 
ne, au-Churnet, au Hans, & au Doté 

` La Trent fort derriére une montagn? 
nommée Mowcop: bill, fituée aux tron? 
tiéres de Chefler, & reçoit d’abord UP 
ruiffeau, nommé Tyne qui paffe à New 
caftle fous la Lime, bon bourg, où l'O 
voit les ruines d'un vieux Chareau, dif- 
férent de la ville de New-cafile, au DU? 
ché de Northumberland. De là elle pa” 
fea Stone, autre borg aflez confidera* 
ble. Son nom vient. des: pierres que le 
Anciens avoient amafléesfolennellement 
à endroit où le barbare Wolphére, Ro! 
des wWerciens & Paien, fit maflacrer in° 
humainement fes deux fils Wulfad © 
Rujfin, pour avoir embarañé la ونم‎ 
Chrétienne, De là la Trent reçoit | 
Saw un peu au deflus de la belle Forêt 
de Canoc ou Cancwood, qui eft aux Eve” 
ques de Litchfield, & plus avant ellere” 
çoit. le Blithe, qui coule tout droit du 
Nord au Sud, fans rien voir de fot 
remarquable. La 17679۸ 6 route 


la Provincedu Nord-Oueft au Sud: Ett, 
arz 


Buzton, DE L'ANGLETERRE. ۴ 
۱۱۱۳6۵ aux frontiéres, où elle reçoit 
poeme و‎ elle tourne au Nord-Eit, & 
0 de borne entre les Provinces de 
4 & de Darby, arrofint des ter- 
de qui font riches en carriéres d’albä- 
` Là paroit Buxton, jolie ville fur 
C Trent و‎ où Von remarque un beau 
Mteau, & quantité de travailleurs, 
Cupez. à tirer l’albâtre de la terre. 
€s autres riviéres les plus confidéra- 
les, & les plus avancées au Nord, font 
yp One, le Churnet, le Hans, & le Do- 
Met Teaneett Ja plus petite & la plus 
Vo; dionale, elle pafleaCheckley, où l’on 
ty dans le cimetiére, trois 65 
serres de figure. piramidale و‎ élevées 
"leur bafe, en mémoire, dit-on, d’un 
q Slant combat, qui selt donné près 
a. De ces trois il y en a deux, où 
Patoiffent quelques figures en relief, 
as celle du milieu, qui eft la plus 
D: n’a rien de femblable. La Teane 
da € de la droit à l'Orient, & tombe 
as le Dove au deflus d'Urtoxiter. Cet- 
ls lace eft. une jolie ville, fituée fur 
nor douce d’une colline, dans une 
Pagne fort agréable, au milieu d’u- 
S belle prairie... Son ancien nom étoit 


GET Ut» 
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Uttok-cefler, & de là par corruption’ 
venu le nom d'Urcefier, ou Vitoxitt 
Dans le voifinage de cette ville eft : 
belle Forêt de Needwood, qui fert 
repaire à quantité de bêtes fauves, 
fournit toujours matiére de divert 
ment à la Nobleffe ۰ 
Le Churnet ne voit rien de fort cof 
fidérable depuis fa fource jusqu’à 7 
tion avec le Dove; mais le Hans, qU' 
fe trouve un peu plus haut, eft remat” 
quable, parce qu'après avoir coulé quel” 
ques milles, il fe précipite fous la tet 
re, & difparoit entiérement. Il ne fe 
perd pas pourtant, mais conduit pa! 
des canaux fourterrains il reparoit 
nouveau. Une petite Place, qui € 
fituée dans cet endroit-là, en a pris © 
nom de Water-fall, ce qui veut dit? 
chhte d'eau. ! 
Le Dove fort des montagnes, ۳ 
font fur la frontiére de Stafford & de 
Darby, & tout du long de fon cou" 
il fert de borne entre ces deux Provif” 
ces. Il coule au Sud, & en chem” 
faifant il reçoit toutes ces petites rivi?” | 
res, le Hans, le Churnet & la 1 
palle à côté d'Uttoxiter, qu’il laiffe 
fon Occident, & de la tournant au Su 
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t, il lave le pié d’une colline, dont 

ond eft d’albatre, où l’on voit un 
“eux & grand Chateau nommé Tetbue 
g ۱ autrefois Stetbury; puis à trois mil. 
“8 au deffous il fe jette dans la Trent. 

‘air de cette Province eft générale- 
ment bon & falubre , bien qu’un peu 
pod dans le Quartier du Nord à caus: 

Cs montagnes. Le terroir y eft bon 

Ut le grain & pour les pâturages dans 
Voifinage de la Trent, & la campag- 
ia elt couverte en quelques endroits de 
lies & d’agréables forêts. Mais la 
Partie Méridionale eft la meilleure & la 
lus fertile à tous égards. Outre les 
“turapes & les grains, on y trouve des 
“Tigres de charbon de terre, d’albâ- 
f, & de pierres de moulin, Ce chare 
. O1 de terre eft dur, luifant & leger: 
fe Coupe aifément par trenches, & 
land il eft allumé, il fe confume prom- 
Ment, Ona là aufi quelques mines 

Cr, mais je ne fai, fi elles font d’un 
Stand revenu. Lesriviéres font fécon- 
i en paiffon, fur-tout la Trent, mais 
fe Wily ade plus fingulier, le Dove 
g borde quelquefoisau mois d’Avril, 

Senfle pendant douze heures avec 
"Mt de violence, qu’il entraine se 
is 


1 
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bis & les vaches, & dans douze heurt 
après il fe rabaiffe & rentre dans fon lit 
Cependant ces débordemens font d'u” 
auffi grand ufage qu'en Egypte ceux û" 
Nil, les terres s’en trouvent bien €97 
graiflées, & les prairies en tirent U” 
plus belle verdure. Il n’en eft pas tout” 
a-fait de même dela Trent, elle fe deb" 
de auffi quelquefois, mais quand elle ® 
۳206 fes bords, elle n’y rentre qu'a 
bout de quatre ou cinq jours, tellement 
que la campagne voifine en eft toute 
ondée pendant ce tems-la. I] faut ۳ 
core remarquer que le Dove eft تا نون‎ 
bordé de carriéres, d’où l’on tire del” 
chaux. On la brule, & on s’en ۳ 
avec profit pour engraiffer la terre. L’ €4 
de la riviére reçoit une telle 5 

la chaux, qui ett fur fes bords, quele’ 
prairies voifines en prennent une ag! 
able verdure, qu’elles confervent mo 
me au milieu de l’hiver. On trouvé 
auf dans cette Province des puits {aleZs 
dont on fait de beau fel blanc, & quel- 
ques mines de plâtre fort blanc, qui fe 
durcit comme de lą pierre. 


Ls 
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La Province de SHREWSBURY. 


A Province de Shrewsbury, ou de 

~ Shropshire, en Latin Salopienfis Co- 
“tatns a pour bornes, au Midi lari- 
“ie de Temde, qui la fépare des Com- 
KZ de Radnor, de Hereford & d’une 
partie de celui de 77۵۵/۵ à Orient 
p; Même Comté de ۷ & ce- 
Side Stafford , au Nord la Provin- 
“tide Chefier, & à lOccident une 
Partie du Pais de Galles , {avoir les 
"Ovinces de Denbigh & de Montgom- 
vy. Elle eft étendue du Nord au 
Sud de la longueur de trente-cinq 
wiles, large de vint-cing, & fa cir- 
férence eft de cent trente-cinq. El- 
Contient environ 890. mille 8 
“terre, Onla partage en quinze Hun- 
"eds où Quartiers, ۲ trouve une 
ville, quinze gros bourgs à marche, ۰ 
Mille 284 Maifons, & cent foixante & 
hy Eglifes Paroiffiales... 1] y a cing 
وک بر‎ qui ont droit de députer au Par- 
“ment, SHREWSBURY , la Capita- 
te, Bishops-Caftle, Bridgenorth, Lud- 
bw & Wenlock: Les Comtesde Shrews- 
Ury, le Bridgewater, de Stafford, de 
Bradford, le Vicomte Weymouth, ۳ 
guer 
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quelques autres Seigneurs ont dive 
beaux Palais & de magnifiques maifo® 
de campagne dans cette Province. El 
eft arrofée d’un affez bon nombre ۴ 
viéres. La Severne, qui vient du Com” 
té de Montgommery, la traverfe ۴ 
milieu, de l'Oueft à PER & au Sud 
Ouett, faifant une infinité de tour 
de courbures. Elle reçoir au ۵۶ 
riviéres de orfe & de Terne, & celle” 
ci en engloutir une autre nommée Rod 
den. Au Midi la Severne ne recoit rien 
que la petite riviére de Méle. Mais)! 
۶۱۷16۲6 de Zemde, qui arrofe les: fronti?” 
res Meridionales de Orient à POcc!*” 
dent, eft groffie par les eaux de la CW” 
ne, du Corvey, & du Rea, après quot 
elle entre dans le Comté de Worce fe? 
Cette Province étroit anciennement H4 
birée par deux peuples: les Cornaviet 
pofiédoient la partie qui eft au Nor 
& au Nord-Eft de la Severne, & 14 
Ordovices avoient l-autre partie. 


Chemin de Londres ۵ Shrewsbury. 
your aller de Londres à Shrewsbury 
la grande route conduiva travers} 
Comté de Stafford: aux frontiéres O” 
rientales. de: celui de Shrewsbary, ay 
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t Forêt de Morfe, à cent vint-neuf 

Milles de Londres. On traverfe cette 

۲۸6 & au bout de fix millesdechemim 
2 arrive à ۱ 


BRIDGENORT EH. 


RILGENoRTH eft un, petite ville à 
l'entrée dela Province fur la rivié= 
© la Severne. Son véritable nom: 
rugmorfe, à caufe de la Forêt de 
۳ orfe qui eft dans fon voifinage. El- 
SE dans une-aflez bonne fituation pour 
On la pût, fortifier en cas de befoin: 
murailles, fon fole, & fon Château 
lui lus d’ de dé 
ervent plus d'ornement que de dê- 
fenfs ~ Née er f 
رمق‎ ? Mais elle eft fituée fur le roc, & la 
Verne, qui y coule dans ur: lit d’une 
Profondeur étonnante, lui fert d’unbon 


be Part, Elle a deux paroiffes &. um 


My Pont de pierre fur la riviére. Le 

Lis Henri Ik. afliegeant certe Place 

f Slt Été percé d’un coup de fléche > 

Un de fes affidez, nommé: Hubert de: 

te laire, ne fe fut mis entre: deux pour 
“Voir Je coup mortel. 

“© Bridgenorth læ grande route con- 

۳ TA Wenlock , qui em cit à huit mil- 

le a Wenlock eft un bourg, où: fous 

‘She: de: Richard IL. Pon: voioit une 

mi- 


سس سس س TT‏ 


398 Les DELICES Pitchfore 
thine de cuivre: Mais aujourd’hui clé 
ne s’y trouve plus, & l’on n’y tirep" 
que dela chaux. De Wenlock on این‎ 
toie la Severne, & on laiffe fur la g4", 
che un village nommé Pitchford, qu’ | 
tire fon nom d’une fontaine de ۶ 

qué les Anciens apéloient de la poi? 
ne connoiflant pas la différence de Pu? 
à l’autre. Cette fontaine fe trouve da 
Ja cour d’un particulier, & quel" 
quantité de bitume qu’on en tre, ilen 
revient toüjours, qu’on voit nager fut 
la furface de l’eau. A‘ douze milles dé 
Wenlock on trouve 


SHREWSBURY. 


een یج‎ autrement Shrows™ 
ry, tire fon nom du Saxon Soro" 
bes-byrig و‎ d’où les“ Normans ont fait 
Sloppes-bury, & les Latins, 44 Je 
Bretons ou Gallois l'apèlent Pengawver" 
à caule d’un Bois d’afnes qu’il y avol 
la. Cette ville eft l’une des plus bel? 
les, des plus peuplées, des plus rich 
& des plus marchandes du Royaumn® 
tie eft firuée à cent cinquante-fix mit 
-les de Londres, dans une Presqu’ile qui 
forme la Severne l’ environnant de rro 
côtez, & aprochant fes deux bords 6 


n La a OQ 
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D PTS» qu’il s’en faut peu qu'elle ne 
une Ile entiére; & il ne rette qu'un 
a efpace au Nord, qui fait PTithme 
۳ re les deux lits de la riviére Lavil- 
eft fur une colline, dont le fond eft 
Ugeâtre, fermée de bonnes murailles, 


۲۱ ۵ ديه ات‎ 
21 Ont dix-fept cens pas de circuit, 


°Mpofée de cinq grandes Paroifles, 
0 de belles & de larges rues, & 
Le de divers édifices, tant facrés que 
piliers. Deux beaux ponts de pierre 
ae a entrer dans la ville, Pun al O- 
Voir & Pautre à l'Occident: & l’on 
D Puces un vieux Chateau, 
an gror fur le haut de la colline 
big efus de Ja ville au Nord, fur 
le me qui cità la tête de la Presqu’{- 
Re | fur bâti dans le XI Siecle pat 
Ser de Mont-gommery, à qui Guillaur 
le le Conguérant avoit donné cette vil- 
3 Le grand commerce, qui fe fait 
tic a ville, y aporte beaucoup de 
ef à es: ce qui le rend la fi florifant 
© voifinage du pais de Galles. Les 
و‎ de cette ville font efr partie 
KA = en partie Gallois, qui enten- 
‘it بت‎ sense les deux Langues, & 
a 1 Sprewsbury eft le centre & Je bu- 
“4 Ge commerce de tout le pais de Gal- 
Tom, I. D d les. 
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les. Les Gallois y aportent leurs € 
tons, leurs draps, & leurs bas 4 
me, & reçoivent du malt en échang® 
Les habitans eux-mêmes s’apliquet! 
aux manufactures, & envoient leurs 
frifes dans les autres Provinces du RO 
yaume. Milord Charles Talbot و‎ 
ravant Comte de Shrewsbury, reçut ۴ 
titre de Duc du Roi Guillaume, avet 
la dignité de Secretaire d'Etat. | 

De Shrewsbury allant au Comté Mont 
gommery on fort par le pont Occident® | 
(apêlé Welshe-bridge, parce qu’il eft {ul 
le chemin du pais de Galles) & tiran 
au Couchant, au bout de fepr milles 
de chemin l’on arrive au Châreau 6 
Rowton, qui n’a rien de plus remarqua” | 
ble que fon antiquité, atant été conn 
des Romains fous le nom de ۰ 
A fix milles de là l’on entre dans le Com- 
té de Montgommery. 

Un peu au deffous de ce chemin of | 
voit une belle Forêt, nommée Hocke- 
flow: & plus avant encore au 8 
en trotive une autre nomméc Clune. 
C’eft là que la riviére de Clune, en La“ 
tin Colunus, prend fa fource; elle cou” 
le de là vers POrient, & tournant ۳ 
fuite au Sud-Eftellefe jette dans la Ze 


Ae 4 


Ludlow, DE L’ ANGLETERRE. ۶ 
a pres d’un lieu nommé par les 62- 
lois, Caer Caradoc, c’ett-a-dire, lavil- 
le de Caradoc, ou Caratacus. C’ctt uè 
ne Colline, où Caratacus, Roi des an- 
SIENS Bretons, avoit fait élever unrem- 
part de pierre, pour 16 défendre contre 
“8 Romains: mais ce rempart fut ren- 
(۹ par Offorius Gouverneur dela Pro- 
vince PAn f3. de J. C. fa femme, fa 
le, & fes freres y furent pris, & me« 
۲2 en triomphe à Rome. Caradoc ou 
*"Yatacus luisméme fut livré aux Roa 
“ins, & conduit auf à Rome, auprès 
c Empereur Claude. On voit enco- 
© Aujourd’hui quelques refes de ces 
Mafles de pierre, que les Bretons avoient 
“Maflées en cet endroit-là. 
De 13 la Temde, traverfant la Forêt 
Mocktree, coule au Nord, puis tour- 
"€ au Sud- Ett , & reçoit la riviére de 
‘ve. Cette riviére prend fa fource 
u deffous de Wenlock, coule droit au 
ول‎ & paffea côté des montagnes nome 
Mees Cleebills, qui raportentle meilleur 
186 du pais; & où il fe trouve aufi 


dciques mines de fer. De là le Corve 
Mbe dans la Temde ۵ ces deux rivié- 
Cs 


Arrolent la ville de Ludlow, qui eft 
ĉe fur leur confluent, 
D d 2 LU D- 


ity 
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UD. -E:.0: Wi 


uDLow eft une agréable & belle yil- 
Au le, médiocrement grande, fituc? 
fur une colline entre la Zemde & le Cor“ 
ve, fermée de murailles, qui ont mil! 
pas de circuit. On y remarque سم‎ 
Château fortifié à l'antique, lequel kor 
ger de Montgommery y fit bâtir fur le 
Corve dans le xr. Siécle; & une fot 
belle Eglife, que les habitans eux-™* 
mes ont fait conftruire au milieu de leu? 
ville, fur une hauteur. Les Gallois 4° 
pêlent cette ville Lys-twy/oc, ce qui 
fignifie le Palais du Prince. 


La Partie Septentrionale. 


fA PartieSeptentrionale ۹5 
vince eft partagée en deux pat , 
riviére de Terne, qui fort du Comté f 
Stafford, & traverfe tout ce Quartiéi 
du Nordau Sud jusqu’à la Severne, AV 
milieu de fa courte elle reçoit le RoW 
den, qui vient du Nord-Oueit, 6 
tre ces deux riviéres on voit les ruine’ 
d’une petite ville ancienne, que les 14, 
bitans apélent Bery: Von y a dérett? 
quelques médailles Romaines, & quel” 

que’ 


Ofweftree, DE L ANGLETERRE. 403 . 
ی‎ de ces briques, dont les An- 

ens fe fervoient. 
ace Nord-Oueft de la Province eft 
Shae Quartier de Pais, nommé Æ/- 
و‎ avec titre de Baronie, dont le 


ter. 4 » R 
“Loir eft très-fertile. 


OSWESTREE. 
D: là décendant au Midi, le long 


des frontiéres, on trouve une pe- 
ae ille nommée Ofwaldfiree, & par 
elle “Ption Ofweffree. Anciennement 
ai ؟‎ 2061011 Maferfield, mais dans la 
te elle prit le nom d’Ofwaldfiree, en 
Dore de Si Ofwald Roi de Nort- 
ba er land & Chretien, qui aiant livré 
lle en ce lieu-là à Penda Roi des 
‘rctens & Paien, fut mis en déroure, 
ere inhumainement par fon en- 
ferms O/weliree eft une petite ville 4 
dég Ce d’une muraille & d’un folle, ve 
k Ndue par un vieux Château. Ils 7 
9 Brand commerce des cottons de Gal- 
bu, 1 On transporte enfuite à Shrews- 
J. Elle a foufert deux incendies, 
z lont extrémement endommagée, le 
مت‎ ay l'An 1532. & le fecond PAn 
tay 7۰ Le dernier fur-tout y fit tant de 
age, qu'il y eut près de deux cens 
D d 3 mai- 
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404 Les Devices ۳ 
maifons réduites en cendre, tant dan’ 
12 ville, que dans les fauxbourgs. 

Une petite riviére, nommée Mord4s 
part d’auprès d’O/wefiree, & coulant 
au Sud-Eft,. fe jette dans la 9 
aux confins de Montgommery. A deo% 
ou trois milles delà au Nord-Oueft 27 
roit le Château de Neffe, fitué au ۴ 
d'un roc efcarpé, où il y a une grot 
te, qui eft afez remarquable. La 5% 
verne aiant palié à Shrewsbury reçoit À 
riviére de Zerne, à quelques milles 
cette ville, & depuis la, groffe de ces 
nouvelles eaux, elle n’eft plus guéable- 
Les Romains avoient bâti dans cet ۳ 
droit, je veux dire dans le confluent 8 
deux riviéres, une ville nommée 77160 
nium, pour pafler & repaffer commode 
ment la Severne. Mais aujourd’hui ! 
n’en refte plus rien que quelques pat 
de murailles, & un petit village, ۳ 
en a retenu le nom: on l’apèle Wreck 
cefler, & par corruption ۰ 
l'endroit ou étoit la ville, la terre eft 
plus noire qu’ailleurs, & raporte de fort 
bon orge. A l'une des extrémitez ۶ 
voit des levées de terre, des remparts? 
des pans de muraille faits en voûte pat 


dedans. & l’on peut juger que c’étoif 
2 P J O la 


Shrewsbury. DE L’ANGLETERRE. 40f 
4 Citadelle de la ville: on trouve par- 

l ces ruines quelques médailles Ro- 
aines, & c’eft tout. Un peu plus a- 
‘Nt, on rencontre une montagne, qui 
ra retenu le nom d’Wreken-hill, où 
On a une vuë charmante, qui 0 
Ur toute la campagne d’alentour. Dé- 
‘endant de cette montagne, on arrive 
„ans une vallée, où les Romains avo- 
“nt auf baci une ville, nommée Ufo- 
"Ona: mais aujourd’hui il n’y refte qu’un 
Village nommé Okenyate, célébré à cau- 
© des mines fécondes de charbon de 
eg qui fe trouvent dans fon voifina- 


Comme ce Pais eft frontiére de la 
Principauté de Gallois, les Rois d’ 4n- 
“lerre ont eu grand foin de le bien for- 
Her, tandis que cette Principauté a 
“it un Etat à part, afin de n'avoir rien 
٩ Craindre des infultes des Gallois; & 
N grand nombre de Nobles, qu’on 
9Mmoit Barons de la Marche ,tenoient 
SS fiefs le long des frontiéres, à condi- 
lon de les défendre pour le Roi, eux 
furs gens, envers & contre tousen- 
nemis, De là vient qu’on trouve beau- 
Soup plus de Châteaux dans ce Comté, 
Proportion de fon étendue, qu’on 
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n’en voit dans les autres: car on n’y en 
compte pas moins de trente deux. AU 
refte Pair y eft fort doux, fort tempe- 
ré & fort fain, & les faifons bien ré” 
_glées, ce qui fait que les habitans s’y 
portent bien, & jouiffent d’une longuë 
vie. An 163f. on vit mourir à 4/- 
bers-bury un vieillard nommé Thomas 


Parre, natif de Ludlow, âgé de cent 


cinquante-deux ans. IJ] étroit né PAN 
1483. & le Roi Charles 1. aiant eu J4 
curiofité de le voir, l’avoit fait venir à 
la Cour. Cet homme avoit vu dix 
Rois & dix Reines. Le terroir du pais 
eft agréablement diverfifié: on y voit 


par-ci par-là de belles forêts, & des 
montagnes, dont quelques-unes ont des 
mines de fer, plufieurs riviéres larro* 
fent, & y font de bons pâturages, & 
des chams fertils. Dans la plus gran” 
de partie du Comté la terre eft argil- 
leufe & rougeâtre; on y recueille dé 
froment & de l’orge en abondance, & 
l’on y a quantité de mines de charbon dê 
terre, qui font fort fécondes, 


La Principauté de GALLES 
UISQUE nous voici dans le voifinage 


L dela Principauté de Galles, il ne 
aut 


elles DEL’ ANGLETERRE. 40% 


faut Pas nous en éloigner, fans l'avoir 
Parcourue toute entiére. Autrefois el- 
~ avoit plus d’étendue qu’elle n’en aau- 
Jurdhui: elle eft renfermée encre PO- 
san au Nord, au Couchant, & au 
“1, & elle eft bornée à l'Orient par 
۱ Provinces de Chefer, de Shrewsbu- 
D de Hereford & de Monmouth. Les 
“UX derniéres étoient anciennement 
Parties de Ja Principauté, mais ellesen 
ont été détachées و‎ de forte qu’au lieu de 
Watorze Comtez ou Provinces, elle 
=a a plus que douze. On les divife 
Ma Ovinces Septentrionales و‎ & en 
g Tidionales, fix de châque côté. Les 
.. ۰ lovinces Seprentrionales de la Prin- 
peté de Galles font, les Comtez de 
tint, de Denbigh, de Montgommery و‎ 
€ Merioneth, & de Caernarvon, &\1- 
s ٩1 Angle/ey. Les Provinces Méridio- — 
“es font aufli au nombre de fix, fas 
Voir leş Comtez de Pembrock, de Caor- 
Marden, de Glamorgan, de Brecknock j 
de Radnor, & de Caerdigan. Ces Pro- 
112669 de la Principauté de Galles, fonc 
Utes maritimes, à la referve de trois, 
ontgommery, Radnor X Breckrok. Nous 


p Ons juivre cetordre dans notre defcri- 


CS 
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Les Provinces Septentrionales de la Pri“ 
cipauté de GALLES. 


Le Comté de FLINT. 


e Comté de Flint s’étendenlong du 
Nord-Oueft au Sud-Eft, aiant CA 

front au Nord-Oueft l'Océan Æibermr 
que, autrement la mer d’/rlande, 4 
Nord le Golfe de la riviére du Dee, 4 
POrient le Comté de Chefer, & ۳ 
partie celui de Shrewsbury, au Midi & 
au Sud-Oueft le Comté de Denbigh. 1 
peut avoir environ vint-cinq milles ۴ 
long, fur cing ou fix de large, & 82. 
milles de tour. Il contient env 
ron 160 millearpens de terre, & 3152 
Mailons. On y compte vint-huit 
glifes Paroiffiales, mais il n’y a qu’ un 
feule ville à marché, qui eft Capitale, 
qui feule a le droit de députer au Pat 
lement و‎ comme aufi celles des autre 
Provinces, fur quoi il eft bon de fait? 
ici deux remarques générales, pour tout? 
la Principauté de Galles. La I. ۴ 
que cette Principauté envoie 24 Dép” 
tez au Parlement, un pour chaque P10" 
vince, & un pour chaque Capitale. 


en faut excepter Merioneth, qui mener, 
voi 


Flint, DE L’ANGLETERRE. 409. 


Voie pour la Province. Mais en échan- 
€ la Province de Pembrock a deux vils 
Ss qui ont droit de députation, Pem- 

brok, & Haverford-Weff. La 2. re- 

Marque, c’eft qu'il y a dans toute cette 
۱۱86۱۵2۵۲6 quatre Evéchez, qui font 
Membres de la Province Ecclefi:ftique 
© Cantorbery و‎ favoir, S. David, S. 

Math, Bangor & Landaff, & que le 

té de Flint eft du Diocefe deS. A-‏ م 
Les anciens habitans de ce pais‏ 

Ont été les Ordovices, les Saxons leur en 

“Olevérent une partie, mais dans la fui- 

te ils Ja reprirent fur eux, & ils Pont 

58۳06 tour entier jusqu’à préfent. 


Bokor kb: 


۳ principale Place, qui donne le 
~ Nom à tout le Comté, eft le Châ- 
au de Flint, fitué fur le Golfe du 
Dee. 1} fat commencé par Henri II, 
> achevé par Edouard 1. C’eft un quar- 
° régulier, flanqué de quatre Tours 
“ondes, à l'antique, qui couvre une 
Petite ville du même nom, bâtie aflez 
8uliérement. 

Un voit dans la partie Orientale de 
€ Comté les veftiges de cette ligne pro- 
“igieule, qu’Offa Roi des a oe 

ans 
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dans ce pais depuis le rivage près dé 
Bafingwerk, au Nord-Oucit de Fiinta 
jufqu’a l’embouchure de la Severne? 
pour couvrir fon Royaume contre 1€ 
Gallois: ceux-ci Papélent Clawdh Of 41 
les Anglois, Offas-ditch, & ces deux 
noms ne fignifient qu’une même cho! 
{avoir le foffé d’Offa. La riviére d’ 4 
Jen coupe cette ligne, paflant à côté 
d’un village nommé Kilken, où il y aun? 
fontaine, qui a fon flux & fon reflux re 
glé; & au Nord de cette ligne, pres 
des frontiéres de Chefler و‎ elle coule 
tout près d’un Château nommé Hope» 
& par les Gallois, Cacrgulre, 11۲6 pat 
mi des rochers, où il y a une 6 
de pierres à moulin. Vers le commen” 
cement du Siécle XVII. qu’un païfan» 
creufant dans le voifinage de ce Châ- 
teau, découvrit dans la terre un ou 
vrage antique, donna beaucoup à pen” 
fer aux Curieux. C’étoit une efpéce 
de poële, quarré, long de cing verges 
Jarge de quatre, & haut de la moitié 
d’une verge. Le pavé de cet ouvrage 
étoit du moilon plâtré avec de lachaux; 
les parois de pierre, la voûte, foute- 
nue de petits piliers de brique, & le 
couvert, de tuiles polies & trouces, ot 

l'on 


vunty of WARWICK. 
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Haly-well. pe L’ANGLETERRE. AIT 
lon avoit enchaflé des tuiaux de po- 
terie و‎ qui donnoient paflage aux va- 
Peurs de la chaleur. Quelques-unesde 
۲6۵ tuilesavoient cette Infcription LEG, 

X. d’où l’on conjecturoit que c’étoit 
Un ouvrage de la Légion XX. quiavoit eu 
On Quartier à Chefier, comme nous 
l'avons remarqué ci-deflus. 


HAL Y-W EL L. 
POccident de Flint, & tout après 
wa de la ligne Odd chien peve 
g nommé Haly-well, Ceft-a-dire, 
ontaine facrée, qui tire fon nom & fa 
putation d’une fontaine froide, qui 
`Y trouve. On dit qu'un Tyran du 
Pais, aiant violé & enfuire égorgé une 
unte fille, nommé Wmefride, la terre 
Pouffa dans cet endroit-là la fontaine de 
QUeftion, a laquelle fur ce fondement 
On a donné le nom de Winfrieds-well, 
“elt-a-dire, fontaine de Winfride. H 
croit au fond de cette fontaine une mouf- 
be qui conftamment exhale une très- 
Onne odeur, & il s’y trouve 20111 des 
۱6۲۲69 rougeâtres, ou femées de taches 
Ouges; que les bonnes gens du pais 
۱6۵06۵۲ pour des goutes du fang de ۰ 
'nfride, qui nes’éfaceront jamais. On 
a 
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a élevé une jolie petite Eglife fur cette 
fontaine, ott Ton a peint aux fenêtres 
Ja mort tragique de la fainte. L'eau de 
cette fource (e précipite de deffous ce 
bâtiment, à travers des quartiers de F0” 
che, & produit d’abord un fi grosrul”” 
{eau , qu’il y en a bien aflez pour ۴ 
tourner un moulin. Les Catholique 
anciens & modernes ont toüjours PU 
blié qu’il seft fait de grands miracles 4 
cette fource: auffi y voit-on tous Jes 
ans dans la belle Saifon, un grand co?” 
cours de pélerins Catholiques g’ Angle 
terre, qui fe plongent dans cette eat! 
par devotion , ou pour leur fant“ 
M. Guillaume Fleetwood , Evêqué 
d'Ely, étant encore Evêque de S. À° 
faph, & voiant les fuperititions gui ۴ 
commettoient à Pégard de ces ۶9 
crot qu’ilétoit de fon devoir d'écrire ful 
cette matiére, pour detromper {es com” 
patriotes & {es Diocefains. Il publi 
Pan 1713 la Legende de S. Went 
fride, avec d'excellentes remarques, pou? 
en démontrerle ridicule & la faufletés 
& la Reine Marie d’ Efte, Epoufe du 
feu Roi Jaques II. y eft alléee en PF 

lerinage. 
De Aaly-well tirant droit au Cote 
chant 
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Chant on arrive à Pembouchure de la 
Cluyd. Cette riviére fe jetre dans l'O: 
cean au Nord-Oueft de la Province, & 
a vallée, qui eft près de fon embeu- 
Chure, eft fi baffe, que la mer paroit 
“tre plus haute, fans que pourtant elle 
Monde jamais. Un peu au deflus de 
On embouchure la C/uyd lave le vieux 
Château de Rathlans qui retient enco» 
re quelques reftes de beauté: fon nom 
n Gallois fignifie aire ou allée rouge, 5 
On Pa ainfi apèlé, à caufe que les bords 
€ la Cluyd font rougeâtres, 


SAIN T-A S ۸ P ۰ 
EMONTANT la riviére de Clayd, on 
trouve la petite ville de Saint- 4- 
faph, qui n’a rien de remarquable que 
len Eglife Cathédrale, qui eft des plus 
“Aciennes du Royaume, & s'étend fur 
Cent vint-huit Paroiffes.  Iks’écend fur 
b Plus grand partie de Flint, de Den- 
8h; & de Montgommery, & quel- 
We partie de Shropshire.  L’An 
So. Kentigerne Evêque de Glafcow و‎ 
ا‎ été contraint de quiter l Ecofe, fe 
Ugia dans ce lieu, & y fonda un fié- 
SE Epifcopal, & un Monaftère de fix 
“ens foixantez trois fréres, ll partagea 
tel. 


414 Les DELIcEs.~ Sairit-Afaph 
tellement leurs offices, qu’il y en avoit 
tojours foixante-trois qui faifoient le 
fervice divin, tandis que trois cens fre" 
res Lais travailloient à laterre, ۶ 
trois cens autres trayailloient dans ۴ 
Monaftére. Dans la fuite étant retour? 
né en Ecofe و‎ il laiffa pour fon fuccel- 
feur un nommé Afaphs qui mourut © 
odeur de fainteté, tellement que l'E’ 
glife voulut s’honorer defon nom. Ma's 
les Gallois donnent un autre nom à la 
ville, & Vapélent Lian-Elawy, c’elt-* 
dire, L allée ou l Aire d Elwy, à caule 
du ruiffeau d’ Elwy, qui fe jette là dan’ 
la Clayd. Le bâtiment de l’Eglife n'a 
rien de fort confidérable. Il eit ۴ 
en croix, avec un clocher qui s’élévé 
du milieu, & finit en platte-forme. 
Un peu plus haut, = t nuant are 
monter la Clayd, on trouve les ruine 
d’un bourg ancien, conftruit du tems 
des Romains; & connu chez eux fo 
le nom de Yaris; le lieu s’apelle enco? 
aujourd’hui Bod-Zari و‎ & ces ruines le 
voient fur une hauteur qu'ils apcle! 
Moyly-Cacr , la montagne de la Ville. 


B À N° 
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BANC EH OR: 


O“ compte pour être de cette Pro» 
“vince un petit Quartier de pais, 
Wi eftenclavé entre les Comtez de Che- 
و‎ de Shrewsbury, & de Denbigh. 1 
n Ya rien de fort remarquableque PE- 
8۱۱16 de anchor, ou Bangor. Du tems 
> Romaius il y avoit là une ville célé- 
TE nommée Aoniam: & dans la fuite 
Poy bâtit un Monaftère, dont le Chœur 

| donner à la villele nom de Bonechor, 
OÙ eft venu le nom de Bonchor, Ban- 
۱ و9‎ & Bangor: les prémiers Anglois 
*Pcloient Bonchorna: byrig.. Il ne faut 
4 confondre.cetre Place avec Bangor 
Ville Epifcopale du Comté de Caernar- 
Yon. Le Monaftère de Bangor, dont je 
Parle ici, & qui. évoit ficué lur la rivié- 
du Dee, devint fi confidérable, & 
nombreux و‎ que dans les vir. & vin. 
tecles, il y avait. plus de deux, mille 
Réligieux , tous vivans du travail de 
curs mains, Il en eft forti beaucoup 
Vhabiles gens, & pluñeurs faints hom- 
Mes, dont la mémoire elt en bénédiétion:; 
Mais comme il n’y a point de champ 
*UPivraie ne croifie parmi le bon grain, 
° dit auffi que c’eft de là que fortit 
Tom. II. E e Pé- 
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Pélage, pour femer fon héréfie, qu’ 
fera toujours abomination des vral® 
membres de l’Eglife. 6 ۴ 
tomba enfin, & il étoit entiéremenñt 
ruiné dans le x11. Siécle. Maintenant 
à peine refte-t-il des traces foit du ۲ 
naftère, foit de la ville. On rema” 
qué encore deux portes éloignées d uf 
mille l’une de l’autre, & féparées pa! 


le Dee, entre lesquelles on déterre que’ 


quefois des médailles. 
Le Comtéde Flint weft pas fort mon” 
tueux: il s’éleve en amphithéatre du 


bord de la mer & du Dee, & préfent© 


une agréable perfpeétive aux habitan’ 
de Wirall, dont il eftféparé par le can? 
du Dee, large de quatre & de cinq mil” 
les. Ce pais eft fort découvert, ۴ 
que de bois, auffi-bien que le refte ٩ 
la Principauté de Galles : les beftiaux 1 
qu’on y nourrit, font petits de taille: 
mais ce défaut eft recompenfé par I 
grand nombre. Chaque prémiére an- 
née la terre raporte dê l'orge & du ۴ 
gle, (& non pas du ris, comme on 1€ 
voit dans un Traduéteur qui n’a pas en” 
tendu fon original) en telle abondanc? 
qu’elle rend vint pour un, après quot 
pendant quatre ou cinq ans 6116 ne re 


Fit, : pe L'ANGLETERRE, 41% 
te que de l’avoine. L’on n’y a pas de 
its, & les habitans manquant devin, 
16 fruits pour faire du cidre, & de 
Stains pour braffer de la biére, compo- 
“at un certain breuvage avec du miel, 
۳ ils apélent Matheglin, & qui reflem- 
le affez au vin mufcat pour la couleur 
Pour le goût. L’air y eft fort bon, 

$ ort fain, mais plus froid que dans 
S Comté de Chefter, parce que le pais 
“tant élevé au Nord & tout découvert, 
Cntiérement expofé aux vents de cét- 

© bande ; c’eft ce qui fait auffi que les 
8S y demeurent plus long-tems fans 


€ fondre. 


Le Comté de DENBIGH. 


E Comté de Denbigh a pour bornes, 
“à POccident le Comté de Caernar- 
“on, au Midi ceux de Merioneth & de 
Montgommery, à Orient ceux de Shrop- 
reou de Shrewsbury & de Chefler,au 
AOMd-Eft le Comté de Flint, & au 
| ord-Oueft l'Océan. Il fait prefque 
, Agure d’une Croix fans tête, ou 6 
رن‎ veut, d’un T, dont le pié abou- 
à 4 la mer و‎ & les deux bouts font 
urnez au Nord & au Sud, Il atren- 
“un milles de long, dix-fept dans fa 

€ 2 plus 


Shi 
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plus grande largeur, & cent quatorz? 
de circonférence & quatre cents ۶ 
mille arpens de terre. -= On y compt? 
trois villesou bourgs à marché, & cin- 
quante-fept Eglifes Paroifhales & 639° 
Maifons. 
D: بط‎ N: 8 Ge 

a Capitale du Comté eft Deabigh? 

fituée fur le panchant & au pié d'u” 
ne colline fort roide, à trois grands m!” 
les de Bod-Vari, ou des frontiéres 
Flint: les Gallois Vapélent 9 
c’eft-à-dire, Colline efcarpée. Autrefois 
elle étoit toute fituée au deflus de ® 
colline, qui n’eftque rocher, mais da? 
la fuiteles habitans, trouvant plus à pro” 
pos de bâtir dans la plaine, y font de 
cendus peu à peu, tellement que De” 
bigh eft une ville afez grande, dont Ja 
moindre partie eft {ur la colline & la 
plus grande dans la plaine, Avec rout cé? 
elle pett pas grand’ chofe, quoi qu! 
s’y fafleun affez grand trafic de ۴ 
& de gans, & élle n’eft pas bien 0 
Apparemment la caufe eneft, que les 34° 
bitans n’y vivent pas longtems, à cau” 
fe de malignité des eaux, qui coulant 


fur un fond de pierre dechaux vives la 
com" 


Denbigh. 


DE.L'ANGLETERRE. 419 
rommuniquent à la bierre qui s’y fait, & 
٩۹۳۵۵06۵۲ mal faine. Dans le x111.Sié- 
cte elle fur fermée de murailles par Hen- 
۶ de Lacy, qui en étoit Seigneur; il y 
it aufli conftruire un Château fort à 
extrémité Meridionale de la ville; mais 
a douleur de la perte de fon fils uni- 
due, qui s’étoit neié dans un puits, ne 
Q permit pas de l’achever. Il y a dans 
Cette ville deux Eglifes Paroiffiales, lu- 
Ne deffus de la colline dans la vieille 
Ville & Pautre au bas dans la nou- 
Yelle. Mais Ja prémiére n’éroit pas 
poore bâtie PAn 1574. lorfque le 24. 
„vrier de grands tremblemens de terre 
S Étant fait fentir en diverfes Provinces 
U Royaume, & aiant caufé de gran- 
des défolations dansles Provinces d’ York, 
© Worcefer, de Hereford, de Gloce- 
r, & à Briflol, on ne fentit qu’u- 
Ne légére fécoufle à Denbigh, qui fit 
onner deux fois la cloche de l’Eglife 
Qs faire d’autre mal. 


La Vallée dela CLUY D. 


E Comté de Denbigh neft presqu’au- 

tre chofe qu’une chaine perpétuel- 
€ hautes montagnes, entrecoupées 

n petit nombre de vallées, dont la 
Ees spu 


le d 
d'u 
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plus grande eft le long de la riviére d? 
12 Cluyd, de là vient qu’anciennemenm 
on Vapéloit Strad-Cluyd, & aujourd’hü! 
les Gallois la nomment Diffryn 014 و‎ 
c’eft-à-dire, la Vallée de Cluyd. ۴ 
Vallée s'étend du Sud-Eft au Nord- 
Oueft jusqu’à POcéan, de la longueuf 


de dix-fept milles, fur cinq de large: 
Elle eft de toutes parts environnée de 
hautes montagnes, excepté le long des 
Côtes, où elle eft toute ouverte. La 
riviére de la Clayd la traverfe par lem! 
lieu depuis fa fource jufqu’à fon embou- 


chure. 


R U THT N. 

A: confluent de la Cluyd & du Lie 

veny, dans la partie Méridion# 9 
de cette Vallée on voit un bourg nom, 
mé Ruthin ou Ruthun, fort marchand 
& fort peuplé, qui eft comme le ren” 
dez-vous & le bureau de commerce ۴ 
toute la Vallée. IH fut fondé dans 9 
2111. Siécle, par Roger Grey, à qui '¢ 
Roi Edouard 1. avoit fait 66۴ de 
prefque toute la Vallée. Ce Seigneut 
y 021] auffi un très-beau Chateau, 9 
étant paflé en d'autres mains, 4 Ere neg” 
ligé dans les derniers Siécles. eit 
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Entre les montagnes, qui bordent 
zette Vallée, il y en a une, qui eft plus 
۰۹6۷66 que les autres, nommée Moil-en~ 

‘fur le fommer de laquelle on a trou- 
= Un rempart, & une fontaine debon- 
ve Eau claire, Tout le terroir de cette 
Vallée eft excellent, très-agréable, & 

'sfertile, aufli eft elle fort peuplée 

“tout, & couverte d’un grand nom- 

"ede villages & de hameaux: & l'on 
J Voit quantité de Maifons de Seigneurs 
& de Gentilshommes, qui y poffedent 
ce stands bien. Lair y eft aufli fort 
“In, les habitans y jouiffent d’unefan- 
t€ vigoureufe, dans la vicilleffe méme. 

La partie Occidentale de cette Pro- 

Ince n’a presque autre chofe que des 
Montagnes toutes pelées & ftériles. Les 
abitans ont trouvé pourtant le moien 
€ les rendre fertiles. Ils levent la pré- 
Miére croûte de la terre dans les chams 
Qu'ils veulent femer, ils coupent cette 
croûte en forme de tourbes, & les ar- 
*angeant proprement ils y mettent le feu. 
Les cendres fervent de graiffe pour fu- 
Mer ces terres, & elles raportent abon- 
amment du feigle, Il y a dans ces 
Montagnes un lieu nommé Cerigy Drui- 
ton (c’eft-à-dire, les pierres des Drui- 
Be 4 des ) 
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des) où l’on voit, près d’un endroit 
nommé Y-voell, de petites colomnés 
avec des infcriptions en caractères ۳ 
connus. 


Le Quartier de YALE. 


hira de la Vallée de Cluyd eft‏ از 
un petit Quartier de pais, le plus‏ 
élevé de tout le Comté, & qui n’elt‏ 
auli que de montagnes. C’eft de là‏ 
que fortent presque toutes les riviéress‏ 
qui arrofent les contrées d’alenrour. La‏ 
rivicred’ Alen en fort, & s’y cache deux‏ 
fois fous terre, & en fort deux fois,‏ 
pour paller enfuite dans le Comté de‏ 
Flint. La partie Occidentale de ce‏ 
Quartier-là eft presque entiérement-fté-‏ 
rile, mais la partie Orientale eft de quel?‏ 
que raport. On nourrit quantité de‏ 
troupeaux de bêtes à corne & de bre-‏ 
bis dans les montagnes, & les Vallées‏ 
en quelques endroits raportent aflez dé‏ 


blé. 


+ با ۲ ] ۴ 1۷ 0 +1 ظ 


A partie la plus Orientale de cette 
Province, qui eft avancée jusqu’à 

la riviére du Dee, porte le nom de Brom? 
field, que les Anglois lui ont donné. E 
ع‎ 
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eet la meilleure du Comté: c’eftune 
belle Vallée de grand raport pour les 
oles néceffaires à Phomme, & lony 
"uve au ff des mines fécondes de plomb, 
‘Tticuliérement presdu village deMoin- 
#18. On y remarque-le Chateau de 
lt, fitué fur le Dee, aux frontiéres 
Chefler : anciennement il s’apéloit 
Legionis Cafirum, le Château de la Lé- 
6 apparemment de la Legion Vin- 
ae qui étoit dans ce païs-là. La 
a We ville qu’il y ait dans ce Quartier, 
h, "¢xham, anciennement Wittles- 
a? où l'on remarque un fort beau 
Cher, & un chœur d’orgues dans 
Blife: ce gui eft confidérabie dans ce 
Pas]; 
Au Midi du Quartier de Bromfield on 
۱ Voit un autre, qui eft 5 fort mon- 
peux il porte le nom de Chirk , à cau- 
é d'un Chateau de ce nom, qui ena 
Fi le lieu principal. Dans la Paroiffe 
AS Lianfan il fe trouve un ouvrage an- 
line fort fingulier, Au côté d’une col- 
۶ On voit un grand efpace rond taillé 
ans le roc avec vint-quatre fiéges, de 
ferent grandeur, taillez de méme, 
qu'on fache à quel ufage une pa- 
۶ firuéture étoit deftinée, Appa- 
Les rem- 


ns 
rejl] 
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remment que les anciens Bretons teno” 
ent là les affifes de la Nation. Lesa" 
bitans, qui ont l'efprit rempli de la me” 
moire de leur fabuleux Héros ۶ 
apélent cet endroit-là la Zable ۶ 
d'Arthur. 

L'air eft fain & agréable dans tout? 
cette Province, mais froid & 7 
pour ce qui eft du terroir, on n’y trou" 
ve pasla fertilité des Provinces du cel 
de |’ Angleterre, mais cependant les v4" 
lées, comme je ai déjà remarqué 
font affez fertiles, & la plüpart des mon” 
tagnes font couvertes de troupeaux. 
fommets de ces montagnes fervent ۴ 
prognoftic à leurs voifins: lorsqu’on 6° 
voit au matin fe couvrir de vapeurs, ۴ 
figne qu’on aura le beau-rems pendant 
ke jour. N'oublions pas avant qué 
de finir cet Article, que les Comtésd® 
Denbigh de l’Illuftre Maifon des Fiel- 
dings font d’une ancienne Creation» 
tiennent l’un des premiers rangs entre ۶ 
Comtes d’ Angleterre. 


Le Comté de CAERNARVON. 


i E Comté de Caernarvon, ou de Can. 
narvan, eft à l'Occident de celu 


de Denbigh, borné au Midi par le Gem 
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tè de Merioneth, à Y'Oueft & au Nord 
Par POcéan, & au Nord-Ouelt par 
le d’ Anglefey, dont il eft feparé par 
Un Détroit, I s’érend en longueur du 
Nord- Eft au Sud-Oueft, faifant une fi- 
Ure aprochante de celle d'an coin, dont 
À Pointe fe termine au Midi. Il a qua- 
‘ante milles de long, fur vint de-large, 
& cent dix de tour & 370 mille arpens 
“terre. On y compte 4352 Mailons, 
quatre Châteaux, fix villes ou bourgs 
* Marché qui ont toutes des ports de 
Mer, & foixante-huit Eglifes Faroiflia- 
Cs, 


CAERNARVON. 
A Capitale de ce Comté, & celle 
U qui lui donne le nom, eft la ville 
© Caernarvon, ou Caernarvan, apclée 
Par les Gallois, Caer-arvon, * au lieu de 
er-ar- Mon, c'eft-à-dire, Ville vers 
on. Ils lui donnent ce nom parce 
Welle eft vis-à-vis de l'Ile de Mon, 
due nous apélons Anglefey. Caernarvon 
de Une jolie ville, médiocrement gran- 
€, fituée fur le Détroit, nommé Me- 
70 qui fepare ce Comté de 1116 022+ 
glee 
* 


ch Les Gallois, dans la compofition des mots, 


Agent fouvent l'M en F, 
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glefey. Elle fut fondée dans le x11f: 
Siécle parle Roi Edouard 1, Ce Prin” 
ce la ferma de murailles, & la fortif 
d’un trés-beau Château , qui occupé 
tout le côté Méridional de la ville, fa!” 
fant face d’un côté au Détroit, & 4 
lautre à ia riviére du Sejont. Edouard 
II. fon fils naquit dans une Tour dec? 
Chateau, nommée la Zour de I’ Aigle 5 
il en prit le pom d’ Edouard de Caernaf” 
von, & il fut le prémier Prince de Gak 
des, du fang des Rois d’ Angleterre, qu! 
ait été renconnu par tous les Gallois. 
Le Roi fon pére leur aiant demandés 
s'ils ne reconnoitroient pas un ۴ 
né parmi eux, ils répondirent qu’oul) 
Ja-deflus il leur préfenta fon Fils; & 2” 
près lui les fils ainez de nos Rois ont 
porté le titre de Princes de Galles, Er 
douard II. monte fur le throne, aprés 
Ja mort de fon pére Pan 1307. Mais 
pour revenir à la ville de Caernarvon s 
elle eft conttruite fort réguliérements 
& ornée d’édifices afez propres, felof 
le pais. Les habitans ont la louang® 
d’avoir beaucoup de civilité, de dou” 
ceur & d’honêteté. La riviére du $% 
font, qui lave les murailles de Caernar- 
von au Midi, fort d’un Lac ۴ 


Line 
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Lin Peri; و‎ dans lequel on pêche une 
“Pece particuliére de poiffon, nommé 
-coch c’eft-à-dire, poiffon rouge, 
Parce qu’ila le ventre de cette couleur. 
€ Sejont s’apèloit anciennement Segon- 
45, & ilavoit donné fon nom à un peu- 
۴3۸06۱6 les Segontiens, qui avoient u- 
€ ville proche de Caernarvon, nommée 
“Sentium. Ellea été fi bien détruite و‎ 
Wil n’en refte que fort peu de traces 
“NS le voifinage de Caernarvon, qui 
eft élevée fur fes ruines. On Papéloit 
%r-Cuflenith, ville de Conflance, & 
۱ Hiftorien Gallois prétend qu’on y 
۱۵۵۷۵ PAn 1283. le corps de 8 
lore , pére de Conftantin le Grand: 


pS cela- eft aufli vrai que ce qu’onaf- 
“Ure du tombeau de cè même Prince; 
ouvé dans une Eglife d'York. 


BA N G.O.R. 


fept milles de Caernarvon au Nord: 

à Eft, à entrée du méme Détroit 
© Menay, eft la petite ville de Bangor, 
“tual n’y a rien aujourd’hui de remar- 
table quefon Eglife, quita Phonneur 
“tre Epifcopale. Elle étoit autrefois 
Tt grande, tellement que les Galois 
*Peloient Bangor Vaur, c’eft-à-dire, 


Ban- 
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Bangor la grande; mais elle fut réduit? 
en cendres dansle xv. Siécle par Odo” 
nus Glendowerdwy, Gallois rébelle, qu! 
avoit réfolu de ruiner toutes les ville 
fidèles à nos Rois. Henri Denays È 
vêque de certe Eglife, releva Bangor d£ 
fes ruines fous le regne d’Henri ۳ 
mais elle n’a pas pu remonter à la grat- 
deur & à la beauté, ‘où elle s’eft vue 
»)ناو رز‎ Epifcopale eft proportionné£ 
à la ville. C’eft un édifice médiocres 
avec un clocher quarré, qui s’éleve# 
l'extrémité Occidentale, & qui fe term” 
ne en plate-forme. Le Diocefe de Ban” 
gor comprend Caernarvon, l'Ile d’A#° 
glefey, & une partie de Montgomery’ 
Hugues Comtede Chefler avoit auf for 
tifié cette ville d’un Château: mais 4 
été fi bien ruiné, qu’il n’en rete pa 
même des traces. 

De Bangor on va du côté ۴ 
Conwey, le long du rivage; on ۴ 
contre en chemin faifant un rocher €X” 
trémement haut & fort efcarpé, quis 
s’avançant fur l'Océan, ne laiffoit au” 
trefois qu’an petit chemin au bord ۶۴ 
l'eau , mais depuis le commencement 
du Siécle XVIL. en çà l’on a trouvé 
l'art de faire un chemin {ur le sap 
m = 
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Meme. On ۱20616 Pen-maen-maur, ce 
qui fignifie une grande montagne de ros 

۶۰۱ Aprésavoir franchi cette barriére 

“trouve une jolie & agréable Plaine, 

Ong du rivage; jusqu’à l’embouchu- 

U Conwey. 

۷ a riviére du Conweys anciennement 
dk ون‎ prend {a fource a l’extrémité 
tig Provinceau Sud- Eft, vers les fron- 
ah es de Denbigh & de Merioneth, dans 
k ac nommé Liin-Conwey. ۲ H cou- 
che. Sud au Nord, recevant à fa gau- 
die PIUficurs ruifleaux, qui fortent de 
fan S Petits Lacs, & tour du long de 
les Cours, qui eft de quirize à {erze mile 
qa yl fert de borne entre les Comtez 

. و‎ & de Caernarvon; l’on trou» 
eh ra perles {ur fes bords, en quelques 
Oits, 


ABER-CON WEY. 
NCIENNEMENT , à quatre ou cing 
char milles au deflus de, {on embou- 
À la ©, ou voioit fur fes bords une ville, 
à elle il avoit donné le nom de Co- 
Par Elle a ete entiérement ruiné 
vill “tems, & il ny refte plus qu'un 
“ge, bâti fur fes mazures, & nom- 
4er-hean, ce qui veut dire Ville 
an- 
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antique. Les ruines de cette ville 4% 
cienne ont fervi au Roi Edouard J $ 
en bâtir une nouvelle, quia caufe 4 
fa fituation a été apelée Aber: Conwy? 
ce qui fignifie Embouchurei du Conwy" 
Elle eft en effet à ?embouchure de cel” 
te riviére; fur fa rive gauche, & fa fi 
tuation avantageule, aufli-bien que p 
murailles & fon Château, lont rendu 
une Place forte: mais elle met ۳ 
beaucoup peuplée. 

Au deffus d’Aber-Gonmey la terre 5a” 
vance un peu dans la mer, & forme up 
Promontoire, nommé par les 4 
Gogarth, & par les Anglois yOrmes-hea” 
vis-à-vis de Pembouchure du Conw?)" 
11 y avoit la dans l’Antiquité une vile 
nommée DiGum, & dans la fuite WZ 
ganwey, au lieu de Di&-Conwey: mar 
aujourd’hui elle pelt plus, & il ya dej 
plufieurs Siécles qu’elle fut entiéremenf 
féduire en cendres par le feu du Ciel. 

Après les côtes, qui font affez une? 
il nereftérien dans cette Province رای‎ 
ne chaine perpétuelle de-montagn® ? 
les plus hautes de tout le pais de Galles 
qui avec cela font embaraffées de mM*, 
rais, & entrecoupéés de Lacs, ۳ 
rend les chemins fort rudes & mére 

if- 


* 


i 
۱ 
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Ifficiles à trouver. Les Gallois apelent 
Ces Montagnes Craig Eriry, & les Anglois 
“twdon; & ces deux noms marquent Ja 
Même chofe و‎ favoir و‎ des montagnes 
“igeufes. En effet comme ces monta- 
Nes font prodigieufement hautes, auf- 
ila neige s’y conferve perpétuellement, 

Pendant toute l’année on en voit leur 
mer couvert. Cela n'empêche pas 
d'elies n'aient des pâturages excellens 
f féconds, deforte que les Gallois di- 
Cnt en Proverbe, que les montagnes de 

"aig Eriry pourroient iuffire à entre- 
tenir tous jes troupeaux de la Princi- 

۱۵:6 de Galles. Dumilieu de ces mon- 
Snes, & presque dans le coeur dela 

‘Vince, on en voit une s'élever fi pro- 

‘Bieufement-haur, qu'elle les furpaffe 
"Utes de beaucoup, & cache fon front 
"Ms les nues. -On lui donne par ex- 
Cellence Je nom de Snowdon, qui eft 

*Mmun à toutes les autres. On re- 
م‎ "que que dans quelques endroits des 
mets de ces montagnes, la terre eft 

۳۵۵۵۱6۵/6 & fi imbibée d’eau, que 
pand on y fait un pas, on la fenttrem- 
SF à un jet de pierre à la ronde. 

Sag Comté de Caernarvon forme une 

‘esqu’ Ie, dont l’une des pointes, qui 

Tom, IT, Ff TC- 


l 


| Ru (fe 
432 6 Les DELICES Ne 


regarde le Midi, apèlé anciennemel 
Langanum, porte aujourd’hui le 9° | 
de Liein, ou Penvekele, Cette Pf 
‘qu He eft affez couverte de ۵ 
néanmoins on y trouve plus de pla" 
que-dans le refte du Comté, & 0۳و16‎ 
y font trés-fertiles en orge. On fem 
que 12 deux petites Places, و‎ 5 pre 
que fur une même ligne: lune far Ie 
côtes Occidentales, au rivage de la Met 
d'/rlande, nommée Newin, qui eft a 
petit bourg à marché: l’autre 6 wll 
bely; ce qui fignifie un marais fale, ™ 
tuée fur les côtes Occidentales, faila” 
face au Golfe. La pointe de la Pres” | 
60116 eft couverte d’une He, dont fa 
meilleure partie eft que rocher;de dev | 
petits milles de long, nommé 6 
ment Adros, & aujourd’hui Berde 
ce qui fignifie l Zle des oifeaux. La Par ۱ 
tie Occidentale eff tn peu unie, & l'on 
dit qu’il ya eu plus de vint mille fins 
hommes, qui ont vécu là fuccefliveme?” | 
dans la folitude. 

fe n'ai rien à dire ici de ۴ 
touchant lé terroir dé ce Comté. Pouf 
ce qui eft de lair, ily eft fort froid » 
tant à caufe des neiges, qui couvre? 


perpétuellement les cimes des mont?” 
gness 


eat 
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ex 7 que parce qu’il eft entiérement 

ia Pofé à route la fureur des vents, ma- 
M point de Bois qui le couvrent. 


LD’ Ile d’ ANGLESEY, 
[e d’Anglefey ۹۳۵۸۵6۵1۲ ancienne- 
do ment Mona: les Bretons luiavoient 
ane le nom de Mon, & Tir-Mon, (ce 
qui fignifie terre de Mon) & Ynis Dos 
و‎ ce gui veut dire.une 1 obfcure و‎ 
Sauf des forêts, dont elle étoit ancien- 
| Ot couverte. - Les Saxons ajoutant 
Ce nom leur mot Eg, (ase He). Va- 
Pélerent Mon-eg; & les Anglos, s’en 
| Stant rendus maitres, fous Edouard I. 
Vers la fin du XIII. Siécle, Pont nome 
| AS Angles-ea, où Angles-ey, c’eft-à- 
| À lle Angloife. Certe lie eft ۶۵ 
9۵0۲6 du Comté de Caernarvon, 
nt elle eft féparée par un petit. Dé- 
‘Sit nommé Mengi , large de mille pas; 
+ Quelques endroits moins, & en d'aus 
۱ 165 un peu d’avantage: de ious les au 
is côtés elle eft environnée de la Mer 
“lande و‎ que les Anciens apéloient 
les svium Mare. ۰ Elle eit à 80. -milé 
à l'Orient de Dublin in Irlande. Sa 
Sure aproche de Ja quarrée, .étendue 
n long du Nord-Quetft au Sud-Eit. Sa 
۲ ۶ 2 lon- 
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longueur eft d’environ vint milles» 1 
largeur de dix-fept, & fa circonfere™ 
ce de foixante & dix. Elle eft part” 
gée en fix Hundreds ou Quartiers qui 
occupent 200. mille Arpens de ref 
on y compte deux villes où bourgs 3 
marché, 1840 Maifons; 66 ۳ 
quatorze Eglifes Paroifhales. Cert? 
Jle donne le titre de Comté à un ۶ 
gneur de la Maifon des Annesley. 


BEAUMARAIS, ou BEW MARISH- 


Y A principale Place de cette He e 
J Beaumarais, qu’on apèle par COF 
ruption Bewmarish. Elle fut fondé 
dans le x111.Siécle par le Roi 7 
1. & parce que le terrain du lieu; bie? 
qu’agréable, fe trouya marécageux; © 
Prince lui donnalenom de Beaumara's 
en Latin Bello-marifcus. Cette ville © 
fituée fur la côte, vers l'entrée du DE 
troit de Menai, dans une potion a’ 
gréable & commode, affez grande; pe 
guliérement bâtie, & fermée de mu" 
failles du côté de Peau.’ Un beau & 
fuperbe Château, environné d’une dou 
ble enceinte de murailles, lui fert d'Or 
nement, aufli-bien que de 0616016 H 
refte ellceft le rendez-vous de one j 


— 
—— — 


€ j 
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> & fur la grande route d’ Jrlande. Ceux 
Jui veulent y paffer, vont fe rendre à 
en arais , d’où traverfant lIle route 
| he par le milieu, ils vont 2 27, mil- 
au e Ja au Cap de Holy- Head و‎ où ily 
i 8 bon village du même nom avec u- 
@ ade, & un Bureau pour le trajet 
"lande. 


NEW BURGH. 


‘AUTRE Place un peu confidérable 
N dans cette Jle elt Newburgh ou 
mg rough, fituée à dix milles de Beau- 
ais, aufh fur la côté, & près du 
it vis-à-vis de la ville de Caer- 
PS. Elle a 6۱6 autrefois plus con- 
an IC mais les fables, qui fe font 
portez à l'entrée de fon havre, & qui 
nt à demi comblé, l’on fait beaucoup 
choir, 


ABER-FR A ۰ 
Quatre milles de la, tirant à Oc» 
à cident, on voit Aser- Fraw, ain 
*Pelée parce qu’elle eft à Pembouchure 
> la riviére de Fraw. Anciennement 
€a été fi confidérable, qu’elle né- 
it pas feulement la Capitale de و1116‎ 
Mais auffi des Provinces Septentriona- 
۲ ۶ 3 les 


to 
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les de la Principauté de Galles; le Ro! 
de ces Provinces y faifoit ۸4 9 
& prenoit le nom de Roi d’4ber-Fraw 
Maintenant 4ber-Fraw n’efl plus quu” 
méchant Chateau, avec un petit Vi" 
lage, & l’on n'y voit rien de rema 
quable. 

Le terroir de l’Ile d’ Augle/ey * 
ble à celui des Provinces de fon ۴ 
nage, à l'égard de la couleur, ۴ 
qu’elle eft entrecoupée de montagne” 
Mais ilne leur reffemble pas à l'égarddl 
raport, car elle produit du blé en * 
grande abondance, qu'il-y en a deque! 
fournir à fes voifins; de la vient que les 
Gallois Vapcloient anciennement 42 
mam Cymry, c'elt-à-dire, Mon mére de Va 
Cambrie: Cambrie eft lenom deleur ۰ 
On y nourrit ۲ quantité de troupeauss 
& pour avoir dequoi moudre le grai” 
qu’on y recueille, la Nature la pourvué 
de carriérés de pierres de moulin. 1151 
frouve aufi en certains endroits de ۵ 
terre aluminéule, d’où quelques perlon” 
nes avoient commencé à tirer de l’aluñ 
& du vitriol: mais le profit qu’on y fai” 
foit, ne répondant pas à l'attente des 
entrepreneurs, la chofe a été abandon” 


née. Lair de Pile d’Amglefey eft ree 
9 
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lOcrement bon, mais quelquefois des 
| pours grofliéres & malfaifantes, que 
şer y pouffe, le rendent mal-fain & 
“Vreux, 

© Cette Ile étoit anciennement le prin- 
۱۵2۱ Sanétuaire des Druides. Les Boiss 
ül la couvroient de toutes parts , étoir 
A tout propres à cacher les horreurs 
© leurs facrifices barbares, & à leur ats 
Ter le refpeét & la vénération des ptu- 
Ples, Suetonne Paulin fut le prémier 
gePitaine Romain, qui, fous l’Empire 
Claude, découvrit cette Ile, & y 
affa fon armée par le moien de bateaux 
ats qu’il fit faire, Ils’en renditmai- 
€, & fit couper tous les Bois confa- 
Tez au culte des Divinitez 5 : 
OÙ vient qu'aujourd'hui il n’y en a 
‘esque plus. Après lui 4gricola entre- 
Prit la même chofe fous l'Empire de 
‘OMitien, & s'en rendit maitre fans a- 
Voir befoin de bateaux: il trouva dans 
On armée un Corpside troupes auxiliai- 
Tes, tirées de la Bretagne même, qui 
“onnoiffant les endroits les plus propres. 
Pour le trajet, y paflérent à la nage a- 
vec leurs armes,& leurs .chevaux:appa- 
‘emment que ce fur au deffous de l’en- 
F f 4 droit 


- 
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droit où eft aujourd’hui Bangor, le paf- 
fage étant 12 le plus étroit. 


Le Comté de MERIONETH. 


E Comté de Merioneth, en Latih 
Mervinia, & en Gallois, Sir Ve” 
rioneth , elt borné au Nord par les Pro” 
vinces de Caernarvon & de Denbigh, À 
l'Orient par celle de Denbigh encore® 
par le Comté de Montgommery, & AU 
Midi par la riviére du Dovy, qui Ja4 
pare du Comté de Cardigan. Sa fig 
re eft presque triangulaire, érendue 8 
long du Nord au Sud: fa longueur ¢ 
d'environ vint-cing milles, & fa large 
dedix-huit. Il ena 108. de circuit % 
contient environ soo. mille arpens 
terre. On y compte trois villes, O" 
bourgs à marché, ۰ Maifons © 
trente-fept Eglifes Paroiffiales. Ce Pal? 
étoit anciennement poffédé par les Of” 
dovices, peuples vaillans, qui fe défen- 
dirent long tems contre les Romains, 
plus long-tems encore contre les AW 
glis & les Saxons. Ils 0۵6 6 quel- 
ques traces de leur nom dans la Cote 
de la Province, dont la partie Septe?* 
trionale 9۳۸0016 Arduwy. a 
| n 


de 
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On ne voit que très-peu de plaines 
dans ce Comté, qui eft tout couvert 
€ Montagnes. Si elles font plus hau- 
tes dans le Comté de Casrnarvon, icien 
change elles font pointues, plus fer- 
"ees, & fi près les unes des autres, que 
les bergers peuvent fe parler d’une poin- 
© de montagne à l’autre, mais s'ils vou- 
loient {e joindre , il faudroit qu’ils mar- 
Chaffent tout un jour. Le terroir n'en 
Vaut du tout rien pour les grains. En 
"compenfe ils ont de bons pâturages, 
Clon y entretient quantité de trou- 
Peaux de bêtes à corne, de brebis SC 
~ autres animaux. ‘Tous les habitans 
۲ apliquent à la bergerie, & c’eft là que 
Cffieurs les Auteurs de piéces Paftora- 
Pourroient placer, plus commodé- 
Ment que dans l’Arcadie, la fcene des 
"€cits amoureux de leurs Zyrcis. Les 
“Nciens Bretons ne connoifloient pas le 
‘Omage, non plus que certains peu- 
Ples d’ Allemagne: mais aujourd’hui ils 
€ favent fort bien faire, toute la nour- 
Mture de ceux-cieftde lait, de fromage, 
€ de beurre. Du reftece font de beaux 
ommes, auf hauts, & aufli bien: fairs 
Uil y en ait dans tout le Royaume; a- 
Gifs, induftrieux & laborieux. 


Fry Crp 


les 
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C’eft dans cette Province que la ri- 
۷16۲6 du Dee, en Latin Deva, pren 
fa fource. Elle entre d’abord dans un 
Etang, ou un petit Lac, nommé ۴ 
Tigid, & par les Anglois, Pimble-mea- 
re, dont l’eau couvre bien cent foixan” 
te acres de terre. On raporte de ce LAC» 
que les chutes d’eau, qui viennent des 
montagnes, & les pluies ne l’augmen 
tent point, mais que les vents le font 
tellement enfler, qu’il fe déborde aile- 
ment. Le Dee y paffe, dit-on, avec 
tant de roideur, qu'il y conferve feseaux 
tout au travers fans les mêler. On 6 
connoit à ce qu’un poiflon particulier 
nommé Guiniad, qu'on prend dans 6 
Lac, ne fe trouve point dans le Dees 
en échange on pêche du faumon*dans 
cette riviére, & l’on n’en voit jamais 
dans le Lac. À la tête de ce Lac ef 
un petit bourg nommé Bala, fitué fut 
le Dee, près de l'endroit où il fort du 
Lac. Ce bourg a de beaux privilèges» 
mais c’eft tout: il n’eft pas peuplé, 
Pon n’y peut voir beaucoup de mondes 
que lorfque lesmontagnards y viennent 
au marché. . 

Il fort diverfes riviéres de ces monta- 


gnes: l’une des plus confidérables a le 
| Log 
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Dovy, qui fert de borne entre cette Pro- 
Vince & celle de Cardigan. Plus haut 
On trouve Zvon, qui a fa fource pres 

€ celle du Dee, & lave un bourg à 
Marché nommé ۰ 


H AR LE C H. 


pres haut, dans le Quartier d Ardu- 
> wy, eft le bourg de Harlech, fon- 
€ par Edouard J. fur un rocher élevé, 
Au bord de la mer. Son nom fignifie 
beau rocher, bien que quelques-uns pré- 
tendent qu'il s’'apèle, non pas Harlech, 
Mais Ariech, ce qui veut dire /ur lero- 
ther, Anciennement il s’apèloit Caer 
Colyu. Quoiqu'il en foit, il ne s’y trou- 
Ve rien de remarquable, finon que la 
Pêche y efttrès riche, & la chaffe des 
Olfeaux fort aifée & fort agréable. Har- 
lech eft défendu par un Chateau, fermé 
‘une double enceinte de remparts, bati 
Par Edouard I. pour la füreté de la côte: 
Mais on le 121016 ۰ | 
Au deffus de Harlech, la mer s’avan- 
Cant dans les terres vers les frontiéres 
de Caernarvon, forme deux Baies de 
ifférente grandeur, dont l’une s’apele 
Traith Maur, Va grande Baie, & Pau- 
tre Traith Bichan, la petite Baie. Lorf- 
que 
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que la marée eft baffe on peut les tra 
verfer à pié fec. Quand la faifon eft 
venue, les habitans du Comté fe ren- 
dent en foule dans ces Baies, & tout du 
Jong des côtes, pour pêcher les harengs» 
qui s’y trouvent en grande quantité 
Nous avons déjà reprélenté ci-deffus de 
quelle maniére ces poiffons font chaqué 
année le tour de la Grande Bretagne. Í 
ne refte plus rien ici, ‘qui foit digne 6 
remarque, finon un chemin antiques 
ouvert par les Romains à travers ces hor 
ribles montagnes, vers les frontiéres 6 
Caernarvon & de Denbigh, & pavé de 
groffes pierres : on en voit encore 
des reftes, entr’autres près d’un villa- 
ge)nommé Feffiniog. Comme les Gal- 
lois apelent Sarn Helen, le pavé d Helenes 
cela donne lieu de croire que c’eft 14 
pieufe Princeffe Helene, mére de Con- 
fiantin le Grand, qui en a fait la dépen? 
fe. ۱ 

Il n’y a rien de fort agréable dans ce 
Comté, pour uh homme qui n’aime n! 
les montagnes ni les vents: le terroir n'y 
produit rien que de l’herbage, & Pait 
y eft trés-froid. La plus haute des mon” 
tagnes de ce Comté porte quantité de 


fimples rares & utiles pour la Médeci- 
ne. 
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ne. ۰ L’An 1692. on y déterra un cok 

lier d’or و‎ compofé de trois barres d’or 

“ntrelaffées avec beaucoup d’art l’une 
ans l’autre. 


Lé Comté de MONTGOMMERY. 


[= Comté de Montgommery, apèlé 
par les habitans Zrefaldwin, ett 
borné au Nord parle Comté de Den- 
bigb, à l'Orient par le inême, & par 
Ceiui de Shrewsbury, au Midi par les 
Provinces de Radnor & de Cardigan, & 
à l'Occident par celle de Merioneth. M 
S étend du Nord au Sud de 12 longueur 

6 vint milles ou environ, {ur quinze 
de large. 11 a 94. Milles de circuit, & 
Contient environ f60. mille arpens. On 
Y compte fept Hundreds ou Quartiers, 
660. maifons, fix villes ou bourgs à 
Marché, & quarante-fept Eglifes Pa- 
TOiffiales. 

. partie Occidentale de cette Pro- 
Vince eft prefque toute montueule, & 
ne produit guères autre chofe que des 
Paturages, ce qui fait qu’on y entre- 
tent de grands troupeaux. Ce qu'il 
y a de meilleur eft le Quartier de Æ1/ÿ 
Log, qui eft une petite vallée, 2816 

le & tertile, arrofée par le Dovy, & 

res 
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revétue de quelques forêts. On voit la 
un bourg nommé 2۸۵۵۵۵۵/۵۵ , fue 
fur le Dovy, que l’on croit être Van 
cienne Maglona, où les Romains ۴ 
ent une petite Garnifon, pour bride? 
les Montagnards, & les noms fe re{fem* 
blent fort. Ou fi Maglona n’éioit pa’ 
en cet endroit précifément, on pouf” 
roit la chercher à deux milles de là» 
dans un lieu nommé Keven Caer, où l'on 
voit les traces d’uneenceinrede mural! 
les, ronde, & affez étendue, & où l'on 
dérerre de tems en tems de médailles X0- 
Maines. 


Le cours de la ۰ 

cinq milles de Machenlleth, au Sud? 

_ Eit, s’éleve une.baute ۵ 
nommée Piinilimon, qui fépare ce Com” 
té de celui de Cardigan, & qui donne 
la fource à trois ou quatre riviéres 7 
confidérables. La particuliérement eft 
celle de la Severne, la feconde riviére 
du Royaume. [Bile traverfe toute la 
bande Orientale de cette Province en 
ferpencant , & fes eaux, groflies de quin” 
ze à vint petites riviéres, qu’elle reçoit 
en.chemin faifant, fertilifent tellement 


le pais qu’elle arrofe, & le rendent #1 
a 
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Agréable & de fi bon raport, qu’il eft 
ans contredit le meilleur de toute la 
rincipauté de Galles, & qu’il ne céde 
Qu'aux meilleurs de P Angleterre. Ilsy 
trouve des champs fertiles, de belles 
Prairies, & d’agréables foréts parfemées 
ans ces vallées. Mylord Herbert de 
Cherbury, & Mylord Powis y poffe- 
ent chacun deux belles Terres avec de 
Magnifiques Maifons de campagne. La 
everne arrofe, en paflant, trois petits 
Curgs, Lianidlos, Trenewid, (en An- 
Blois Newtown, c'eft-à-dire, ville Neu- 
Ve) & Caer fufe, qui eft ancien, & jouit 
€ beaux privilèges. 


MONTGOMMERY. 
L: Severne laiffe fur la droite la ville 


ide Montgommery, Capitale du Com- 
te. Les Gallois 12۵۵160۲ Tregaldwin, 
Ce qui fignifie habitation de Baldwin ; 
Parce qu’elle a été fondée par Baldwin 
OÙ Baudouin, Gouverneur de la Mar- 
Che, dans le xr. Siécle, fous le regne 
© Guillaume le Conquérant. Les, An- 
lois Pont apelée Montgommery, du nom 
© Roger de Montgommery, Comte de 

ropsbire, qui en étroit Seigneur, & 
٩۵۱ y bârit un Château, dans le même 
916۰ 
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Siécle. Montgommery eft un beau bouf£ 
bâti affez réguliérement, dans: une pO 
fition fort agréable , fur la pente d’une 
colline. Au deflus de cette colline, ! 
s’en éléve une feconde , plus petites 
mais plus roide, fur laquelle 7 Hl. 
fit conftruire un Château, qui eft un 
grand ouvrage quarré, flanqué de plu- 
fieurs Tours. Ona vu long-tems autour 
de la Place les veftiges du Chateau 
du rempart, que les Gallois renverferent 
PAn 109f. On jouit dans ce lieu d uP 
fort bon air, & d’une vue agréable, qui 
s’étend fur la campagne voifine. 


W ELS H-P'O O'L E, 
a Severne, continuant fon cours Û 

3 Nord, arrofe un bourg, nomme 
par les Anglois, Welsh poole, #7 
dire, Etang Gallois: les Gallois ape 
lent en leur Langue Trellin, au lieu de 
Zref-Llin, ce qui fignifie une habitation 
fur un Lac. On y voit deux vieux Cha- 
teaux, renfermez dans une enceinte de 
murailles. 

La Partie Septentrionale de cett© 
Province eft arrofée du Tanot, qui la 
fépare du Comté de Denbigh, & dit 
74720 و‎ qui l’arrofe toute enticres Ja 
tre" 
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traverfant par le milieu, avant que de 
b, JEtter dans le 72/20۶. On voit fur fes 
Ords un bourg, nommé Matraval, qui 
Jord’hui eft très-peu de chofe; mais 

a Été autrefois une grande & belle vil- 

> & le lieu de la rélidence des Prin- 
CS de Powis. De là le Targh pafle 
Pres @un beau bourg, nommé Lian- 
thin, ou par corruption Llan-Wyl- 
و‎ qui eit fort confidérable, & aui 


ay 


4 


Pofféde de beaux privilèges. Comme 
tineraire d’ Antonin marque dans ces 
Yartiers une ville ancienne nommée 
édiolanum و‎ il y a toute apparence 

Welle éroit en ce lieu-là, & que la 
ice a été 20۵166 Llan Vetblin, aulieu 


© Llan-Metblin, corrompu de Medid- 
lanum, 
Jai déjà marqué le naturel du terroir. 
Les habitans de ces lieux font auffi beaux 
mmes, & aufli bien-faits que leurs 
Voifins de Merioneth, C’eft un peuple 
Senéreux, courageux, honéte, & civil 
“Overs les Etrangers: & on les loue d’a- 
Voir été toujours fidèles aux Rois d’ ##- 
Sleterre, Le titre de Comte de Mont- 
Sommery eft dans la Maifon des Her- 
“tt, qui poffede auffi le titre de Coms 
te de Pembrok. ۱ 
۱ Tom. IT. G g Les 
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Les Provinces Méridionales de la Prin- 
cipauté de GALLES. 


Le Comté de RADNOR. 


N° avons parcouru les Provinces 
AN Septentrionales de la Principat“ 
de Galles, il refte que nous parcourionÿ 
les Méridionales و‎ qui font auf au ۴ 
bre de fix, favoir Radnor, 3 
Caermarthen, Pembrock, Brecknoks © 
Glamorgan. La prémiere, qui fe pre" 
fente, quand on fort de Ja Province 0 
Montgommery, eft le Comté de Radu" 
ui eft Grué à fon Midi; aiant le Com” 
té de Shrewsbury au Nord-Eft, le Com 
té de Hereford al Orient, celui de Breck, 
nok au Midi, & celui de Cardigan ® 
110068, Sa figure aproche de ۱۵ 
gulaire, étant prefque également long 
& large par-tout, favoir d'environ yint- 
deux milles, fans qu’il y ait plus d'une 
lieüe de différence d’un côté à Pautre 
Elle a 90 Milles de circuit, & enviro? 
ns de terre. On y com 


310. mille arpe 
pte environ 3160 Maïons, fix Châteaux 


quatre bourgs à marché و‎ cinquante- 


deux Eglifes Paroifiales. Cette Provin” 
ce paffe pour une des plus fteriles de tou” 
۱ 1 
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: la Principauté de Galles. Elle ett 
ans le Diocefe de Hereford: 


Chemin de Londres & Aberifiwith. 


OUR aller de Londres à Aberiflwith و‎ 
رم‎ Qui et un Havre fort frequenté 
“sla Province de Cardigans on paffe 
Par les Comtez de Buckingham, d'Ox- 
rd, de Glocefer, de Wi orcefter, & de 
6/0, Dela on entre dans celui 
© Radnor à Preflaine, ou Preflow, gros 
(rg fitué fur la riviére de Lug, & a- 
ss © par les Gallois, Lian Andre, c'eft- 
> we, Temple d'André. Autrefois ce 
ss qu'un petit village, mais comme ił 
ur une grande route, & par là d’un 
Ort grand abord, il s’eit tellement ac- 
(U avec le tems, qu'aujourd'hui il ef- 
Ce Radnor la Place Capitale du Coms 


۳ Et c’eftaui le lieu où fe tiennent 
es Affifes. 


ma DENO R 


E Prefiow la grande.route conduit 
droit a l'Occident, au milieu de 
rovince, traverfe la Forêt de Blathu- 
122 À aboutit à Raibader Gowy. On 
Ale fur Ja gauche, à trois milles de 
refow, le bourg de Radnor, la-Pla- 
G g 2 ce 
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ce principale du Comté, apélée Mar 
feveth en Langue Galloife. Elle eft f° 
tuée fur une colline, au bord de la Pf 
tite riviére de Somegill. Autrefois elle 
a été confidérable و‎ fermée de bonne? 
murailles, & riche, mais aiant été bre" 
lée & ruinée par ce feditieux Ode! 
Glendowerdwy, dont j'ai déjà parlé ci” 
deflus; elle n’a pû fe bien relever de cett? 
perte و‎ & ce n’eft aujourd’hui qu'un 
bourg médiocre, dont les maifons ۳ 
couvertes de paille. Au deffus de ۴ 
Place paroit un Chateau, conttruit pov 
fa défenfe, qui n’y eft pas d’un grand 
ufage, & l’on découvre par-ci pare là les 
traces des anciennes murailles, Ce ۳ 
de Maifeveth, que fes habitans lui don” 
nent, fait juger que c’eft là qu’il faut 
chercher les peuples و204۱‎ 5 j 
ou Mafegetes و‎ dont nous parlent ۶ 
Hiftoriens des moiens Siécles, & quai 
cette Place eft l’ancienne Magos, O° 
lapèle New- Radnor , pour la ciftin? 
puer d’un autre bourg, encore plus p? 
tit, nommé Old- Radnor, (le vieux Rar 
nor) & par les Gallois, Pencrag و‎ iu 
les ruines duquel elle s’eft élevée. 

La grande route conduit à Raibaat! 
Gowy, où l’on voit une cataracte s7 

u 
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Une cafcade de Ja riviére de la Wye, & 
€ 1a aux frontiéres du Comté de Car- 
84%, après avoir fait trente milles de 
۱ “min en rout dans le Comté de Rad- 
07ء‎ . 


» Toute Ja Partie Occidentale & Se. 
'entrionale de ce Comté eft côuver- 
ge montagnes, & de longs déferts 
Plerreux, incultes & fans habitation Les 
wontagnes y font extrémement roides, 
À les Chemins fort dangereux, bordez 
© Précipices, ou de vallons étroits au; 
© valent pas mieux. C’eft dans ce 
۳216-12 que fe réfugia Vortigerne, ledere. 
Mer Roi de la Grande Bretagne de lara- 
© des anciens Bretons, après avoir é- 
rouvé les hoftilitez des Saxons, qu'il a- 
Voit 206162 à fon fecours. C’eft la que 
iel irrité, vangeant l’incefte horri- 
ble qu'il avoit commis en époufant fa 
Propre fille, le confuma entiérement 
le réduifit en cendres, lui, fa fille, 
ON Palais, & toute fa ville même, fans 
{Uil foit reité la moindre trace ni de 
an ni de l’autre. Ce même lieu aété 
tatal au dernier Prince de la race des 
“lois, nommé Leolin, qui y fut tué 
FA trahifon PAn 1282.& fa tête portée 
G 83 à 


p 
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à Londres, où on 160012 aux yeux du 
Monde en la plantant fur la Tour. 

La Partie de ce Comté, qui eft à O’ 
rient Kau Sud, eftbeaucoup وه‎ 


Il s’y trouve de jolies vallées, trois agrea- 


bles forêts, & le terroir, arrofe pat 
plufieurs riviéres, eft affez fertile. ON 
y voit la Wye, en Latin Zaga, qui 
fortant du Comté de Montgommery, CP" 
tre dans celui de Radnor , où elle cou" 
le au Sud-Oueft, fervant de borne pe!” 
pétuelle entre ce Comré & celui ۴ 
Breknok. Elle fe trouve arrêtée par. U- 
ne cataraéte, où elle fe précipite ۶ 
un grand fracas près de Raihader GoW)» 
bourg médiocre, qui ne fe diftingué 
que par un Marché, qu'on y tient € 
Dimanche. : 0 


KNIGHTON. ۱ 

or la Wye borde cette Provi” 

ce au Midi, auffi la Zeme la bot 
de au Nord, & un peu avant que d'en 
fortir, “elle arrofe un bon bourg nom” 
mé Knighton, fitué à quatre milles au 
Nord de Preffow, & à-peu-près aul 
confidérable, Les Gallois Papelent 77€” 
Lucio, pour Trefyclandh, c'eft-à-dire » 


habitation fur le fofé; parce qu’il eft n 
tu 


Knighton. DE L’ANGLETERRE. 4f3 
tüé près du foffé ou des lignes du Rot 
4. ` (eft une chofe qui ravit enad- 
Miration que de voir ces prodigieufes 
'&nes, que ce Roi fit tirer autrefois de 
la longueur de quatre-vints dix milles 
Py Chemin, à travers trois ou quatre 
Jovinces, depuis le Dee dans le Com- 
Ode Flint jusqu’à l'embouchure de la 
Je dans le Duché de Glocefler, pour 
ervir de barriére entre les Gallois, SC 
ês fujets de fon Royaume. On peut 
Uvre ces lignes à la trace au pié de ces 
autes montagnes, parce qu’en plu- 
eurs endroits, fur tout dans ce Com- 
t6, on les voit encore presque entiéres, 
Profondes & remplies d’eau. 

Lair de cette Province eft fubtil & 
roid, à caufe des nuées, dont les fom- 
mets des montagnes & des rochers font 
Cng-tems chargez. Le terroir weft 
Propre qu’à nourrir des troupeaux au 
Nord & à lOuett, mais dans le refte 
On recueille du grain, pour le befoin 
€s habitans. y 


Le Comté de CARDIGAN. 
E Comté de Cardigan و‎ apélé en 
Langue Galloife, Sire Aberyfwith, 

À Pour bornes au Nord les Comtez de 
Gg4 Mes 


454 Les Devices Cardîgûf“ 
Merioneth X de Montgommery, à Y Orient 
ceux de Radnor & de Breknok, au ۷ 
di ceux de Caermarden & de Pembroks 
& à l’Oueft la Mer d’/riande. 11 s'e- 
tend en long du Nord au Sud Ouelts 
l’efpace de trente-deux milles, fur ۴ 
ze de large, & il en a cent trois de ۴ 
cuit. Il contient environ f20. mille 
Arpens de terre. Il s’y trouve, plus 
de 3160 Maifons, une ville & trois bourg” 
à marché, & foixante-quatre Egliles 
Paroifliales. 

Cette Province peur être partegees 
comme la précedente, en deux parties 
fort inégales pour la qualité du terroif: 
Au Nord & à l'Orient, elle eft toute! 
montueufe, & l’on n’y trouve rien que 
des pâturages, qui à la vérité font ۳ 
cellens & fervent à nourrir quantité 6 
beftiaux. 11 s’y voit aufh quelques lieux 
marécageux, divers petits Lacs ou ۶ 
tangs, & quelques riviéres qui fortent 
du milieu de çes rochers. Tel eft le 
Ridol, qui a fa fource dans la montagne: 
de Plinillimon, la même qui, placée 
aux frontiéres de Montgommery, donne 
l'origine à la Severne & à la Wye. I 
coule au Sud-Queft, & fe jetie dans 
l'Océan à Aberyfwith. Telle eft aufit 
14 
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à riviére d'Yfwith, qui retient encore‏ 
quelque chofe de fon ancien nom Stuc-‏ 
Elle prend fa fource proche d’une‏ .14 
mine de plomb, & coulant dans un lit‏ 
Parallèle à celui du Ridol, elle fe joint‏ 
Auth à lui dans fon embouchure. Tel‏ 
Encore le Zyvy, qui fort d’un petit‏ 
و ac, & fe jette dans la mer au‏ 

© Cardigan, 


Chemin d Aberyftwith. 


Je laiffé la grande route de Londres à 
Averyfiwith aux frontiéres de Rad- 
, 27207. Qn entre de la dans Je Com» 
‘€ de Cardigan: on traverle en certains 
endroits des marais, & après quatre mil. 
۴9 de chemin on paffe dans un lieu ob- 
Ur, nomme Mowen Glowth , auprés 
“quel il fe trouve des mines de plomb, 
liérentes de celles qu’on a découver- 
€$ dans ce même Comté PAn 1690. 
ans la terre du Chevalier Baronnet 
p ry Pryfe. A cinq cens pas de là 
On traverfe un petit Bois, & après 
۹۱82۵ milles de chemin l’on arrive à 
an Badern Vaur, bon bourg, ainfi 
Mme à caufe de S. Paterne, origi- 
daire de la petite Bretagne en. France, 
ul fut Pafteur des peuples du Comté 
۱ CEF- de 
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de Cardigan. iA un mille de là l’on 
trouve Aberyfwith, gros bourg , Je plus 
confidérable'du Comté. On l’apélé 
Aber-yfiwith, parce qu'il eft a Pembou- 
hure de 1a riviére dV’ Y with, qui avec 
leRidol y forme un bon Havre. C’eft 
la bonté de ce Havre, qui fait ۴ 
yfiwith eft très-bien peuplé, & un lieu 
de grand abord. Hugues de Clare y con” 
ftruifit autrefois un Chateau pour fa dê- 


fenfe, 


Le Cours du Tyvy. 

1 Tyvy, apelé par les Anciens 74- 

robius و‎ prend fa fource dans les 
montagnes, un peu au deffous du che- 
min d’ Aberyfiwith. 11 fe 0 d’abord 
parmi les rochers qui cachent fon lits 
près d’un lieu nommé Ro/s, où fetient 
une grande foire de beltiaux chaque an” 
née. De là coulant dans un lit mieux 
marqué & plus ouvert, 661۱6 
rofe Tregaron & Landevi, deux petits 
bourgs peu confidérables. Le derniet 
néanmoins mérite d’être remarqué, par” 
عم‎ qu’il porte le nom d’un faint Evêque? 
nommé David, qui emploia toutes ۶ 
forces à étouffer l’héréfie PeZagienne. On 


raporté que prêchant en ce lieu au mi” 
, lieu 


Cardigan. DE L ANGLETERRE. 4f? 
lieu d'un Synode nombreux contre cet- 
te abominable héréfie, fa prédication 
Ut confirmée par un miracle, la terre 
‘leva un peu fous lui tandis qu’il pré: 
Choir, C’eft dommage que l’on nevoie 
Plus rien de femblable aujourd’hui pour 
4 Conviction des Incrédules! 11 eft vrai 
que le pieux Auteur, quia publié, de- 
Puis deux ans en çà, la vie de la bonne 
Armelle, nous aprend que cette fille a+ 
Voit, au milieu de fa cuifine, des ex- 
tales où elle paroiffoit le vifage tout en 
fu, & étroit élevée deux piez au deflus 
€ la terre. De favoir fi c’éroit un ef- 
et de fa fervente dévotion, c’eft ce. 
que je 12116 à juger 4 ceux qui l'ont 

Vue, 
. Mais pour réprendre le fil de notre 
cours, le Zyvy coule au Midi jus- 
qu'auprès d’un bourg à marché, nomi 
mé Lian Beder. Delà cette riviére 
Tournant au Sud-Oueft, & puis à l'Oueft, 
elle fert de borne entre ce Comté & 
Ceux de Pembrok & de Caermarden. Ar- 
۲۱۷66 près de Kilgarran, du Comté de 
embrok, {on lit lui manque tout à coup, 
“ lui fait faire une petite cafcade. On 
apèle cet endroit-là le Sant des Saumons, 
Parce que ces poiflons, qui s’avancent 
dans 
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dans les ۲۱۷۱6۲68 tant qu’ils peuvent, pout 
y jetter leurs œufs, {e trouvant arrêtés 
à ceite chute d’eau, fe replient fur eus- 
mêmes, prenant leur queue dans la gueu- 
le, & la lâchant tout-à-coup avec ef- 
fort, comme un arc qu’on débande, ils 
font un faut, & fe guindent ainfi au def- 
fus de la cataracte, au grand étonne- 
ment de ceux qui les voient. Un peu 
plus bas eit 


CARDIGAN. 


ARDIGAN eft une jolie ville, 8 
| dans la pente d’une colline, fur le 
Tyvy, qui Varrofe ou plûtôt la borde du 
côté du Sud, coulant dans un lit ex- 
trémement profond, deforte qu’on 6 
peut entrer dans la ville que par le pont 
qu'on yafait. Elle eft fermée de mur 
railles, qui ont fix cens quatre-vints 5 
de tour, & défendue par un vieux Char 
teau élevé fur un rocher au bord du ۴ 
vy & 2 demi ruiné par les tempéces & 
Jes ouragans, Les Gallois l’apèlent 4 
ber-Tyvy, ce qui fignifie ۴ 
du Tyvy, parce qu’elle eft vers l’embou- 
chure de cette riviére. En effet le Ty- 
vy tombe bien-tôt dans l'Océan, & ou- 
yre une large bouche pour E 

aul 
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Rumons, qui y entrent en foule, pour 
Vivre dans fon eau douce. Autrefois iP 
© trouvoit des caftors fur fes bords, 
Mais il y a plus d’un fiécle qu’il ne s’y 
Ch voit plus: Ii n’eft pas néceflaire de 
écrire ces animaux amphibies, on les 
Connoit affez. Cardigandonne le titre 
€ Comteà M. 0607۵۵ ۰ 
Il n’y a rien à dire de nouveau tou- 
Chant ce Comté: il s’y trouve la même 
Chofe que dans les autres, foit pour l'air, 
oit pour leterroir. Je remarqueraifeu- 
“Ment, qu’au lieu qu'aujourd’hui l’on 
Y voit une ville, & trois ou quatre bourgs 
‘en peuplez, anciennement il n’y avoit 
que de petites habitations difperfées, & 
€ chaumiéres. Aufli Caratacus ou Ca- 
"adauc, Prince Breton, dont j'ai parlé 
Cl-deflus, aiant été fait prifonnier, fous 
l Empire de Claude, & conduit à Rome, 
٩2۳۵۵ avoir confidéré la grandeur & la 
eauré de cette ville fuperbe, dit fort 
À Propos aux Romains , Eff-il poffible que 
Vous aiez envie de nos chaumiéres, poffé- 
ant des chofes comme celles que je vois? 
Elt vrai que depuis quelques années en- 
۹400 y a decouvert quelques mines d’ar- 
Sent & de cuivre, outre celles de plomb, 
dont 
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dont j’ai parlé; mais je ne penfe pas 
qu’elles firent de grand raport. 


Le Comté de PEMBROK. 


i Ge Comté de Pembrok fait l'extrémi” 
té Méridionale de la Principauté 
de Galles, étant environnée de Oceans 
au Sud, à l'Ouett & au Nord-Ouelt 
Le Comtéde Cardigan 6 auNords 
& celui de Caermarden à l'Orient. H 
s'étend du Nordau Sud de longueur 6 
vint-fix milles fur vint de large, 1 
en a cent trois de circuit. Ji contient 
environ 420. mille arpens de terre. CE 
Pais étant meilleur que les Provinces 
que nous venons de voir, eft aufi plus 
peuplé, de là vient qu’encore qu’il {ott 
plus petit il s’y trouve beaucoup plus 
de villes, de bourgs, & 1۶ 8 
On y compte environ 4330. mailons 
feize Chateaux, outre deux Forts qui 
défendent l'entrée du Havre de Mik 
ford, cinq villes ou bourgs à marchés 
a cent quarante-cinq Eglifes Paroiflia 
es. 


Ghe- 
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Chemin de Londres à Szint- Davids. 


PRES qu’on a traver{é la Province 
de Caermarden ,on entre dans cel- 
le de Pembrok par un village nommé 
runvayer, à un mille de lamer, & à 
“ux censtrente-neuf milles de Londres. 
n traverfe la Forêt de Narbarih , on 
Pafic la riviére de Clethy à Gannaffon+ 
Puis laiffant fur la droite deux bourgs 
nommés Lianhaden & Wifton, après a- 
Voir fait quinze milles de chemin dans 
2 Province و‎ -on arrive à Haverford» 
وغل‎ fituée fur le Dugledy, dans 


Le Pais de ROSS. 


ES Gallois donnent le nom de Rofs, 
(c’eft-à-dire, Plaine bien arrofée, 

QU, verdoiante) à tout ce Quartier de 
Pais qui eft fitué entre les deux rivié- 
Tes que je viens de nommer, le Clethy 
& le Dugledy. Ce Quartier eft l’un des 
Plus agréables de tout le Comté, uni, 
len arrolé deriviéres, & fertile en blé, 
€s habitans font décendus d’une Co- 
ue de Flamands, qui, aiant perdu leurs 
“tres, par une irruption de Océan 
Ns le xr. Siécle, fe refugiérent en 
“gleterre, & furent placez en cet en- 
droit- 


lo 
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droit-la par leRoi Henri I. Les Gallois 
ne virent pas de bon œil ces nouveaux 
venus, ils leur firent long-tems la gue! 
re pour les chafler, & ravagérent fous 
vent leurs habitations, mais ceux-C! 
furmontérent tous ces obftacles par lev! 
valeur & leur patience, & fe maintin” 
rent courageulement contre leurs enne- 
mis. Induftrieux & actifs comme ils 
étoient, ils firent bien-tôt valoir ۴ 
nouvelle patrie; par leur application ۶ 
la navigation, au commerce, à Paghi” 
culture & aux armes; outré cela کول‎ 
rérent au pié des montagnes un gran 
chemin, qu’on nomme encore aujouf” 
dhui, Le chemin des Flamands. Ma 
il faloit qu’il y eut des Paiens parmi eu% 
s’il eft vrai ce qu’un Auteur contem 
porain a écrit d’eux , qu’ils entendoient 
admirablement l’art de ۵ 
par la vué des entrailles des bêres. _ 
fe mélérent rarement avec leurs voifinss 
& encore aujourd’hui leurs décendans 
ont un Langage différent de celui dé 
Gallois. Onapeleleur Pais, Little 6 
land beyond Wales, la petite Angletert d 
au delà du pats de Galles. 

C’eit la que fe tyouve le bourg de 
Haverford-Weff, apèlé par les ma 
۱ f 
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Halphord. ìl eft firué far la rive Occi- 
«tale du Dagledy, dans un terrain fort 
egal: maisà cela près il eft rrés-bien 


båti, grand & fort peuplé 


SAÏINT-DAVIDS. 
E Haverford-/Veft reprenant la rou- 
té de l'Occident, on côtoie la 
mer, & apres quinze milles de chemin 
ON arrive à Saint- Davids. Cette ville 
Sapèloit anciennement Menew, & elle 
*Prislenom, qu’elle porte aujourd’hui, 
Un ancien Archévéque de Caer-leony 
3۵۵6 Devy ou David, qui tranfporta 
ON fiége ici, deforte que les Saxons la» 
Pelérent David Mynfier: & les Gallois, 
“y-Devy, tous les deux dans le mê- 
me'fens, Cette ville a beaucoup fou- 
“rt & par la pete & par les Corfaires. 
“4 pefte en a ôté le fiége Archiépifco- 
Pal, qui a été cranfporté à Dole dans la 
elite Bretagne: & les Corfaires Pont 
Prefque entiérement ruinée. Elle n’a 
Pas pu fe relever de tant de pertes, & 
“Yourd’ hui ce welt qu’un bourg, ho- 
doré d’un fiége Epifcopal, où l’on ne 
marque rien qui mérité quelque atten. 
ar? finon PEglife Cathédrale, & la 
Won de Evêque. L’Eglife eft affez 
Tom. 11. H h belle 


سس 
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belle & bien bâtie, on y voit le tom” 
beau d’ Edmont Comte de Richmond, © 
pére du Roi Henri VI, Le Diocelé 
de S. David comprend les Comicz de 
Pembrok, Cardigan & Carmarthen. . 

Saint-Davids cit fitué dans un Pas 
fort avancé dans la mer à rOue, qui 
par là même eft tout expofé à la fureut 
des vents. Il eft fec, ftérile, pierreu*s 
& tout découvert, n’aiant point de bo!” 
Cependant il a fervi de retraite à plu” 
fieursfaints Anachorètes, & en particu” 
lier il a eu l’honneur de voir naitre ° 
Patrice YApétre de l’/rlande, qui fut 
fils de Calphurnius Prêtre, & de Cont" 
fœur de S. Martin Evêque de Tours: 
car dans ces tems-la (pour le remarque’ 
en paflant ) les Prêtres avoient la perm! 
fion de fe marier, & ils 09۲ ۶۴ 
même en Angleterre, jufques àla fin 
XI. Siecle. 

Ici la terre, s’avancant confidérab 
ment à l'Ouëlt, forme un Promonto” 
re que les Anciens ont apèlé Ofopitar #7" 
les Gallois, Pebidiauc, & les Anglo? 
S. Davids-head, Cap S. David. 
peut voir de là l’/rlande lorfque le rem 
eft beau: & le Roi Guillaume VE. dit” 
Roux fe vantoit de trouver affez de 7 


le 
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umens dans l Angleterre, pour faire un 
Pont de bateaux de ce Cap jufoucsdans 
Sette Ile, Autrefois la terre étoir eñ- 
sore plus avancée qu’elle n’eft aujour- 
hui. Mais une longue & violente 
tempête, qui arriva dans le x11. Sié- 
Cle 6 regne d Henri [l.enleva tou- 
tes les dunes de la cote, & découvrit 
© fond de la terre qu’elles cachoient. 
n vit même dans le fond de la mer u= 
Re fi grande quantité de troncs d’arbres 
Plantez au milieu de Peau, que cela refs 
embloit à une forêt. On remarquoit 
Encore les coups de haches dans les وه‎ 
res, comme s'ils avoient été fraiche 
Ment coupez; mais aiant été là pendant 
Plufieurs Siécles, le bois étoit devenu 
noir comme de l’ébéne, & la terre é- 
toit noire de même. On peut juger de cet 
venement que ce n’étoit pas alors la 
Prémiére fois, que l'Océan avoit em- 
Porté la terre de ce côté-là. Près de 
Ce Promontoire paroit une Ilette nom- 
mée Ramfey, anciennement Limen , 
Éémnos, où Limeneia, qui n’a rien au 
Jourd’hui de remarquable و‎ non plusqué 
tockebolme, & Scalme, deux autres د]‎ 
tes, au Sud-Eft de la prémiére. 
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PR dN BEA 


A’ Midi de la Province, les deu% 
riviéres du Clethy & du Dugledys 
fe rencontrant au deffous de Haverford- 
Weft, font un beau, long, & large C4’ 
nal, qu’on nomme le Havre de ۵ 
& qui eft l’un des meilleurs & des plus 
fpacieux, qu’il y ait dans route Euro’ 
pe. La longueur du Canal, les cout- 
buresinfinies & les cinq Baies qu’il faits 
rendent l’eau tellement و6016‎ & tran’ 
quille, que les vaifleaux y mouillent 0 
toute feureté. A la tête l’une de ces 
Baies eft la ville de Pembrok, la Capi- 
tale de la Province, apélée Penbro pat 
les Gallois. Elle eft fermée de murail- 
les quiont huit cens quatre-vints pas 6 
tour, & elle a pour 12 06۲6016 un vieux 
Chateau conftruit à l'Occident proche 
de la Baie. Cette Place n’eft pas an- 
cienne; & a été long-tems fort dépeu- 
plée, préfentement elle commence un 
peu à fe prévaloir de la bonté de fon 
havre, & le commerce y va fort bien: 
Elle eft paflablement grande, & par- 
tagée en deux Paroiffes. Elle donne te 
titre. de Comte à la Maifon des Her- 


berts. 
TE N- 
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SF la côte Orientale de ce Comte 
les Navigateurs trouvent un bon 

avre à Tenby. C’eft un ville médio- 
Cre, mais bien bâtie, {tuće fur un ro- 
Cher élevé, qui eft environné de la Mer, 

€ trois côtez, & fermée de murailles. 
On y tire beaucoup de profit de labon- 
te du port, aufi bien que de la pêche 
Qui eft fort riche, , de là vient que les 
Gallois Vapélent Tenby-3-pifcoid, Tenby 
PoiFonneufe. | 


La Baronie de KEMES. 


[= Quartier de la Province, quioc- 
cupe la bande du Nord-Quett, a 
le nom de Kemes, & porte 16 titre de 
aronie. On y remarque deux. bons 
Ports de mer. L’unelt Fishgard, ain- 
i nommée par les Anglois, à caufe que 
4 pêche y eft riche; les Gallois Vapè- 
“nt Aber-Gwyn, parce qu'il eft à Zem- 
Ouchure. d'une riviére nommée Gwys. 
lett. Gitué fur un roc efcarpé, qui cou- 
7۲6 fon havre, & le met à l'abri des 
Vents de Sud & .d’Queft. Lautre eft 
ew-port, fitué au milieu de la Baro- 
ronie و‎ vers l'embouchure d’une riviére 
Hh 3 nom- 
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nommée Neverne.. Les Gallois apê” 
lent Tref-draith, c’eft-à-dire, Ville fut 
le fable. Plus haut, aux frontiéres d€ 
Cardigan, eft Kilgarran, bon bourg fi” 
tué fur le bord du Tyvy, vers le ۶ 
des Jaumons, dont j'ai parlé ci-deffus, CE 
qui fait qu’on y prend quantité de ces 
01010106۰ 

L'air de ce Comté eft fort doux & 
fort tempéré. Le terroir y eft excel 
lent, fertile en grains, & riche en på- 
turages. On y a diverfes mines de char” 
bon de terre, & l’on y trouve aufi dé 
la marne, pour. engraiffer les chams- 
Les divers ports, qui s’y trouvent, fer- 
vent à y faire fleurir le commerce. La 
mer fournit quantité de bons و105‎ 
& autour du Cap de S. Davids, il fe 
trouve une efpêce particuliére de fau- 
cons, qui font trés-bons pour la vole- 
rie. 


Le Comté de CAERMARDEN. - 


v Comté de Caérmarden, en Latin 
Maridunenfis ager و‎ eft borné au 
Nord par le Comté de Cardigan ,a\’O- 
rient par ceux de Breknok & de Ga” 
morgan, au Midi par l'Océan, & 4 
YOueft par la Province de Pemarok. 1 
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Atrente-cinq milles de long du Nord 
AU Sud و‎ fur vint de large, & cent deux 
€ circuit. J contient 700, mille ar- 
Pens de terre. On le partage en fix 
Hundreds ou Quartiers, & en quatre- 
Vints fept Paroiffes, où l’on compte 
Plus de 530. maifons. Dix Châteaux 
Crvent à fa défenfe, ou plütôt à fon 
nement, & huit bourgs a marche en 
‘Ont tout le commerce. 


Chemin de Londres à Saint-Davids. 


O“ quitte le Comté de Glamorgan 

rersle Château de Liogher ou Flo- 
Ser و‎ & l’on paffe une riviére du même 
Nom à deux cens dix milles de Londres, 

à deux milles de la mer. La grande 
Toute conduit les Voiageurs ie long 
des côtes par le bourg de Lianeltby dans 
Un autre nommé Kidwelly. Ce dernier 
Eft fitué fur le rivage de l'Océan, pare 
tagé en deux par une riviére nommée 

wyndracth, c'eft-à-dire, fable blanc, 
accompagné d’un vieux Château. 

A quatre milles. de là on pafe le Toe 
wy, riviére qui vient de Caermarden, 
On traverfe Llan- Stephen, & plus avant 
Liacharn ou Llaughorn, deux bourgs, 
chacun avec un Chateau fur le roc, & 

Hh 4 à 
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à l'embouchure d’uneriviére; le pré- 
mier fur le Towy, & ie fecond fur le 
Taf. Paffant de là plus avant, on quits 
te ce Comté, après y avoir en tout 
vint-neuf milles de chemin. 

On ne compte pas moins de vint- 
huit, tant riviéres que ruiffeaux dans 
cette Province. En particulier le Taf 
ou le Tave, qui tombe dans la mer 4 
Llacharn, reçoit les eaux de quatre aus 
tres riviéres aufi groffes que lui, favoifs 
le Marlas, le Carthkeny, le Towa 6 
Cowen, & toutes ces riviéres coulant 
au Sud, fertilifent merveilleufement ce 
Quartier de pais, & nourriffent une bel- 
le forêt qu’on nomme Cardyth. ۰ 6 
bord du Taf, An 914. il fe fit une cê” 
lébre affemblée de toute la Nation, pat 
ordrede ۵۶۱ Prince de Galles, où l'on 
corrigea les anciennes loix du pais; 
l’on en fit de nouvelles. On batit en 
ce lieu-là même un petit ۴ 
nommé White Land, dont il ne refte 
que les mazures. Un peu plus haut fur 
la même riviére eft un village nomme 
Kilimain- Lloyd, où des paifans trouve” 
rent, vers la fin du Siecle XVI. un 
pot de terre rempli de piéces antiques 
d'argent de bas aloi: c’ctoient des mê- 


dails 
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dailles de plufieurs Empereurs & Im- 
Peratrices, au deffous de l’Empire de 
Ommode. On peut juger par là que les 

Omains ont eu quelque habitation dans 
Se pais-Ja: il y avoit en effer 12 auxen- 
“irons une ville nommée Leventium و‎ 
Que Camden croit être Elmelin, fituée 
ur le Tyvy aux frontiéres de Cardigan, 
& Jétablie fous le nom de New-Cafile, 
1û tems d’Henri VII. Mais dans un 
tre endroit, il la met à Orient de 
Breknok, à la place d’un Lac, dont je 
Parlerai bien-tot. 


Le cours du Towy. 
A plus confidérable desriviéres, qui 


arrolent cette Province, elt le Zo- 
WJ, en Latin Tobias, qui ۵ 6 
toute entiére du Nord-Eft au Sud- 
Oueft. Il fort du Comté de Cardigan, 
X coulant au Sud, il lave trois bourgs, 
fituez fur fes bords, Lianymtbefry, (ou 
Llanandiffry) Liangadac, & Llandilou= 


CAERMARDEN. 
D: là tournant au Sud-Oueft il lave 


les murailles de Caermarden ou 
Laermarthen, viile ancienne, connue 


Hh f aus 
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autrefois des Romains fous le nom dé 
Maridunum, où Muridunum: les Gale 
lois changeant PM en 7 ou en F felon 
le genie deleur Langue, lapèlent Caer 
Firdhin. Quelques-uns ne lui donnent 
aujourd’hui gue le titré de bourg, bien 
qu’elle foit la Capitale de la Province» 
Quoiqu'il en foit Caermarthen eft un 
jolie Place, dans une fituation agrét” 
ble, & régulierement bâtie fur une col- 
line au bord du Towy. à 7. milles au 
deflus de fon embouchure dans la mef- 
Une enceinte de murailles, moitié bri 
ques anciennes & moitié pierre, ۳ 
ronne dans l'étendue de quatorze 8 
pas, & aboutit aun vieux Chateau, con” 
ftruit fur une hauteur au deffus de ۵ 
ville, qui a aufi fon enceinte particu“ 
tiére de murailles. Le Zowy, qui lave 
les murailles de la ville à POrient, pal- 
fe fous un fort beau pont 16 ۳ 
ciennement les habitans recevoient Uf 
grand avantage de cette riviére, mals 
les fables, que la mer a ramaflées à fon 
embouchure , ont ruiné entiéremen? 
fon port, fi bien qu’il ne peur porte 
que de petits bateaux. Il ne faut pas 
oublier que c’eft dans cette ville que! 
né le célébre Merlin, le Prophète ce, 

ql- 
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Gallois dont onaconté tant de merveile 
CS» & dont les prédiéticns ont été long- 
tems autant eftimées parmi ces peuples ۾‎ 
Weles oracles des véritables Prophètes. 
, Cette Province a Pair fain & tempe- 
re. Elle pef pas fi embarraffée de mon» 
lagnes, que les autres, & celles, qu’on 
Y Voit, ne font ni fi roides, ni 11 hauz 
Fes, qu'ailleurs. Ainfi le terroir y eft 
Paflablement bon: on ya des chams fer 
tues, de bons pâturages, & quelques 
°réis. La principale richefle des ha. 
‘tans vient du charbon de terre, du 
etail, des oifeaux & de poiffon de mer, 
En particulier des faumons d’une taille 
Merveilleufe و‎ qui y font fort communs, 
rtout dans la Capitale. Il s’y trouve 
ui quelques mines de plomb, quieft 
Ort eftimé. 


Le Comté de BREKNOK. 


E Comté de Breknok eft à l'Orient 

de celui de Caermarthen, aïant au 
Nord la Provincede Radnor, à PO- 
Ment celles de Hereford & de Monmouth, 
au Midi celle de Glamorgan. Salons 
Sueur du Nord au Sud eft de vinthuit 
Milles, fa largeur de vint, & ilena 
fent & deux de circuit, & contient en- 
viron 
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viron 620. mille arpens de terre. Un 
ville & trois bourgs à marché en fon! 
tout le commerce, & l’on y compte 10!” 
xante & une paroiffes, où l’on void 9 
peu plus de ۲۳9۵. Maifons. Le Duc 
de Beaufort, le Chevalier Williams & 
quelques autres riches Gentilshomm® 
y poffedent diverfes belles terres. 

Jleft arrofé d’un aflez grand nombre 
de riviéres, dont les trois principales 
font la Wye, Vaga, qui le fépare du 
Comté de Radnor; VYrvon, qui fe jet 
te dans la Wye près de Buelth; & VUS” 
ke, (Ifta ou Ofra) qui le trawerfe pat 
Je milieu de l'Occident àl'Orient. 

On voit deux bourgs fur la ye; le 
premier eft Buelth, ou Bealth, qui € 
l'ancienne Ballium, dans une 0 
agréable, acompagné d’un Chateau, & 
dans le voifinage d’une forêt; ce qui € 
rare dans ce pais-la. L’autre eft ۵ 
vers les confins de Hereford & de Rad 
nor, qui paroit être antique. On y voll 
les ruines de fes murs anciens 86 ۴ 
déterre quelquefois des médailles Romai” 
nes. Les Gallois Yapélent Irekethle, vil 
le du coudrier, ۱ 


BREK 
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BREKNOK. 
A riviére de PUske fort de la Mon- 
tagne Noire, ( The Black Mountai~ 
ne) & traverfant la Province dans tou: 
te {a largeur, elle va laver les murailles 
© Brekick, qui en eft la Capitale. Cet: 
te ville eft firuée au confluent de PUse 
€ & du Hoduey, ce qui fait que les 
rallors modernes Papelent Aber-Hoduey, 
AS les anciens lui donnoient le nom 
recbiniauc, en mémoire d’un Prin- 
۲6 de ce pais, nommé Brechanius و‎ qui 
eut, dit-on, vint-quatre filles toutes 
Saintes. Breknok eft une ville d’une 
S'andeur médiocre, qui n’a que fix 
Cens quarante pas de circuit, fi l’on en 
Ote les fauxbourgs, Il s’y fait un bon 
commerce d’éroftes de laine & l’on y 
“deux marchez: par femaine. Un 
&rand Château fort vieux, & des mu- 
Tailles flanquées de dix Tours, font 
toure fa fortification. Henri ۰ y 
“truificun Couvent de Dominicains, 
établit à fa place un Collège de qua- 
arze Chanoines. Si les médailles {ont 
Un bon titre d’antiquité, celles qu’on 
* déterrées à Breknok peuvent faire ju- 
ger 
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ger que cetre ville eft ancienne, & du 
tems des Romains. 

La riviére du Lleveney prend fa fouf” 
ce près du lit de PUske, & à deux mi 
les de Breknok à l'Orient, elle entré 
dans un petit Lac nommé par les 4” 
glois Breknokmeare, & par les Gallotss 
Llin-favathan. M eft long de deux mil 
les, & large d'autant: il fe gèle en hi 
ver, & lorsque la belle failon 9 
la glace commençant à fe fondre, ۶ 
glaçons s’éclatent avec un fracas épo- 
vantable, & aufi grand que le bruit du 
tonnerre. Ce Lac eft fécond én plu’ 
ficurs fortes de poiflons délicats, com- 
me tanches, perches, truites, anguil? 
les & autres: il fe trouve auffi des lou’ 
tres fur fes bords. Suivant une tradition 
ancienne, les habitans raportent qu’! 
y avoit là autrefois une ville, qui 2 
tant 2010266 dans la terre; un Lac prit 
fa place و‎ & pour rendre ce récit plus 

robable, ils remarquent que les grands 
chemins du Comté aboutiilent à cet en> 
droit-la de toutes parts, La chofe nef 
pas incroiable, fi l’on fait réflexion lut 
de pareils bouleverfemens prodigieux 
arrivez en Jalie; lan 17۵02: 
rement 
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tement dans le Royaume de Naples. 
A ajoute que la riviére du Lieveney 
COnferve fes eaux fans mélange au mi- 
Eu de ce Lac, & qu’elle en fort com- 
Me elle y eft entrée. 

Ce n’eft pas la feule merveille qu’on 
Vole dans ce païs-là. A trois millesde 
reknok au Midi paroit une montagne 
€xtrémement haute, nommée Mounch- 
“any, dont le fommet s’éleve par 
deflus les nues. Si du haut de certe 
Montagne on jette un chapeau, unbà- 
ton, ou quelque chofe de femblable, il 
126 tombe point, mais un vent, qui y 
fie perpétuellement; le repouffe vers 
© haut, Il n’y a que les corps bien 
compactes & pelans, qui puiffent y dé- 
cendre, La même montagne produit 
Une fource, creufe & profonde comme 
Un puits, qui n’a aucune iffue, au moins 
que Pon voie, & qui néanmoins nour- 
FT des truites. On apèle aufli cette 
Montagne Cadier- Arthur, la 3/۵ 
Arthur, parce qu’elle fe partage en 
EUX à fon fommet, d’une telle manié- 
TE, que de loin on croit voir la figure 
d'une chaife. Elle eft dans cette chai- 
ne de montagnes, qui bordela Provins 

Ce au Midi. | 
Le 
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Le Comté de Brekavk eft couvert de 
montagnes de toutes parts, excepté 44 
Nord, & le long de laWye, où le pa’ 
eft ouvert: & cés montagnes font fort 
hautes, fort efcarpéesen divers endroit, 
ce qui fait que les chemins y font fort 
mauvais & fort embarraflés. Cela fait 
aufli que Pair y cit froid, quoique fait 
& pur. & que le pais n’a pas affez dé 
grains pour nourrir fes habitans. En 
récompenfe ‘les collines & les vallées 
font remplies de beitiaux, & les forêts 
de gibier. Les riviéres fourniffent de 
bon poiffon, fur-rout des faumons & des 
truites, qu’on pêche dans la Wye 
dans ۰ 


Le Comté de GLARMORGAN. 


A derniére Province, qu'il nous re- 
fte à voir dans la Principauté dê 
Galles, eft le Comté de Glamorgan. 
eft borné à l'Occident par le Comte de 
Caermarthen , au Nord par celui de 
Breknok, à l'Orient par celui de Mon- 
mouth, & au Midi par l'Océan. 24 
longueur elt le double de fa largeur, 41° 
ant quarante milles d’érendue de PO- 
rient. à l'Occident, & vint milles du 
Nord au Sud; fa circonférence eft a 
cen 
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nt douze milles. H- contient environ 
J +10. mille arpens de terre. On le par- 
tage en dix Quartiers, qui font cent 
X-huit Paroiffés , & l’on y compte 
Plus de 9640 Mailons, neuf villes ou 
vurgs à marché, outre vint-quatre 
Mateaux & Maifons de campagne ma- 
BMfques. Le Duc de Beaufort y pof- 
ede le Chateau de Swanzey : le Com- 
te de Pembrok, y a les Chateaux dë 
Cardif & de Carfilly; le Comte de Ley- 
Cefter y poflede le Chateau de Coyry, 
€ Chevalier Edouard Stradling y pofs 
fede le Chateau de S: Denet Er. 


Chemin de Caermarthen à Londres. 


O“ quitte 12 Province de Caermar- 
then près de Llogher, vieux Cha» 
em, apelé anciennement Leucarum, 
“Ue au bord d’un riviére du même nom: 
lept milles de là Pon paffe à Swinfer, 

U Swinfeay bon bourg fitué fur le ris 
“8€ de la mer, ainfi nommé par les 
Anglois, à caufe des porcs marins qu'ils 
“voient vûs dans fon voifinage. Cepens 
ant l’on ecrit ordinairement ce nom 
» Vanfey , ou Swanzay. Les Gallois 
p Pêlent Aber-Taw, parce qu’il eft Pem- 
Suchure de la riviére de Jaw. ۰ 8 
Tom, Ii. I 1 la 
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là qu’eft le Chateau, que le Duc ۴ 
Beaufort poflede dans cette Province’ 
Lehavre y eft fort bon & fort fréquente 
Entre Swinfey & Liogher, la verre $4 
vance dans la mer, & fait une petite 
Presqu’lle, nommée Wef-Gower, qW 
eft fertile en fruits. De Swinfey l'on 
continue à marcher le long du rivages 
&, travérfant la forêt de Coidfrank, o" 
pafle le Neeth à Burton Fery. On Jail 
fe, fur la gauche, Neath bourg ancien 
fitué fur certe riviére, & connu autre” 
fois fous lé nom de Nidus. Il n’a rien 
de remarquable que le fable de fa riv1ê" 
re و‎ qui elt mouvant, & par là dange- 
reux pour les paffagers. 

De Barton Fery ia grande route yous 
conduit toujours le long de la mer 4 
Abers Avon, bourg firué à Pembouchu- 
re de P Avon; à quatre milles plus 2° 
vant, à Margam ou Margum, Cha* 
teau qui n’a rien defingulier, & appar” 
tient à Milord Manfell. Mais près dé 
ce Château paroit une montagne nom- 
mée Mynyd Margan, où l’on voit ۴ 
le fommet une pierre de tombeau, quar- 
rée, large d’un pié, & haute de qua” 
tre, fans compter la partie qui eft en” 


foncée dans la terre. On y lit cette 
In- 
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Infcription en 11116 & caraétére barba- 
tes Boduoc bic jacit; filius Catotis, Irni 
Pronepos, eternali te domat. Les habi- 
tans difent que quiconque la Hra, mour- 
‘a bien-tôr après. 
. € Margam on s'éloigne un peu du 
"Nade, & après fépt milles de chemin 
Pon ۲۸۸16 la riviére d’Ogmor entre le 
Purge de Bridgende, & celui de Ma- 
bermaur, pour aller à Cornetown prèsde 
, aay, Le Château d’Ogmor , qu’on 
2۱06 fur Ja droite, eft célébre par uné 
“Maine merveilleufe gui fe voit dans 
ON Voifinage, & dont le mouvement 
diamétralement oppolé à celui de 
۶ Mer.  Lorfque la marée eft و20‎ 
LUE fontaine coule abondamment, & 
Cau s’eleve à quelque hauteur, mais 0 
Contraire lorsque le flux monte, la fon- 
“Une s'écoule, & il n’y refte qu’envi- 
TON trois pouces d’eau. La chofe eft 
és-aflenrée. I faut feulement remat- 
Wer qu’en hiver certe fingularité n’ett 
Pas fi fenfible, à caufe des pluies & des 


RUX étrangéres; qui entrent dans la 
ONtaine. 


b De Cornetown on paffe à Cowbridge, 
On bourg, que les Ga/iois 206160۲ Pont- 
van, À caufe de fon pont de pierre. On 


Ira laiffe 
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laiffe fur 12 droite un autre bourg ۴ 


ancien, nommé Boverton, fitué au bot? 


de la mer, & connu dans l'Antiquité 
fous le nom de Bovium. 


Gr An RD OT E 


douze milles de Cowbridge on trou” 
ve Cardiff, Capitale de la Pro” 
vince و‎ apelée Cardid par les Gallo’ 
Cette ville eft fituée à deux milles des 
frontiéres de Monmouth, & à cent {ol 
xante-trois de Londres, fur le bord dé 
la riviére du Taf ou Tave, qu’il ne favt 
pas confondre avec celle du même no 
que nous avons déjà vue. Elle eft pa!” 
fablement grande , aiant douze ce 
quatre-vints pas de circuit, fans com” 
pter le fauxbourg ; bâtie réguliérement 
défendue par un beau Chateau, & fel” 
mée de murailles de trois côtez feule” 
ment, parce qu’il n’étoit pas nécefla! 
re qu’ily en eut le long du Taf, la pro 
fondeur de cette riviére pouvant ۴ 
vir d’unrempart fuffifant. Par la mêmf 
la ville de Cardiff a un trés-bon Hav! 
qui la rend fort marchande, n’érant qu ۱ 
demi-lieue de la mer, 


LAN 
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À ART EE Pe Se o | 
Uy peu au deflus de Cardiff on voit 


Landaf, ainfi apélée au lieu de 
Lian-Taf, parce qu’elle eft fituée fur 
€ Zaf, comme Cardiff, mais de Pau- 
tre côté de la riviére. Landaf welt 
Qu'un petit bourg, qui ne mériteroit 
۹۵8 attention, fi Pon n’y voioit un 
Vieux Château, & fur-tout une Eglife 

Pifcopale, dont linftitution eft fort 
ancienne. Le Temple eft un affez beau 
۸۱1۳۵60] و‎ accompagné de deux clo- 
Chers quarrez, qui s’élevent à fon extré- 
mité, & fe terminent en plateforme. 
L’Evéché de Landaf s'étend fur cent 
Cinquante Paroifles. 11 comprend les 
omtes de Glamorgan, de Breknok, 
de Radnor, & de Monmouth. ,Ce- 
Pendant les revenus en font chetifs; ce 
| Quon attribuéau mauvais ménage d’un 
ancien Evêque, nommé Dunftan. 
Un peu au deffous de l’embouchure 
u Taf, vers une pointe de terre, on 
Voit deux petites Iles, féparées de la ter- 
Te & entr’elles, par un petit Détroit: 
| A plus Orientale des deux s’apèle Sully, 
Pautre Barry. Cette derniére a des 
Ochers au bords de la mer rangez les 
1 1 2 uns 


+ 
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uns fur les autres d’une telle ۰۶ 
que quand on met ۲۵۲۵۱۱۱۵ entre les ol“ 
vertures qu’ils laiffent, on entend un 
fiMement de vents, qui paroit avoir quel- 
que chofe d’extraordinaire; & ۴ 
quité crédule a publié qu’on y enten” 
doit comme le bruit d’une forge, tan” 
tot le bruit du fouet, tantôt lescoup$ 
de marteaux fur ’enclame, 6 ۴ 
fois quelque autre bruit femblable. 


Le Comté de Glamorgan eit pour Ja 


plüpart montueux, & les montagness 
qui occupent, font extrémement hau? 
tes, & fort difficiles à ۰ Celt 
principalement toute la partie Septen- 
trionale, qui en eft remplie, & qui pat 
là même n’a autre chofe que des patur 
rages. Mais ces montagnes s'abaiflent 
infenfiblement au Sud و‎ & laiffent le 
long des côtes une agréable plaine, qui 
échauffée par les raions du Soleil élevé 
au Midi, eft tres-fertile, & fort peur 
plée. Diverfes riviéres, décendant des 
montagnes  y aportent la graiffe de 
leurs eaux, & fervent auffia les ۴ 
lifer. Tel eft le Zaw و‎ qui tombe dans 
la mer à Swinfey; PF Avon, qui s’y jet- 
te fous Aber-dvon; l'Ogmor, qui lave 
le Château du même nom: le ue 

ae 
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Lave, qui pafle à Landaf & à Cardiff, 
le Rumney, qui tout le. long de fon 
Cours fert de bornes entre les Comtez 
© Monmouth & de Glamorgan:c'eft ce- 
a même qui lui a fait donner le nom 
qu’il porte: car Ramni, en Langue 
Galloife, fignifie /éparer, divifer. En- 
tre cette riviére & celle du Taf, on 
Voit les reftes d’un vieux Chateau nom- 
Me Caer. filly, qui, autant qu’on en peut 
Juger, a été un vafte & admirable édi- 
Ce: il appartient au Comte de Pem- 
rok qui l’entretient fur pié. Au re- 
€ la diverfité du terroir fait ici,com- 
Me ailleurs, la diverfité de Pair; dans 
€s lieux montueux il eft froid; dans 
€s Quartiers plus unis, & dans les val- 
ces, il eft 20162 tempéré; & à tout 
Prendre, cette Province paffe pour la 
Plus agréable des fix, qui compofent 
2 partie Méridionale de la Principauté 
de Galles. 


Le Comtéde MONMOUTH. 


‘AL déja remarqué ci-deflus que les 
deux Comtez de Monmouth & de 

. Hereford ont été détachez de la 
Principauté de Galles, mais comme je 
ne m’arréte pas tant à la divifion pré- 
li 4 fente 
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fente des Provinces, que je ne fafle aul- 
fi attevtion a leur état ancien, je ne 
renvoicrai pas plusloina parler des deux 
Comtez, que je viens de marquer, par- 
ce qu'ils font en effet dans les bornes 
naturelles de cette Principauté. E4 
Province de Monmouth a pour bornes 
au Nord le Comté de Hereford; al’O- 
rient celui de Ghcefler, dont il eft fê- 
paré par la Wye & par le grand Canal 
de la Severne; au Midi le même که‎ 
nal; & a l’Oueft les Provinces de G/4- 
morgan & de Breknok. Sa forme eft à- 
peu-pres ovale, aiant vint-cing milles 
de long, fur dix-neuf de large, & en” 
viron 80. de circuit gui contiennent 
environ 340, mille arpens de terre. 
eft divifé en fix Hundreds ou و‎ 
qui font compofez de cent vint-fept Pa- 
roiffes où l’on compte 6490. Maifons: 
Deux villes & cing bourgs font tout 
le commerce de la Province dont 14 
Capitale feule députe au Parlement. 
& quatorze Chateaux font les Places 
` fortes, qui fervent à fa défenfe. De ces 
Chateaux il y en quatre, qui appartien” 
nent à la Couronne, favoir, ceux dé 
Monmouth, de Caldicot و‎ de Grismond y 
& de Skenfrith. Deux au Duc de Beaus 
fort. 
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fort: Cheflow & Ragland; trois au Com- 
te de Pembrok, ceux d’/sk, de ۵۵ 
& de Newport ; celui Abergavenny, au 
Stigneur du même nom Kc. 


Chemin de Cardiff à Monmouth, 


de Cardiff, après deux mils‏ هت 
J les de chemin, l’on entre dans le‏ 
Comté de Monmouth: & au bout de‏ 
IX autres milles on arrive a Newport s‏ 
Brand & beau bourg, fitué fur le bord‏ 
de Uske, accompagné d’un Château,‏ 
d’un bon havre, que l'Océan forme‏ & 
a entrée de cette riviére. 11 y a dans‏ 
Voifinage de ce bourg une riviére,‏ € 
و nommée anciennement Nant-pencarn‏ 
Qui n’étoit guéable qu’en certain endroit.,‏ 
enri I]. aiant paflé ce gué, pour com-‏ 
atre les Gallois, ces peuples voiant qu’il‏ 
avoit franchi une barriére, qu’ils cro-‏ 
infurmontable, perdirent coura-‏ 10160۲ 
Se, parce qu’une prophérie de Merlin‏ 
€s avoit avertis, que lors qu'un Prince‏ 
marqué de roufleurs au vifage pafleroit‏ 
Ce gué, ce feroit fait de leur liberté: &‏ 
En effet Henri avoit des rouffeurs au vi-‏ 
age. L’on ne fait fi ce fut par hazard,‏ 
Où adeflein, que ce Prince pafa le gué‏ 
font il s’agit; mais s’il le fit à dellein,‏ 
lis il‏ < 
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ik fat en habile politique profiter de l4 


folle crédulité d’un peuple fuperftit! 
eux, 
dolus, an virtus quis in hofie 16° 
guirat ? - 
Quoi qu’il en foit, les Gallois croiant 4 
leur Prophète furent entiérement con” 
fternez, & ils fe foumirent à 5 
Jui réfifter davantage. Ce Prince re 
gnoit au milieu du x11. Siécle & mou" 
rut Pan 1189 & ce fut depuis ce tems“ 
12 que les Roisd’ Angleterre commencé” 
rent a faire reconnoitre leur autorité 
dans le pais de Galles. 


CAER-LEON. 
f reviens à Newport. De ce bourg 


la grande. route vous conduit 4 
Chrift-cburch, près des ruines کال‎ 

ne ville ancienne nommée 7/6۵, ou 4 
Legio, fituée à l'endroit où eft aujour” 
@hui Caer-Leon. C'étoit une grande 
& puiffante ville, dont le nom venoit 
en partie de la riviére d’Uske, en Latin 
Ifca, & en partie de la Légion Seconde 
furnommée Britannique & Augufe, qui 
avoit là fon quartier. Elle s'étendoit 
fort loin aux deux bords de l'Uske, & 
Yon peut juger de fa grandeur, parce 
۱ qu'un 
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qu'un Château, qui eft aujourd’hui à 
Un mille de Caer- Leon, étoit anciennes 
Ment dans l'enceinte de fes murailles, 
n y voioit encore dans le 21 1. 6 

€ grands & de beaux monumens de fa 
Magnificence ancienne, des bains pu- 
lics, des reftes de Temples & théa- 
tres, des aqueducs, des fouterrains, & 
Bénéralement tout ce que le luxe des 
\omains avoit inventé. On raporte 
Même que dans le v. Siécle il y avoit 
ans cette ville un Collège de deux cens 
ilofophes و‎ qui s’apliquoient à l’étu- 

€ de l’Aftronomie. C’étoit la que le 
ameux Roi Arthur tenoit fa Cour: &. 
Ce qui fait encore beaucoup à fa gloire, 
Amphibalus un des prémiers Martyrs 
€ la Grande. Bretagne y étoit né. L’on 
۲ Voioit trois belles Eglifes, & il yavoit 
Un fiége Archiépifcopal, qui s’érendoit 
ar tout le pais de Galles. Mais aujour- 
‘hui il ne refte de tout cela qu’un pe- 
Ut bourg, qui en a retenu le nom de 
Caer- Leon, c’eft-a-dire, ville de la Lé- 
Son, & fon fiége Archiépifcopal fut 
transféréa Saint-Davids, qui ne l’a pas 
non plus gardé long-tems. Vers le 
Commencement du Siécle XVII qu’on 
“terra diverfes Infcriptions 5 
pate 
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parmi les ruines de cette ville antiqué 
Je n’en raporterai que deux, qui ۶ 
paroiffent les plus dignes de remarqu¢s 
on pourra voir les autres dans Cam- 
den. 

La fuivante étoit fur un Autel, & 
contenoit un vœu du Préfet de la Lê- 
gion, pour la profpérité de 1 Empérevt 
Sévére, & de fes deux fils 5 
Caracalla & Geta, mais le nom duder” 
nier paroiffoit avoir été effacé, pour la 
cauie que j’ai marquée ailleurs fur une 


Infcription femblable. Elle eft de PAR ` 


209. 
PRO. SALVTE 
AVGG. N. N. 
SEVERI. ET. ANTON... 
NI. 


P. SALTIENVS, P. F. MAE 
CIA THALAMVS HADRI 
PRAEF. LEG. II. AVG. 
C. VAMPEIANO. ET 
LVCILIAN. 

La fuivante eftd’un Officier Romains : 
ui avoit relevé le Temple de Diane: 
T. FL. POSTVMIVS. VARVS 
V. C. LEG. TEMPL. DIANAE 

RESTITVIT. 


Au 
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Au deffous de Chrift-church, dans la par- 
tedu Sud-Eft,la terre eft baffe & maré- 
Cageule, particuliérement le long de la 
Mer, c’eft pourquoi on lui donne le 
Nom de Moore. Ce petit pais foufrit 
beaucoup d’une inondation de la Sever- 
ne au mois de Janvier de l'An 1607. 
-ette riviére eut une marée fort haute 
au renouvellement de Ja lune; un vent 
Violent de Sud arréta les eaux, & les 
Cm pêcha pendant trois jours de décen- 
re, tellement gue fon lit ne pouvant 
Contenir toutes les eaux qu’elle recevoit 
Nceflamment, elle fe déborda avec tant 
€ violence fur les deux pais fituez afes 
Ords, fur celui-ci de Moore, & fur le 
Uché de Sommerfet و‎ qu’elle entraina 
tour ce qu’elle rencontra dans fon che- 
Min, renverfa plufieurs maifons, & fit 
Perir quantité de beftiaux & même quel- 
ques hommes. Ce Pais de Moore fait 
Une pointe qui s'avance dans la mer, 
qu'on nomme Gold-cliffe, rocher doré; 
Parce que les rochers recevant les ra- 
fons du Soleil, y paroiffent de couleur 
or, Près de certe pointe eft un bourg; 

Qui a pris le même nom. 
Je reviens au chemin de Monmouth. 
Quitant Chrift-church, on tire de Nord- 
Rit, 
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Eft, cotoiant PUske pendant quelqu? 
tems. On traverfe la forêt de Went» 
) Wents-wood ) on paffe à côté du Cha" 
teau de Srrugle; qui fubfittoit encot© 
du tems de Camden; mais aujourd’hut 
ileft tombé enruine. On laiffe ۵ 
à une grande lieue de là fur la droite» 
& plus haut fur la gauche le beau Châ- 
teau de Ragland, qui apartient au DUC 
de Beaufort, & après vint-&-un! milles 
ce chemin, l’on arrive à 


M: ON, NE: Os ٩ 0 aa 
Pyare la Capitale de la Pro’ 


vince ; apélée Mongwy par 8 
Gallois, eft fituée au confluent de deu* 
riviéres, la Wye & le Monnow où Mun* 
now, dont la prémiére la mouille aU 
Midi, & la feconde au Nord. Elle eft 
médiocrement grande, & dans une po- 
fition agréable. On y remarque Uf 
vieux Chateau, beau, grand, & bien 
fortifié autrefois, où nâquit Henri V: 
le vainqueur des François ; qui porta l4 
gloire de tes armes jusques dans Pariss 
& fe fit là reconnoitre comme Roi de 
France. Aujourd’hui ce Chateau eft à 
demi ruiné. On y voit aufi deux £- 
glifes, aux deux extrémitez de la vil- 

les 
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le, dont l’une, qui eft à l'Occident و‎ 

acompagnée de trois portiques af» 
CZ beaux. 

6 Munnow, qui fépare cete Provin- 
de celle de Hereford, ne voit rien de 
Confidérable fur fes bords jusqu’à Mon- 
“mouth, La Wye, qui lereçoit, cous 
€ de là droit au Sud, & avant que 
arriver dans la mer elle arrofe 


C.H-E. PS .F-0.W. 
(C ersrow, 20616 Caftle=/Vent par 
۱ les Gallois, eft un grand & beau 
Surg, ficué fur la pente d’une colline; 
nt la Wye mouille le pié. La marée, 
Wai y monte, y fait bon havre & y rend 
Commerce floriflant. Du tems dë 
4mden il étoit encore environné de 
Murailles d’une fort grande étendue, & 
éfendu par un Château conftruit au 
rd de la Wye. Aujourd’hui le Chas» 
Sen négligé tombe en ruine, & les mu- 
65 ne {ont plus: & ce qu’on y voit 
$ Plus beau eft un pont-levis, 2 
۰ e extrêmement, à caule que 
arce monte fort haur. 
+ croit avec beaucoup de vrai-fem - 
ies oe Chepitew seft agrandi des 
un ville antique nommée ور‎ 
tā, 
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tay qui étoit la Capitale de la ۴ 
ce, & qui lui donnoit même fon nom 
car ce pais a été long-tems apèle Guen’? 
& Wents-land: Antonin dans fon [ti 
raire la nomme Venta Silurum. Elle €” 
toit ficuée à quatre milles de Chepfow 
tirant au Sud-Oueft. On y voit enc?” 
re les reftes des murailles, qui avoie™ 
environ mille pas de tour, و‎ 
ftiges de remparts, & de portes, © 
Pon y adéterré divers monumens d’ Af 
tiquité, comme des pavez a la Mofa" 
que, & des médailles. L’Hiftoire nou’ 
aprend qu’il y a eu même une Acadé” 
mie, où S. Zathay Breton fut apêlé 
pour enfeigner. Le lieu retient enc 
re fon ancien nom, il s’apèle Caer 
Went. 

Comme la Wye arrofe cette Provin” 
ce à l’une des extrémitez , Uske 4" 
contraire la mouille toute entiéres 
traverfant par le milieu, du Nord 
Nord-Oueft au Sud-Eft, & puis droit 
au Sud. Elle vient du Comté de Brek" 
nok, & 0206 d’abord à 


ABERGEVENNY: 
BERGEVENNY و‎ & par contractio® 


Abergenny, eftune fort jolie villes 
con 
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COnnue dans l'Antiquité fous le nom de 
"0banium, à caufe de la riviére du Go- 
4hius, Gevenny, qui y tombe dans!’ U- 
ke. Ellea pour défenfe une enceinte de 
murailles & un Château, qui eft enco- 
€ affez bon. Il s’y fait grand commer- 
Ce de flanelles. Cette ville mérite d’é- 
€ remarquée, parce qu’elle donne le 
tre de prémier Baron ۳2۵۵/۵۵۶۵ à 
Celui qui en eft Seigneur. Cette digni- 


te eft à préfent dans la Maifon des Ne- 
Ro (Neuvilie) qui vinrent dans ce 
0 


Jaume avec Guillaume le Conguérant. 


US K E. 

A sore milles de la, & presque dans 
le centre de la Province, 2 
fe une Place ancienne, connue dans 
Ntiquité fous le nom de Burrium: les 
allois Papélent Brunenbegie, au lieu de 
#renbegie, & les Anglois lui donnent 
“nom d’Uske. Aujourd’hui Uske ett 
un bon bourg, où l’on voit les ruines 

un grand & vieux Château. 
_ 0 fait affez que la Province de Mon: 
mouth a donné le nom de Duc à ۵۰ 
۱۱۲۱۵6 Fagues fils naturel du Roi Char: 
SII. qu'il avoit eu d’une Demoifelle 
£ Ce pais-là, & qui porta fa tête fur 
Tom. ۰ K k un 


arro 
‘ » 
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un échaffaut PAn 1685. pour 0 
difputer la Couronne à {on Oncle» 
Roi Fagnes 11. Cette Province jou 
d’un air tempéré, doux & fain. , 
terroir y eft montueux, particuliere” 
ment à l'Oueft, mais cela n'emp£c i 
pas qu’il ne foit fort fertile, & de # 
grand raport, que les habitans y recucl” 
lent, ouvre leur néceffaire, dequoi aC 
commoder leurs voifins. Les mont” 
gnes nourriflent quantité de troupeau” 
de vaches & de brebis, les vallées fom 
en partie de belles prairies, & en pa” 
tie debons champs. Les riviéres y font 
en bon nombre, & fort poiffonneulesy © 
il s’y voit quelques forêts. Les hab!” 
rans font Jes décendans des anciens S#/#° 
res, & ne répondent pas mal à la bra” 
youre de leurs péres, Avant Pinver” 
tion dé l'artillerie ils étoient les plus h4 
biles de trous es 621/075 au maniment ¢ 
Parc. Les riviéres de la ye & de YU" 
ske nourriffent d’excellent poiffon, fut’ 
tout des truites & desfaumons. La fal 
fon de la pêche des derniers eft depu” 
Je mois de Septembre jusqu’au mois dA 
vril. Néanmoins les gens du pais dife”! 
que ‘quand 11 eft hors de faifon dans re 
| ۳ 


— = de eee ۳ 
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Re des deux riviéres , il eft de faifon 
Qs l’autre. 


Le Comté dd HEREFORD. 


E Comté de Hereford eft au Nod de 

4 celui de Monmouth, entre le Du- 
Ché de Glocefter & le Comté de Worce- 
ra l'Orient, le Comté de Shropshire 
au Nord, & ceux de Radnor & de Brek- 
Kok à l'Oueft, féparé de ce dernier par 
$S Monts Æarrerells. Sa forme ett pres- 
1 ovale, un peu plus longue que lars 
Bes s'étendant du Nord-Oueit au Sud- 
Vefpace d’edviron trente-cing mil- 
دی‎ ilen a près de trente de l'Orient 
۹ l'Occident , & cent deux de circuit, 
Contient environs 660, mille arpens 

° terre, I] eft affez bien peuplé; dans 
“a efpace aufi médiocre il comprend 
Aze Hundreds ou Quartiers, huicvil- 
“Sou bourgs à marché, & cent foi- 
Xante & feize Paroiffes, où l’on compte 
“iron 15. mille Maifons. LeDucde 
“ent y poflede trois Chateaux, Goods 
ich, Penyard,& Eccleswall ile Duc de 
handos y poflede Wijton, Aconbury, & 
95001. Le Comte d'Oxford, a les 
Ateau de Brompton & de Brian. LeCo- 
Snel Cornewall ypoffede le:Chäteau de 
K uk 2 Brad- 


- 
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Bradwardin; Milord Coningsby y pol 
fede Hamptoncourt y- qu’il ne faut P 
confondre avec un Palais dumémeno™ 
qui eft dans le Comté de Midlefex, & ap" 
partient au Roi. On peut voir ici la ig!” 
re du premiér, & divers autres Gent 
hommes y poffedent de belles terres. O” 
y voit quelques riviéres confidérables? 
la Frome, qui coule au Sud dans la ban° 
de Ef; P Arrow & le Lug, qui coulent 
enfemblea l'Orient, & joignant enfult 
leurs eaux, vont fe jetter dans la 774 
la Wey, qui venant de paffer entre Æ 
Comtez de Radnor & de Breknok, 4 
verfe celui-ci par le milieu, prémiéré 
ment droit à FOrient, & enfuite au SU 
Eft. Pour tirer un plus grand avantage که‎ 
fon cours on a eu foin de la rendre nav!” 
gable. Le Munnow y prend auffi fa fout” 
ce vers les frontiéres de Breknok, ilen ré” 
çoit une autre, favoir le Doyer, (qui for 
dela Gilden Vale, la Vallée d’or) & cot 
lant prémiérement au Nord-Eft, pu” 
au contraireau Sud-Eft, fépare ce Cor" 
té de celui de Monmouth. 


‘Chemin de Londres à Aberyfiwith pat 
le Comté de Hereford. 
N quitte 16) 6 Worcefter 9% 


l'on entre dans celui de Here's 
p! 


Lag, 498 4 
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Pres de Whitborne, à fix vint milles de 
Londres, & l’on paffe à Bramyard, bourg 
tue fur la Frome. De là l’on tire a 
, eft, & après feize milles de chemin 
On arrive à 


LME MST ER. 


EMSTER, ainfi 20616 par contraction 
au lieu de Lien-minfter , tire fon 
non} d’un Monaftère de Réligieufes, 
si truit par Merewalck Roi des Mer- 
ens; de là vient que les Gallois le nom- 
ment en leur Langue Lian-lieni. C’ett 
A bon bourg à marché, fitué fur le 
“$; célébre pour le riche commerce 
qu'il fait de fa laine, la plus fine qu’il 
Yaiten Angleterre, pour le fin lin, qu’on 
y (۹6۱061116 و‎ & pour l’excellent pain 
2 on y fait. Cette place porte le ti- 
۳ de Baronnie, & c’eft M. Thomas 
armer, qui en eft revêtu. 
O € Lemfier on continue à marcher à 
uet, & l'on fait douze milles de 
Chemin lelong du Lug, jusqu'à Prefow 
AUX frontiéres de Radnor , fans rien ren- 
Conter de mémorable. On laiffe fur la 
۱۵۱۲۵ un Château nommé Richards- 
Cafile, fitué vers les frontiéres de Shrop- 
ey & vis-a-vis de Ludlow, remar- 


Kk 2 qua- 
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quable à caufe d’une fingülarité, qui! 
trouvé dans fon voifinage. C’eft une 
fontaine, où l’on voit quelques peti! 
poiflons, & dont le fond eft toujout 
rempli de petits os, comme de greno” 
uilles ou de poiflons: & quoiqu’on 14 
netteié de cés os, ony eri fetrötive bien- 
tôt d’autres en pareille quantité, fans 
qu’on fache d’où ces os viennent, 
Papéle pour ce fujet Boze Well, la for 
taine des os: 

Un peu au deffous de Lem/fer و‎ le 
Lag tegoit Arrow. Cette derniére t? 
viére vient du Comtéde Radnor, arto? 
le bourg de Kineton, & puis un aut 
hommé Pembridge. A trois ou quatre 
filles de ce dernier, - fur le chemin dê 
Hereford, on voit Webley, petite Placé 
autant rénommée pour l'excellente 47 
le, qui s’y brafle, comme ۴ pel 
pour {on pain. 


Le cours de la Wye. 


1. Wye paffe du Comté de Radnor 
dans celui de Hereford à cinq oF 
fix milles au Midi de Arrow, présdit 
Chateau de Clifford; qui a donné le nor 
a unë illaftre Maifon du Roiaume. El- 
le pafle à Bradwardin, autre ۹ 

| cer 


Kenchefter, DE ANGLETERRE. FOE 
Celébre pour avoir donné la naiffance à 
Yomas de Bradwardin, Archévéque 
€ Cantorbery, qui fur tellement eftimé 
€ fon Siécle a caufe de l’érendue de 
On érudition, qu’on lui donna le fur- 
Nom de Doéfeur profond, De là la 56 
Paffe près de Kenchefler, qui autrefoisa 
“te une yille confidérable fous le nom 
Ariconium, de forte que le pais d’a- 
“tour و‎ jufqu’aux fronti¢res de Glace- 
er, 2 porté le nom d’ Archenfeld, qui 
Cit corrompu maintenant en /rchenfeld. 
n croid que cette ville antique 2 6 
Tenverfée par un tremblement de terre: 
Mais quoiqu'il en foit, il n’y refte plus 
Que quelque pans de vieilles murailles, 
qu'on nomme Kenchefter-Walles, & 
Quelques ruines, où l’on a trouvé des 
Médailles, des briques antiques, X d’au- 
tres chofes femblables. 


A AN E GS E O RD, 
Her Capitale dela Provin- 


ce, qui eft à trois milles de là à 
Orient ,s eft élevée fur les ruines d’_4- 
viconium. C'eft une jolie ville, pafa- 
blement grande, aiant quinze cens pas 
de tour, dans une fituation trés-agréa- 
ble au bord de la Wye, & au milieu 

Kk 4 d’une 


a 
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d’une belle & vafte campagne, ۳ 
te de prairies & de chams, & dans ۴ 
voifinage d’une petite forêt, nommée 
Hawood. Un vieux Château, que les 
Normans y ont bati, tombe en ruine 
mais fes murailles, flanquées de 8 
Tours, font encore aflez bonnes. Æe- 
reford, autrement Hariford, eft remar- 
quable à caufe des bons gans qu’on Y 
coût, & du grand débit qui s’en fait» 
dans les trois marchez, qu’elle a par fe” 
maine, mais particuliérement à cauié 
de l'honneur qu’elle a d’être une ville 
Epifcopale. Son Eglife Cathédrale» 
dédiée à S. Ethelbert Roi des ۹ 
Orientaux و‎ eft belle, & préfente 4 
YOueft une fuperbe facade, au deffus 
de laquelle s’éleve un joli clocher, qui 
fe termine en plateforme. Le centre 
de la croix de l’Eglife eft aufi charge 
d’un autre clocher, un peu plus hauts 
qui eft couvert d’une aiguille. Cett¢ 
ville a donné autrefois le titre de Mar- 
uis à Villuftre Maifon d'Evreux, aur 
jourd’hui ces Seigneurs portent le titre 
de Vicomte. Son Evéché s'étend {ut 
trois cens deux ۳۸۲010165. I] compren 
tout ce Comté de Hereford, & ۴ 
partie de Shropshire. Celui qui ۴ 
کد‎ | cupê 
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Cupe aujourd’hui eft M. Benjamin Hoad- 
و‎ ci-devant Evêque de Bangor, qui 
S’eft rendu célébre par divers écrits fur 
la Théologie, le Gouvernement Eccle- 
fiaftique & la Morale. La Wye quit- 
tant Hereford va receyoir le Lug à trois 
Où quatre milles de là, au deflus de Sut- 
0%, où l'on voit les reftes du Palais du 
Roi Offa. Ce fut dans ce Palais que 
S. Ethelbert, dont je viens de parler, 
O1 des Auglois Orientaux, étant venu 
AUprès d’'Offa pour lui demander fa fils 
le en mariage, ce Roi barbare le fit 
aflaffiner inhumainement, pour envahir 
es Etats, 


MARCKLEY-HILL. 


ps du confluent de ces deux rivié- 
res, à moitié chemin de la Wye 
aux frontiéres de Gloceffer , eft la Paroiffe 
© Marckley, qui éprouva un boulever- 
fement prodigieux An 1571. (Camden 
Marque PAn 1۳7۰ mais peut-être eft- 
Ce une faute d'imprimerie dans mon é- 
ition.) Cette année-là dans le mois de 
€vrier, la terre fe remua avec un fra- 
Cas horrible, & s’éloigna de fa prémié- 
re fituation pendans trois jours. Ce 
prodige commença le Samedi vint-fe- 
| ESE f 0۲165 
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ptiêmeà fix heures du foir, & le lende- 
main, à fept-heures du matin, la ter- 
re avoit avancé quarante pas. La ter“ 
re, qui changea ainfi de place, étoit 
d'environ vint acres, & s’ouvrant avec 
Jes rochers qu’elle renfermoit, elle pere 
ça la terre quifetrouva devant elle l'e- 
{pace de douze cens piez àlaronde, €n- 
trainant les troupeaux dans leurs caba“ 
nes, des rangées de haies, & tous lesar- 
bres, dont les uns furent renverfez, & 
les autres demeurérent fur pié, mals 
tournez tout d’un autre fens qu'ils mê- 
toient auparavant, {avoir ceux qui ۳ 
voient été auparavant alEit, tournez 
à l’Oueit, ainfi du refte. La chapele 
de Kennafton, qui étoit la, en fut envelo- 
pée, & renverfée de fond en comble; 
deux grands chemins fe trouvérent tranf- 
portez à trois cens piés de leur route or? 
` dinaire, & par-tout où ce mouvementfé 
fit, le terrain changea de naturel, & les 
chams furent convertis en prez. Enfin 
au bout de trois jours cette térres’arré* 
ta, & les parties de deffous s'étant con” 
fidérablement enflées , elle s’élevaex” 
traordinairement, formant une butte 
de douze braflesde haut, & c’eft lé- 
tat où elle eft reflée jufqu’a prefent: 
On Vapéle Marckley-hill. Camden 
crol¢ 
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Croid que cela s’eft fait par un tremble. 
Ment de terre, que les Philofophes Grecs 
Ont apèlé Brafmatias, Ces Meflieurs 
Croioient avoir paié les gens de bonnes 
taifons, quand ils leur avoient apris de 
Stands mots. 

La Wye coule de là au Sud, ferpens 
tant au milieu de plaines agreables, juf- 
qu'aux frontiéres de Monmouth, fans 
nen voir de remarquable que le bourg 


de Ro/s, où il y a des forges de fer. 
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Le Partie de cette Province, quieft 
A au Sud-Ouelt, eft une belle Val? 
le, nommée Gilden-Vale , la Vallée 
d'or و‎ non pas qu’elle ait des mines d’or, 
Mais parce que fa fertilité eft 6 grande, 
qu’elle vaut bien une mine d’or, Tou- 
tes les collines, dont elle eft environ- 
née, font couvertes de forêts, au del- 
fous des forêts elle a des chams, & les 
chams font fuivis dê bees prairies, que 
le Doyer, ou Doier, (en Latin Doras) 
arrofe. Il prend fa fource dans la val- 
lée même, & paffe d’abord près du 
Chateau de Saothill, ou Suowdbill, par 
Un vallon où fe trouve une carriére de 
beau marbre, & à neuf ou dix milles 

de 
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de là au Sud-Eft il fe jette dans le Mun- 
now. Celui-ci prend auffifa fource dans 
le même Quartier, au Midi du Doyers 
& coulant au Sud-Eft lave un bourg» 
qui eft antique, comme fesnoms le font 
connoitre. Les 4ngiois l'apèlent Old- 
200016 ر‎ & les Gallois, Caftlebean, On 
croid que c’eft celui que l’Antiquite 
a connu fous le nom de 8۰ 

La Province de Hereford peut pafler 
pour une des meilleures d’ Angleterre s 
foic pour la fertilité & la bonté du ters 
roir en grains & en fruits, foit pour la 
douceur & la falubrité de Pair qu’on y 
refpire, foit enfin pour les fines laines. 
qui en viennent, En particulier on y 
recueille des pommes, dont on fait du 
cidre, qu’on eftime le meilleur qu’il ¥ 
ait dans le Roiaume. Avant que les 
Anglois euffent arraché cette Province 
aux Gallois, elle étoit fortifiée devint- 
huit Chateaux forts ; mais depuis 
qu'elle leur a été foumife, on les 4 
tous rafez. 


Ouel- 
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Quelques remarques générales fur le Pais 
de Galles, [ur les Gallois و‎ & Jur 
leur Langue. 


A principauté de Galles, que nous 
venons de parcourir, fait environ 

la quatrième partie du Royaume d’ An- 
&leferre , aiant cent trente milles de 
long, du Nord-Oueft au Sud-Eit, de- 
Puis le Cap de Holy-head dans l'Ile d’ 4n- 
Slefey, jufqu’à Car-Leon, dans la Pro- 
Vince de Monmouth, & cent milles de 
large depuis le Cap de §. Davids jul- 
qu'à Monmouth. Elle a été partagée 
diverfement en divers Siécles. L’An 
870, Roderic, furnommé le Grand, 
oi de tout le pais, la partagea en 
trois parties, pour accommoder festrois 
ls, La prémiére & la plus Septentrio- 
Dale s’apéloit Gwineth, en Latin Jene- 
dotia, & comprenoit les Comtez de 
Flint, de Denbigh, de Caernarvon; de 
Meérioneth, & Vile d’ Anglefey: la Ca- 
Pitale étoit ber-Fraw dansla même Hè 
le. La feconde partie, nommée Po- 
wis, renfermoit tout ce qui étoit entre 
la Wye & la Severne: ainfi elle embraf- 
oit les Comtez de Montgommery & de 
adnor, & une partie de ceux de Shrews- 
bury, 
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bury, de Breknok, & de Hereford. La 
Capitale étoit Pengwern, aujourd’hut 
Shrewsbury, mais dans la fuite cette vil” 
le aiant été enleyée aux Gallois, le fie 
ge Roial fut tranfporté à Matrefal. La 
troifiéme partic, nommée Deheu-barth, 
en Anglois South-Wales, & en Latin 
Demetia, comprenoit tout le refte, fa- 
voir les Provinces de Cardigan, de Pem- 
brok, de Caermarthen, de Glamorgañs 
de Monmouth ou Gwent, 66 par” 
tie de Breknok & de Radnor. Maisbien 
que cette derniére partie fut la plus 
grande, elle n’étoit pas néanmoins 14 
meilleure; parce qu’elle étoit expoléc 
aux courfes des Danais & des Normans; 
qui piratoient dans toutes ces mers, 
parce que les Provinces de Gwent & de 
Morganwe refuférent d'obéir, & fe four” 
Jevérent contre leur Prince. Roderic 
donna la prémiére partie à fon fils ainé 
Mervin, la feconde àfon cadet Anarawd, 
& la troifiéme à fon fils puiné Cadells 
On peut voir la généalogie des ces Prin- 
ces dans Giraldus Cambrenfis; cot Aw 
teur nous aprend que les Bardes ou Poë- 
tes du pais Ja faifoient remonter en li- 
pne direéte jufqu’à Enée, & depuis £- 
née juiqu’a Adam. 

On 
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On fait que les habitans de cette Prins 
Cipauté font les décendans des anciens 
Bretons, qui, chaflez de leurs terres par 
les Saxons, fe refugiérent dans ceslieux, 
fe mirent à couvert de leur fureur dans 
les déferts, dans les forêts, & dans les 
Montagnes; & afleurez par de fi fortes 
arriéres, ils peuplérent ce pais, & y 
Ormérent un Etat à part, qui a fubfi- 
Îté jufques dans le 1111. Siécle. Le 
defir de chaffer des gens, qu’ils regar 
doient comme des ufurpateurs, leur met: 
tant les armes à la main, & l’envieam- 
lueufe de réduire toute l'Ile fous le 
Pouvoir d’unfeul,armant les Rois d’ An- 
Sleterre, foit Saxons, foit Normans, il 
y cut de perpétuelles guerres entre les 
deux Nations, pendant plufieurs Sié- 
cles, & la victoire fe partageant favo’ 
Toit le plus fouvent les 2۸8/01 و‎ mais 
quelquefois auf les Gallois. ۰ ۵ 
CÔTÉ les Gallois divifez entr’eux, fuivant 
Mauvaife coûtume de leurs Péres و‎ 
que nous avons remarquée ci-deffus ) 
tournoienrfouvent contre leurs compa- 
friotes des armes qu’ils auroient pu و‎ 
Pour leurs intérêts, emploier mieux 
Contre leurs ennemis communs. Quel- 
ques- 
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ques-uns même furent affez imprudens 
pour apêler à leur fecours des 9 
qui fe faififloient des terres des deux 
combattans: & d’ailleurs les 2200/5 41° 
ant plus de forces, plus d’adreffe & ۳ 
bileté au métier de la guerre, reduifi- 
rent ces peuples avec le tems, gagnant 
le terrain pié a pié. Ils encourageoient 
les peuples à cette guerre, donnant ۵ 
fief aux Seigneurs de leur Cour, les ter- 
res dont ils vouloient bien tenter lacon* 
quête à leurs propres frais; & ceux-Cl 
donnoient des fiefs aux Gentils-hom- 
mes, qui: les avoient accompagnez 

fecourus dans leur entrepife. Henri I. 
commença dans le xır. Siécle: Hears 
II. continua heureufement après {on 
grand-pére, & foumit quelques Princess 
qui lui furent Tributaires: & ۱۸۵2 
Edouard 1. mit la derniére main à Cê 
grand ouvrage, par une bataille & pat 
un coup de Politique. I défit ۸ 
fils de Griffith, dernier Prince du 8 
des Gallois, qui eut la tête trenchée: & 
aiant prié la Reine fon époufe, qui ê- 
toit enceinte, d’aller faire fes couches 
à Caernarvon, il fit reconnoitre fon 
fils Edouard 1]. bien-tét après fa, nail 


fancé, comme Prince de 5۰ 
al: 
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Gallois voiant un Prince né parmi eux, 
loumirent à lui fans difficulté, & la 
Principauté de Galles fut unie à due 
Sterre pour ne faire plus qu’un corps 
avec elle. Avant ce tems-là les fils ai- 
Nez des Rois d’ Angleterre portoient le 
titre de Ducs de Normandie, mais quel- 
ques quarante ans après cette union, Æ- 
“ard LIT. donna folennélement le ti- 
tte de Prince de Galles à fon fils ainé E- 
‘hard {urnommé le Noir, & depuis 
Ce tems-la les fils ainez de nos Rois ont 
Oujours porté le même titre. Les Sci- 
Sheurs Anglois, qui s'éroient rendus mai- 
tres de quelques terres dans le pais de 
Valles, avoient eu aufi une politique 
“~peu-prés de la nature de celle d’£- 
uard;. pour affeurer leurs conquêtes par 
quelque apparence de droit, il épou- 
lent les filles ou les fœurs des Princes, 

Qu'ils avoient dépoffédez. 
omme donc les Gallois font originai- 
‘ement un peuple différent des Aaglois, 
ll ne faut pas s'étonner fi leurs mœurs 
nefont pas aufi les mêmes que celles de 
Ces derniers. Mais pour juger mieux de 
. €e qu’elles font aujourd’hui, le Lecteur 
2۶ tera pas faché de voir ce qu’elles ont 
“te autrefois, fuivant la defcription qu’en 
Tom. 11: Lisl a 
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a faite un * Auteur contemporain, > 
natif du pais. Cef un peuple, dit-il» 
vigoureux, agile, EF porté 0 
à la guerre, auffi-bien le dernier labot” 
reur; comme le prémier Noble. Ils tire 
presque toute leur nourriture de l'avoint? 
EF de leurs troupeaux : ils vivent de Jaits 
de beurre CF de fromage, mangent pes 
pain, mais beaucoup de chair. Lis ne SW 
pliquent ni à la Navigation, ni au Com 
merce. ni aux arts méchaniques, maist 
miquement à l'agriculture EF à la guerres 
combatant avec ardeur pour leur patrie © 
leur liberté, eflimant honteux de mont" 
dans un lit. On les a vus fouvent nus 
défarmez combatre contre des gens ان‎ 
EF armez de pié-en-cap: ils aiment à f° 
Jervir d'armes légères, € favent faire #” 
bon ufage dela vitefe des chevaux quelet! 
pais produit. Lis marchent nus piezs © 
s'ils ont quelque chauffure, ce wef qu کل‎ 
cuir fans aprét, paffé par deffus le pit: le) 
plus fauvages ont des guétres. Dans jont 
getnefe E en tems de paix ils ینمی‎ 
à percer l'obfcurité des forêts, à traverff 
des plus hautes montagnes, € 2 


* Giraldi, Cambrenfis, Cambria Defer, 
L’Auteur vivois bien avant dans le grj. > 
cle, 
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dans ces travaux jour EF nuit. Au rehe 
Ss wont point de panchant à d'ivrogne- 
Te CS qu luxe, les armes € les chevaux 
Ont toute leur pallion. ls s'occupent tout 
° Jour à leurs affaires, € ne font qu'un 
léger repas le foir: s'ils n’ont pas dequos 
uber, ils attendent tranquillement jus: 
Juan foir fuivant: H n’y a point de men 
tant parmi eux, parce que ies maifons font 

toujours ouvertes à tout venant, EÈ Pho- 
Pitalité off la vertu dont ils font le plus de 
as. On entre librement dans une naif Diy 
& Quand on veut recevoir un bomme on 
ui Prélente de l'eau à laver fes picz. La 
Hunelle fe promène par le pais par pelotons 
“vec un Chef à leur tête; ceux gui entrent 
“Matin, fe divertiffent à s'entretenir a- 

vec les filles, GF à écouter des joueurs 
© guitarre jusqu'au foir. Car il ef à 

‘marquer que comme il n'ya point de Na- 
lus jaloufe que les Irlandois, il n'y 
na point au contraire gut le foit moins 
que les Gallois: €? de plus il wy a point 
° Jamille où il ne fe trouve quelau’an qui 

Ache toucher une guitarre. Quand le foir 
cf Venu, CÈ qu'on s'attend plus perfon- 
Mey ou fert le joupé felon la guantité de 
Ronde qui fe rencontre, EF felon le pou- 
"Or du pére de famille. On ne voit point 

L 1 2 la 


Galles 
12 de mets délicatement aprétez, point 0 
tables, point de nappes, point de fervicl 
tes ou d'effuie-mains, on ne s’ataché qu^ 
fatisfaire aux befoin de la Nature. OM 
fert dans des plats de joncs ou de 6 
autre belle herbe, EF tandis que la famil: 
le eff occupée à fervir; l'hôte € l’hôtelll 
Sappliguent à donner les ordres, afing™ 
rien ne mangue و‎ ÊF ils ne mangent jamat 
que toute la bonne compagnie ne foit raj“ 
Jafite. Enfin l'heure de fe coucher état 
venue on étend un lit de jonc, le long W 
la maifon avec un drap rude, EF chat 
s’y couche fans façon: cependant on tien} 
le feu allumé toute la nuit, afin que! 
quelqu'un a froid, il puiffe fe chauf 
وا‎ ont grand foin d’avoir de belles denis 
tant bommes que femmes, cef ۷۷۲ 
ils fe les frottent toujours avec quelque mot” 
ceau de coudrier, ou de drap, ce qui # 
rend fort blanches: Pour les confero” 
mieux, ils s'abfliennent de viandes chav 
des, O les prennent toujours froides, ۲ 
tout au plus tiédes. Ils fe rafent ۷ 
tête, hormis la mouftache, à l'imitatil 
de leurs Ancéires, parce qu'aiant toujou! 
à pafler dans des bois, ils veulent évit 
le malheur qui arriva autrefois à Ab“ 


fr4 Les DEtIcEs 


dom. Ls aiment paffionnément les Inf‏ ` ر 
ie!‏ 
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nens de Mufique, ES "les touchent avec u- 
ne vite fe admirable. Ils font beaux parleurs: 

ort Jubtils dans leurs difcours oratoires, 
J [avent faire un bon ufage des figures de 
bétorique, entre lesquelles les allufions 
que nous apélons jeux de mots) /ont 
celles qu’ils aiment le mieux. Ils ont les 
“eparties fort promtes EF fort fines, EP ils 
en font une étude particuliére. 

A elles étoient les mœurs des Gal- 
95 dans le x11, Siécle, auquel vivoit 
Auteur que je viens de copier.: Elles 

®nt un peu changé depuis ce tems-là 

Par le commerce des Anglois, particu- 

‘€rement dans les bonnes villes, où ils 
Ont a-peu-prés auffi polis و‎ qu’on le 


Puiffe étre dans le milieu de l Angleter- 


76. Ils ont grande opinion de lanti- 


quite de leur Nobleffe, parce qu'ils fe 
Soient décendus d’une colonie de Troi- 
“45 و‎ conduite par Brutus, dont le fils 
Camber donna le nom de Cambrie à leur 
als. Mais comme l’hiftoire du Pére 

elt fondée que fur imagination de 
“Urs anciens Bardes, celle du fils ne 
left pas mieux, & le nom de Cambrie, 
Qı eft fort ancien, pour fignifier le 
Pais de Galles, viendroit plûtôt de Co- 
“er ou Gomer, pére de la Nation Gau- 
Ll; lois 
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life, comme quelques-uns le 6۵" 
dent avec quelque apparence de raifone 
Les Saxons arrivez dans la ۶ 
trouvant qu'ils éroient Gaulois de Lane 
gue aufli bien que d’origine, ne les 4° 
pélérent pas autrement que Gaulots: en 
leur Langue Walen, & leur pais Welsh 
land; de même que dans les Pais- Basa 
les Flamands, Alemans & Saxons dori 
gine, apclent Malen (Waltons) les ۰ 
ftes de Gaulois qui font difpertez parmi 
eux. De là vient que les François à li” 
mitation des Saxons & des 5 ont 
donné le nom de Galli, Gallois, (44 
lieu de Gaulois) à ces décendans des an” 
ciens Bretons ; 
Mais il feroit fuperflu de s’arrêter ۶ 
parler plus long-tems. de ces peuples» 
S'ils ne s’étoient toujours diftinguez ۴ 
tout le refte du Roiaume par leur Lane 
gue particuliére. En effet ils ont con” 
fervé parmi eux le Langage de leurs pe- 
res jusqu’à préfent, & ceft chez eux 
qu’on peut s’inftruire de la Langue qué 
arloient les Gaulois du tems de Fules 
Céfar, J'ai déjà remarqué ci-deffus qué 
les Gaulois & les anciens Bretons avor 
ent une même Langage; qu'ils ne dit- 
féroient entr’eux que comme deux yE 
e- 
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leêtes ou deux idiomes d’une même Lan- 
Sue: & cet idiome velt maintenu par- 
Mieux, non pas à la vérité fans quel- 
QUE changement, mais. il eft fi léger , 
QUE non obftant le grand nombre de Sié- 
Cles, qui fe font écoulez depuis cesan- 
“tens tems, felon le témoignage del’ Au- 
teur que pai déjà cité, un homme qui 
Pofléde paffablement la Langue, peut 
“ntendre des piécesde profe ou de poë- 
fie faites il y 2 plus de mille ans. Pour 
onner 2 mon Lecteur le plaifir de voir 
Un échantillonde cette Langue, jevai 
Mettre ici la Priére Dominicale, telle 
telle eft exprimée dans une Verfion 
Calloi/e du Nouveau Teftament : 


Ein Tad yr bwn wyl yn y nefedd: 

1. Sanéteiddier dy enw. 

۰ Devid dy deyrmas. 

+ Bid dy ewyllys aryddair megis y mae 

yn. y nefoed dyro à ni. 

4 Heddywein bara beunyddioll amade 
den i ni. 

۶۰ Ein dyledion fely maddewn ni indy- 
led wiz ac nar. 

6۰ Arwain mi brofe digacth yeithrgwas 
red in rhagdrwg. Amen. 


he - x ۰ 
J ‘youterai encore à ce fujet ce qu’en a 
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écrit l'Auteur que j'ai déjà cité, parce 
que c’eft un Juge compétent fur la mar 
tiére dont il s’agit. J faut remarquéfs 
dit-il, gue dans la partie Septentrionale: 
du pars de Galles, la Langue Brivannt- 
que ( Galloile) ef plus délicate, EF plus 
polie, parce que ce pais a eu moins decom 
merce avec les Etrangers. Cependant lo- 
pinion la plus générale efi que la Provin” 
ce de Cardigan ef celle où l’on parle le 
micux, comme étant fituée au milieu de 
da Principauté de Galles. Les habitans 
de la Cornouaille, €9 ceux de la petite 
Bretagne ea France ont une Langage 8 
aproche fort Pun de l'autre: EF il a tant 
de raport-avec celui des Gailois, que ceux? 
ci le peuvent presque tout entendre. Voilà 
ce que cet Aureur écrivoit au x11. Sié- 
cle, touchant la reffemblance de la Lan- 
gue Galloife avec cellede Bas- Bretons de 
France.  J'ajouterai ici pour confirmer 
ce qu’on vient de lire, qu’un favant 
Homme, natif de la Bafe- Bretagne, m'a 
206۲6 que quand des Matelots 15 
& Bas-Bretons {e rencontrent, ils s’en 
tendent affez pour pouvoir s’entrete- 
nir fans Interpréte : & je fai de bonne 
part qu’un habile Homme du pais de 
Galles, qui poffède bien la و۳0‎ 

۱ on 
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fon pais, étant allé dans la Bae: Bre- 
tagne après la derniére paix conclue à 
Yswyck, pour y faire quelque décou- 
Verte, on l’entendoit commodément 
Par-tout, & en certains endroits même 
on le prenoit pour un homme du pais, 
Mais de quelque Quartier éloigné, à 
caule de Ja différence de fon dialecte. 
‘al apris même qu’il prépare quelque 
Ouvrage [à-deflus, mais je ne veux pas 
© Prévenir, en l’annonçant au Public 
Peut: être contre fon gré. Je vai met- 
tre ici quelques mots de cette Langue, 
Pour donner au Public une plus grande 
atisfaétion. 
Aban, Ja guerre. Aber, l'embouchure 
‘une riviére, un port. Adaf, la main. 
Adfyl , la ۵۰ Amar, un lieu. À- 
Yon, riviére. Bara, du pain. Bro, le 
Pais, Bychan, petit. Cadarn, fort, puif= 
aut. Cof, la mémoire. Da, bon. Du, 
oir. Didro, erreur.. Dol; une plaine. 
Eday, du fil. Elw, le gain. Eftyn, un 
Préfent. Ffol, fou. Ffer, ruft. Ffraw; 
‘au, Bfugl, le vent. Gair, un mot. Goa 
Bangerdd , écrit ou. difcours fatyrique. 
۲۵۱ 06۲ و‎ Je foir. Gwyll, les ténebres. 
Halen, du fel. Huan, le Soleil. Ja, la 
glace. Ir, nouveau, frais ou verd.Lle, 
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an lieu. Liech, une pierre, un rocher: 
Elin, an Lac. Mam, une mére. Merch; 
dine fille. Nai, neveu. Ner, ۰ 
Pendefig, noble. Penffeftin, un ۰ 
Puch, /a volonté. Rhaith, un ferment. 
Rhwyd, des filets. Rhyg, du ۰ 
Siad, Za téte. Sirian, une cerife. Swydd, 
un Office, une charge, Fat, ou Fad; 
pére. Taliath, courunne où bouquet. T 9 
OE Twy, une maifon. Ufel €? Uwch 
du feu. Unbennaerh, ane Monarchie. 
Whern, rapide. Wyth, bait. و‎ 
un bœuf. Yd, du froment, du blé. 
Ysewfl, ane proye. 

En voila 2062 pour les Curieux و‎ 
peut-être même y en a-t-il trop pouf 
ceux qui ne fe foucient pas de ces for- 
tes de chofes. Je ne dois pas oublier 
en cet endroit l’œuvre excellente d’un 
pieux Théologiendel’Eghife Anglicans 
faite vers le milieu du Siécle XVI. 
Cet homme de bien aiant apris qu’en 
plufieurs endroits de la Principauté de 
Galles les peuples étoient fans inftru- 
tion, faute de maitres & de livres, fit 
imprimer à {es dépens un Nouveau Te- 
flament, un Catéchifme & quelques 
Livres de piété en Langue Ga/oife, & 
en fit diftribuer gratuitement les ee 

plais 
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Plaires aux pauvres gens, qui en avoi- 
Ent befoin. C’eft la véritablement un 
lacrifice de bonne odeur devant Dieu. 

Après tout ce que jal dit fur cha- 
Que Province du Pais de Galles, il feroit 
fuperflu de m’arréter encore à en par- 
€r en général. A tout prendre Cef 
la partie la moins eftimable de P Angle- 
Ferre, & celle qui eft le moins parta- 
866 des dons de 12 Nature. Les mon- 
tagnes rudes, hautes, & pelées, yen- 
tretiennent 12 froidure, & aa lieu qu’au- 
trefois tout le pais étoit embarraffé de 
forêts, les Rois d'Angleterre y ont mis 

bon ordre, qu’aujourd’hui Pon y eft 

ten éloigné den avoir 20162. Les nei- 
Ses yfont fréquentes, & couvrent long- 
tems la terre: & même l’hiver de l'an 
1705 à lan 1706. il y en tomba une 
fi prodigieufe quantité, que plufeurs 
Pauvres V oi4geurs furent miférablement 
Cnfevelis fous leur poids au milieu des 
Chemins. Non obitant tour cela les 

abitans ont un attachement extraor- 

aire pour leur pais, & ne le chan- 
Scroient pas pour un meilleur. Ils y 
trouvent dequoi vivre, & qu’a t-on 
dans ce Monde autre chofe que fa vie? 


La 
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La Province de WORCESTER. 


À 1 ANr vû toutes les parties de la 
Principauté de Galles, nous al- 
lons préfentement paffer dans les autres 
Provinces de l’ Angleterre, qui font 4 
12 même hauteur, les parcourant, com- 
me ci-devant; de POuet à Ef, 
puis revenant de 1۳1 à l’'Oueft: nous 
décrirons enfuite celles qui font lelong 
des côtes, avancant de l’Oueft ولا اج‎ 
& nous finirons par Londres, le centré 
de tout le Roiaume. 

La derniére Province, que nous 4۴ 
vons décrite, eft le Comté de Hereford 
Paffant de Ja vers Orient, on entré 
dans le Comté de Worcefler, en Latin 
W igornicnfis Comitatus, qui eft entré 
le Duché de Glocefer au Midi & au 
Sud-Eft, le Comtéde Warwick a Eft, 
celui de Stafford au Nord, & ceux dé 
Shropshire X de-Hereford à VOuett. I 
a trente-cinq milles de long fur vint- 
cinq de large; & fix-vints milles de 
tour qui contiennent 540. mille 8 
de terre. On y compte fept Hundreds 
ou Quartiers, douze villes ou bourgs 2 
marché, dont il y en a quatre, quide- 


putent au Parlement WORCESTER 
a 


WESTWOOD m i ee WoRCE S THR SHIRE: 
A, اه‎ Foal. Contains | o aiaaAcres. 


Upten. DE LH ANGLETERRE. 3 
la Capitale, Evesham, Bewdley & Droit- 
wich, & cent cinquante-deux paroiffes 
Qui contiennent vint mille 62 Maifons, 
On y voit bon nombre de belles Ter- 
Tes & Maifons de campagne, qui ap- 
Partiennent à divers Seigneurs, Le 
Comte de Coventry y poflede Crombe- 
Court , Severn-Stocke , Alesborough & 
Feckenbam-lodge: Le Duc de Shrews- 
bury y poffede Grafton: VEvéque de 
W orcefter a leChiteau de Hartlebury: 
M. Packington, Chev.. Baronet y a 
Weft-wood, dont on voit ici le plan. 
11 eft fort bien arrofé de riviéres. La 
Severne le traverfe tout entier, & pres- 
que par le milieu du Nord au Sud, & 
Tecoit, en paffant, les eaux de troisou 
Quatre autres riviéres; la Stoure, X la 
Salwarpe à V'Orienr, & la Tame al Oc- 
Cident, un peu au deffous de la ville 
de Worcefler. L’ Avon venant du Com- 
té de Warwick lave auf un coin de cet- 
4e Province au Sud-Eft, & entre dans 
le Duché de Glocefler, où il va tom- 
ber dans la Severne. 
_ La Province de Worceffer eft féparée 
Au Sud-Oueft de celle de Hereford par 
de hautes montagnes, nommées Mal- 
Verres, qui s’élevent à la hauteur de 
{ept 
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fept milles. Ils’y trouve une fontai- 
ne, qu’on nomme Sacrée, à caule dé 
la vertu qu’elle ade guérir -diverfes m2" 
ladies, parriculiérement le cancer, pout” 
yü qu’on ait foin de l’apliquer de bon 
ne heure avant que le mal foit invéte” 
ré. Près de cette montagne, à l’Orients 
paroit Upton, bon bourg firué fur le 
bord de la Severne, au milieu d’un 
grande & belle prairie, où l’on a déier* 
ré quelquefois des médailles ۰ 


Chemin de Hereford à Leycefter. 


Je reprens ici la méthode de fuivre les 
„JÎ grandes routes, parce que je m’en 

trouve bien quelquefois, pour met” 
tre plus d’ordre dans mes defcriptions- 
Pour aller de Hereford à Leycefter of 
traverfe le Comté de Worcefter,du Su 
au Nord, par le milieu. On entré 
dans les terres de ce dernier par le cO? 
té du Sud-Oueft, & après dix mille 
de chemin l’on arrive à 


WORCESTER. 
۱ Jorcester, la Capitale du Com- 


té, a reçu des Saxons le nomd? 
Virecefier, & Weogorna-cefier , d’où 
les Latins modernes ont fait le nom dé 
es 
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WVigornia. Les anciens Romains Pont 
Connue fous le nom de Branonium où 
© Branogenium, & les Gallois retenant 
en quelque maniére le même mot l’a- 
Pelent Caer Wrangon. Elle eft fituée 
a Quatre-vintsdix milles de Londres, fur 
4 pente douce d’une colline, au bord 
€ la riviére de la Severne, gwon y-paf 
€ fur un fort beau pont de pierre de 
taille. Cette ville a beaucoup foufert 
€s ravagesdes Danois, qui la pillérent, 
X la réduifirent.en cendres l'An 1041. 
Elle foufrit encore la même délation 
Par un Incendie fortuit PAn 1113.qui 
Confuma, entr’autres, le Château & 1 E- 
Blife Cathédrale, Nonobitant ces gran 
ES pertes, elle seft toujours relevée, & 
%jourd'hui Woreeffer eft une belle & 
tande ville partagée en dix paroifles, 
“lant près d’un mille de long, bien bûr 
tle, fermée de murailles, qui ont fei» 
n Cens cinquante pas de circuit, fans 
environner toute entiére, parce que 
; Partie, qui eft bordée de la Severne, 
“toit affez bien défendue par cette ri- 
‘cre, pour n'avoir pas befoin de mur 
alles, On y entre par fept portes 5 & 
On y compte douze Eglifes, toutes 
ns la ville, hormis une. Le princi- 


pal 


۳26  LEs DELICES 0۵ 
pal ornement de Worceffer eft le Sieg 
Epifcopal, qui y fut établi PAn 68% 
par Sexwulphe Evêque des Merciens: 
Auf le plus magnifique bâtiment, qui 
٩۳۷ trouve, eft l’Eglife Cathédrale, #° 
tuée à l’extrémité Méridionale de 
ville. Elle ett grande, bien ornée de 
divers ouvrages d’Architeéture, con” 
ftruite en forme de croix double, avé 
un fort beau clocher, qui furmonte ۴ 
milieu de la croifée, & finit وه‎ 
forme: On voit au milieu du chew! 
de l’Eglife le tombeau du Roi 9 
élevé de fort beau marbre, fur leque 
paroit la figure de ce Prince, aufh dé 
marbre, revétu de fes habits ۶ 
Le côté Méridional du chœur eft aul 
occupé par le tombeau du Prince #” 
thar, fils ainé du Roi Henri VII. cour 
vert d’une pierre de jais. Le diocelé 
de Worcefter comprend toute fa pro” 
vince & une partie de celle de ۳ 
wick. La ville de Worcefter eft bien 
peuplée, fes habitans font aétifs, indu- 
ftrieux و‎ laborieux, & civils, Il ont 
trois marchez par femaine و‎ & ils font 
un grand négoce de draperie. 
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$° RTANT de Worcefter, la grande 
route de Leycefrer, tirant au Nord, 
Vous conduit, apres fix milles de che- 
Min, à Droitwich (ou Dartwich) bon 
Ourg fitué fur Ja riviére de. Sa/warpe. 
l s’y trouve trois fontaines falées, fé- 
Parées l’une de l’autre par un petit ruif- 
cau d’eau douce, qui coule entr’elles: 
On en tire de bon fel blanc.  Maisil y 
4 cette particularité à remarquer, que 
Ces fontaines ne font falées que pendant 
a moitié de l’année, depuis le folftice 
Eté jufqu’à celui d’hiver, c’eft-a-di- 
re, depuis le 23. de Juin jufqu’au 23, 
© Decembre. Pendant le cours de Pau- 
tre demi-année leur eau eft douce. Ces 
lines confument une quantité prodi- 
Bleufe de bois, comme c’eft l’ordinai. 
Te par-tout ailleurs, & les forêts voi- 
Ines, particuliérement celle de Feckene 

4m, en demeurent fort éclaircies 
De Droitwich on avance encore cinq 
Milles côtoiant la Sa/warpe, & l’on trou- 
VE Bromesgrove, bon bourg fitué prés 
d’un Château nommé Grafton. I ya 
un Seigneur, qui porte le nom de Duc 
de Grafton, décendu d’un fils legiti- 
Tom. Il, M m mé 
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mé du Roi Charles II. cependant © 
Château n’eft pas a lui, mais au 

de Shrewsbury. C’eft là Pufage dee 
Roiaume و‎ les titres n’emportent poi” 
la proprieté des terres. 8 
ve on tourne au Nord-Eft, & aprésd# 
milles de chemin Pon entre dans le Con 
té de Warwick. 

A l'Occident de Bromesgrove la SF 
verne arrofe un bonbourg nommé Beat 
lieu, & par corruption, Bewdley, Bel 
lus locus, fitué vers les confins de W0: 
cefter, de Shrewsbury & de Stafford. J 
eft fort bien bâti fur une colline, 2۳ 
bord de la Severne, & il fait grand 
commerce de cuirs & des blés. Ce 
là quele Roi Henri VIL. batit une Ma” 
fon roiale nommée Tikenball, en fave 
de fon fils Arthur. 

Près de Bewdley, au Nord-Eft, % 
voit un autre beau bourg nommé A 
dermifier, ou plürôt Kidderminfier و‎ fi 
tué fur la petite riviére de Staures © 
orné d'une fort belle Eglife. 1 fait 
aufi un grand commerce de draperié” 

L’ Avon, qui arrofe un coin de cett? 
Province au Sud- Eft و‎ fortant du Com” 
té de Warwick, rencontre d’abord & 
veshem, Wesham, où Evesholme و‎ bof 

bourg» 
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Ure gui fait un riche commerce de bas 
% ame. H eft fitué far une colline, dont 
von mouille le pié; & donne fon 

۲۳۵ à une belle & grande Vallée, (The 
ale of Evesham) la plus fertile detout 
° Comté, L’ Avon, quittant Evesham, 
Piè dans un autre bourg apelé Pêr- 
Eo & puis près d’un autre nommé 

‘Rington , ou l’on a découvert, énvi- 
۱ w Pan 1660. une fontaine médecina- 


| La Province de Worcefer eft l’une 
۲8 Meilleures de toute I’ Zagleterre, on 
/ Voit de belles & de grandes campagnes 
Vertes de blé dans PEté, excel- 
۷ pâturages, dé belles forêts, quel- 
dues puits d'eaux falées, & quelques 
lames médecinales. Les haies font 
$ rdées de bons poiriérs, dont On préf- 
le fruit و‎ pour en tirer du poiré, qui 
Ni fort agréable au goût: & les rivié- 
> Qui Parrofent, donnent beaucoup 
۶ ۳۵۱069. En particulier la Severne 
y Nourrit quantité de lamproies, qui 
“tent autrefois Pun des nrêts les plus 
۱۳۵62 parmi les Romains. Ce poiffon 
p, Une efpéce d’anguille, qui, au heu 
Ute, à fept petits trous, par ou el- 
“tire Peag ز‎ & 611616 pliit dans 165 eaux 
۱ M m 2 li 


» 
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limoneufes, telles que font celles de 4 
Severne. L'air répond fort bien au tf 
roir; il eft agréable, temperé, dou? 
& fort fain. 


Le Comté de WARWICK. 


ANGANT du Comté de JWorcef“‏ و 
à Orient, on paffe dans celui‏ 

Warwick, qui eft borné par celui 

Stafford au Nord-Oueft, par celui de 
Leycefterau Nord & au Nord-Eft, pat 
celui de Northamton a Orient, & pat 
ceux d'Oxford & de Gloceffer au Mid" 
Sa figure eft prefque ovale, érend¥ 
du Nord au Sud, de la longueur deq“ 
rante milles, {ur trente milles de larg 
& il en a cent trente-cing de tour, qui 
renferment 670. mille arpens 6 
Il eft partagé en neuf Quartiers, où l'O? 
compte plus de 21. mille 970. Mar 
fons, cent cinquante-huit Paroiffés? 
quinze villes ou bourgs à marché, dom 
il y en a deux qui deputent au Par 
ment, Warwick la Capitale, & Ul", 
ventry& huit Chateaux, ourre plufieu” 
magnifiques Maifons de campagne? 
comme celles dont on peut voir ici”, 
figure. Newenbam Paddon au Com™ 


de Denbigh, Comb. Alby à Milord C1% 
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Yen, Ragly à M. Popham Conway, 

Se. Deux riviéres aflez confidérables 

Afrofént cette Province; l’une coulant 

au Nord, favoir le Bluth, & autre au 
Ud, favoir P Zvon: 


Chemin de Worcefter à Leycefter. 


À Partie Occidentale de ce Comté 
porte le nom de Woodland, à cau- 
fe des bois dont elle eft couverte. An- 
“lennement on lapèloit Arden, qui 
tn Langue 622۵/۶ fignifioit la même 
chofe. C’eft par là qu’on paffe du Com- 
te de Worcefter dans celui de Warwick. 
À l'entrée on laifle, fur la gauche, 
ermicham ou Bromicham, d’autres lap- 
Pellant Birmingham, beau bourg 6 
ur la riviére du Rea, vers les frontiéres 
© Stafford. 11 eft célébre à caufe des 
Quincailleries qui s’y fabriquent. On 
Y Compte plus de quinze cens ouvriers, 
QUI travaillent à de jolis ouvrages de fer, 
acier, & de cuivre, qu’ils envoient 
Par tout le ۰ 
Reprenant la grande route, ontrou- 
ve Solibill, communément Sillil, bon 
Surg, à quatre milles des frontiéres, 
OÙ Pon remarque une 2062 jolie Egli- 
8. Quatre ou cing milles au Nord de 
M m 3 So- 
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Solibill, on 12:15 Coleshill, autre bourg 
ficué fur la petite riviére de Cole, 9” 


fe jetre pres de là dans le + Dé 
Solibill on avance droit a l'Orient, ۴ 
au bout de douze bons milles on arri¥? 
a 


COVENTRY 
Fins eft une belle & grandé 


ville, avantageufement firuée dan 
une belle campagne, & autant mar” 
chande qu’onle peut être fans avoir 
riviére, [l y a une manufacture de dra 
peries, qui eft d’un fort grand revente 
Cette ville eft ornée de divers beau* 
bâtimen:s, entr’autres de deux E glifés 
fort bien faites, avec de fuperbes clo” 
chers, lesquelles fervent à Pufage des 
deux paroiffes, qui partagent la ville. Of 
a élevé dans la place du marché une © 
fpêce de pyramide و‎ d'environ quatre" 
vints piez de haut; autour de laquelle 
on voit les ftatues de tous les Rois d 4 
gleterre, depuis Guillaume le Conguerant 
Les habitans avoient environné leu" 
ville de belles & de bonnes murailles 
dans le xv. Siécle fous le regne d’ Hea" 
ri VI. & les avoient fortifiées de dif” 


huit Tours, Mais Charles 11, érañt 
mon” 
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monté fur le throne An 1660. fit dé- 
molir & les Tours & les murailles, pour 
€s punir de ce qu’ils lui avoient fermé 
les portes de leur ville PAn 1651. a- 
Pres qu’il eut été batu par Armée du 
Parlement. On y celebre toutes les 
années une fête joieufe en mémoire de 
a bonne Comtefle Godiva, femme de 
Leofrik Comte des Merciens, qui remit 
‘a ville en graceavec fon mari. Leofrik 
irrité contre les habitans de Coventry, 
leur Gta leurs privileges, & les ruina 
Par fes exactions. Ils allérent fe jetter 
aux piés de Godiva, pour implorer fon 
intercefhon: Elle la leur promit, & 
travailla eneffet poureux auprès de fon 
Mari avec beaucoup d’empreflement. 
lle fut long-tems fans rien obtenir, & 
€ Comte, pour fe délivrer de fon im- 
Portunité, Jui déclara qu’il ne relâche. 
roit rien de fa rigueur, à moins qu’elle 
ne voulut traverfer toute la ville à che- 
val, & nuë comme la main. La bon- 
ne Comteffe eut d’abord de la peine à 
Sy réloudre; mais comme elle avoit 
affuré fon mari, qu’elle tenteroit Pim- 
poflible, pour appaifer fa colere, elle 
accepta le parti, Aiant fait publier 
qu'on fermat exactement toutes les por- 
NT m 4 tes 
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tes & les fenétres, & qu’aucune ame 
ne fe prélenrât devant elle, fur peine 
de la vie; elle traverfa toute la ville à 
cheval, dépouillée de tout vérement s 
n’aiant pour tout voile que fescheveux: 
qui étoient affez longs & aflez épais 
pour la couvrir, & pour cacher les par- 
ties que la pudeur défend de montrer. 
Il n’y eut qu’un boulanger, qu'une cu? 
rioficé téméraire fit mettre au coin du” 
ne fenétre: auffi luien cotita-t-il la vie. 
Cette avanture arriva PAn rogo. Le 
jour qu’on en célébre la mémoire, on 
porte en proceffion la ftatue de la Com- 
tefe, ornée de fleurs, & richement vé- 
tue, au milieu d’une foule de peuple, & 
la atue du boulanger eft mifé tur la 
même fenêtre, d’où il regardoit. On 
a dans cette ville une Ecole publique 
pour l’inftruétion de la jeunefle, avec 
une bonne Bibliothéque, & un Hopi- 
tal, pour l'entretien des pauvres. Les 
dehors de la ville font fort agréables, 
& les chemins y font bien pavez & bien 
entretenus, dans l’efpace d’un mille de 
longueur. Cette ville compofe un (eut 
‘& même Evéché avec Litchfield dans 
Je Comté de Stafford, comme je l’ai déja 
remarqué ci-deflus. Le Dioceie com- 
| prend 
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Prend les Provinces de Darby & de 
Stafford, & une partie de celles de 
Warwick & de Shropshire. On re- 
Marque dans fon territoire à 2 milles de 
diftance une fingularité digne d’atten- 
tion, ce font deux fontaines, l’une d’eau 
douce, & l’autre d’eau falée, qui ne font 
éloignées une de l’autre, que de 4 piéz. 
La ville de Coventry donne le titre de 
Comte, à un Seigneur qui porte le mê- 
me nom. 

De Coventry la grande route avance 
au Nord-Eft, & l’on fait encore dou- 
ze milles de chemin dans le Comté de 
Warwick, avant que d’arriver à Hincke 
ley, la prémiére Place de ۰ 


Le cours du Blith, O de la Tame, 


A riviére du Blith prend fa fource 

a quatre ou cing milles de Coven- 

éry, au Sud-Oueft. Il fort près d’un 
petit Lac ou Etang, formé par trois 
Ou quatre ruiffeaux, au bord duquelon 
voit Kenelworth, grand & beau Cha- 
teau, fitué fort avantageufement, af- 
fez bien fortifié, & environné de parcs. 
Le Biith coule droit au Nord, reçoit 
le Cote, qui vient de Coleshill, & fejet- 
te dans la Tame, qui a palé au 8 
m J de 
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de Bromicham, & au deffous de Cofeld. 
De 12 la Tame coule au Nord, & va 
partager les Comtez de Leyceffer & de 
Stafford, commençant par Tamworth. 

Au deffus de Tamworth au Nord-Ett 
on voit Seckington, petit bourg, connu 
autrefois fous le nom de Secandunum. 
De là retournant au Midi, l’on voit 4- 
7120707 و‎ bon bourg à marché و‎ puis 
Mancefler, autre bourg, fitué fur la 
riviére d Anker, qu’on y paffe fur un 
beau pont de pierre. Il a été connu 
dans l’Antiquité fous le nom de Man- 
dueffedum, qu’on lui donna, a caufe 
d’une belle carriére de pierres à bâtir» 
qui fe trouve dans fon voifinage, 


Le cours del’ Avon. 


A riviére de Zvon, aiant fervi dé 
borne entre les Comtez de Leyce- 

fier X de Northampton, entre dans ۴ 
lui de Warwick, Varrofe d’abord al’Oc- 
cident, & enfuite au Midi, bordant 
tout du long de fon cours la partie dé 
cette Province, qu’on nomme Felden. 
Cetteriviére trouve à entrée, le bourg 
de Rughby, qui n’arien de remarquable 
que fon marché. Elle mouille enfuite 


Newenbam, qui mérite d’être remar- 
qué 
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qué à caufe de trois fontaines médeci- 
nales qui s'y trouvent. Elles ont la 
couleur & le gout du lait, provoquent 
à uriner copieufement, confolident les 
plaies recentes, & font excellentescon- 
tre les ulcères, & les apoftumes, Quand 
on les prend avec du fucre, elles font 
aftringentes, & avec du fel, elles font 
laxatives: on eftime auf qu’elles font 
fouveraines pour guérir de la pierre. Ou- 
tre ces merveilleufes qualitez, l’eau de 
ces fontaines 2 encore la vertu de con- 
vertir le bois en pierre. 

De Newenbam \ Avon avance à Oca 
cident pour recevoir le Sew près de 
Stonley, de là tournant au Sud ilreçoit 
la riviére de Leame , qui vient de O» 
rient. La Leame fort des frontiéres de 
Northamton, & entre dans le Comté 
de Warwick près du bourg de Shugbu- 
7J, ou l’on trouve des affroites, oudes 
pierres faites en forme d'étoiles. De 
là laiffant le bourg de Southam fur la 
gauche, la Leame arrofe Leamington, 
ou Lemington, petit bourg, où il y 4 
une fontaine d’eau falée; puis elle va 
fe jetter dans l’Avos, à un mille-au 
deflus de 


W AR- 
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W. Ae RoW سیم کب‎ KE, 
ve la Capitale du Comté; 


a été nommée anciennement pat 
les Saxons, Warring-wick , c’elt-a-dires 
ville de garnifon, ce qui donne lieu de 
croire qu’elle eft la même Place, qui 
fut bâtie par les Romains و‎ & nommée 
Prafidinm, parce qu’on y tenoit une 
puiflante garnifon. Elle eft en effet 
dans une fituation fort avantageufe و‎ 
pour être bien fortifiée, bâtie dans le 
roc, fur une colline, au bord del’ Avon, 
aiant toutes fes entrées taillées dans le 
roc. Du refte elle eft paffablement 
grande, & bien bâtie; ornée de belles 
maifons و‎ de rues longues & larges و‎ 
d’un Collège, de quelques lifes, qui 
méritent d'être vues, & qui fervent à 
deux Paroiffes, dont elle eft ۰ 
On y voit encore quelques Hôpitaux, 
dont l’un a été fondé par un des ancé- 
tres du Comte de L eycefter, & qui eft 
11 richement renté, qu'il raporte an- 
nuellement 39 livres fterling, outre le 
logement à chacun des membres qui y 
fone: Autrefois elle a eu des murail- 
les & quelques remparts, mais il y a 
long-tems qu’elle n’en a plus, & Pon 

y 
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y voit pour toute défenfe un Château 
magnifique, conftruit par Koger Com- 
te de Warwitk, & réparé à grands 
frais, vers l’an 1615. par le Chevalier 
Foulques Grevill. Aujourd’hui il appar- 
tient à Mylord Brooks. Cette ville 
porte le titre de Cointé, & c’eft M. 
Edouard-Henri Rich, qui en ett res 
vetu. 

De Warwick l Avon coule au Sud, & 
palie a Stretford, ou Stratford, bon & 
gros bourg, ou il fe fait un grand dé- 
bit de malt. L’vony roule fes eaux 
fous un fort beau pont de pierre de tail- 
le, fufpendu fur quatorze arcades, & 
conftruit aux dépens d’un particulier, 
favoir de Hugues Clopton Maire de Lon- 
dres, qui voulut Jaiffer ce monument 
de fon affection au lieu de fa naiffan- 
ce. 
À l'Orient de Stretford, paroit un 
autre bourg, auquel les Anciens ont 
donné le nom de Kineton, à caufe de 
{es marchez, où il fe faifoit grand dé- 
bit de vaches; comme un autre quiet 
au Midi, fur une riviére qu’on apèle 
Stoure, a reçu le nom de Shipflon, à 
62016 de {es marchez de brebis. L’4- 
von reçoit la Stoure, qui vient du Sud 
au 
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au Nord, un peu au deffous de Siret- 
ford, & aiant arrofé le bourg de Bit 
ford, il fe joint à I Arrow, autre ri- 
viére qui coule le long des frontiéres 
du Nord au Sud. 

Entre Shipfton & Kineton Yon voit 
une belle & agréable vallée, ۵ 
la Vallée du Cheval Rouges (of the Red- 
borfe) bornée a Orient & féparée du 
Comté d'Oxford par une montagne , : 
qu’on nomme Ædge-bil}, la plus haute 
de routes celles des environs. Elle 6 
termine près du village de Warming- 
tom, où l’on a vu long-tems les reftes 
d’un rempart antique. Le terroir de 
cette Vallée eft rouge, & fort abon- 
dant en grain. 

Toute la Province de Warwick eft 
trés-fertile en grain, particuhérément 
dans la partie, qui eft à l’Orient del’ 4 
ven, & qui a caufe de fes campagnes, 
porte le nom de Felden, L'autre par* 
tic eft mieux fournie de bois. ۴ 
eit fort fain, fur-tout dans la ville de 
Warwick. 


Le Comté de NORTHAMTON. 
pa Comté de Narthamton eft borné 
à POccidemt par celui de War- 
wick y 
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wick, au Nord-Oueft par celui de Ley- 
cefer, au Nord par ceux de Rurland & 
de Lincoln, à l'Orient par ceux de Cam 
bridge, de Huntington, & de Bedford, 
au Sud-Eft par celui de Buckingham, 
& au Midi par le même & par celui 
d'Oxford. il forme une efpêce de cô- 
ne, long & étroit, étendu du Sud- 
Oueft au Nord-Eft, finiffant par une 
Pointe, qui n’a que quatre ou cing mil- 
les de large. Sa longueur eft de cinə 
quante milles, fa plus grande largeur 
de vint-quatre, & fon circuit eft d'en- 
viron fix-vints milles. $] contient ens 
viren ffo. mille arpens de terre. Ff 
eft partagé en vint-Quartiers, qui font 
trois cens vint-fix Paroiffes ou fe trou- 
vent environ 24. mille 8 ro. Maifons. On 
voit dans cette Province treize tant 
Villes que bourgs à marché, dont il y 
en 2 quatre, qui ont droit de députer 
au Parlement, NORTHAMTON la 
Capitale, Peterborough, Brackley, €? Hi- 
gham-Ferrers. Comme cette Province 
cit très belle & très fertile, & l’air 
fort fain, auffi eft elle fort peuplée, & 
fort remplie de Nobleffe, qui y pof- 
fede de grandes Terres. Le Duc de 
Grafton y poffede Grafton Regis: le 

Duc 
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Duc de Montague y poffede Boughton 
& le Chateau de Barnwell; le Comte 
d’Exetery poftede Burley & Worhorphs 
le Comte de Northampton y 8 
le Chateau d’ Ashbey:le Comte de Weft- 
morland ya Southay-Lodge & Apethorp: 
le Comte de Peterborough y poflede 
Drapton, Loswick, Thrapfion & Sudbor 
rough „le Comte de Sunderland y polle- 
de Aithrop, dont on peut voir ici la fi- 
gure. Les Comtes de Cardigan, d€ 
Halifax, & de Thomond, & divers 
autres Seigneurs y ont auffi de belles 
Terres, mais le detail en pourroit ê+ 
tre ennuieux. 

Les riviéres, qui l’arrofent, font en 
afiez bon nombre. La principale € 
V Avon, (en Latin Aufona) autrement 
Nyne on Neene, qui traverle tout 1# 
Comté du Sud-Ouett au Nord-Eft,re- 
cevant plufieurs riviéres qui s’y jettent 
à droit & a gauche. Les autres plus 
remarquables font l’'Owfe, & le Cher” 
weil, qui prennent tous deux leur four- 
ce dans le Midi de cette Province., , 

L'Onfe prend fa fource à l’extrémité 
la plus Méridionale de la Province pres 
du bourg de Brackley, qui a été autre” 


fois illuitre pour fon commerce de lat- 
nes. 


6 , i] 
الا‎ I] 
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nes, Il s’y trouve un Collège, quiett 
de la dépendance de celui de la Magde- 
laine à Oxford. : L’Oufe quite d’abord 
ce Comté, pour n’y plus rentrer. 

Un peu plus haut on voit une petite 
riviére {ortir du pié d’une montagne, & 
traverfer la forêt de Whitle, arrofant 
le bourg pe Towceffer, d’où elle va fe 
jetter dans l’Oufe. Towceffer , autre- 
ment Zorcefler, eft l’ancienne Zriponti- 
um, 21011 nommée, parce que la peti- 
te riviére, dont je parle, s’y partage 
en trois branches, & qu’il y a falu fai- 
re trois ponts. On y a déterré quel- 
ques médailles Romaines: du refte iln’y 
a rien qui foit digne d'attention, fi l’on 
en excepte fon Eglife, qui eft belle & 
grande. A quelque diftance de Tow- 
cefter, on void une belle Terre, nom- 
mée Grafton Regis, autrefois Domai- 
ne de la Couronne, qui donne le titre 
de Duc a Milord Charles Fitz- Roy, ifu 
d’un fils legitimé du Roi Charles LE. li 
ne faut pas confondre ce Grafton avec 
l'autre, dont j'ai parlé ci-deffus dans fon 
endroit, | 

Une autre montagne, fituée au Sud- 
Oueit du Comté, vers les frontiéres de 
Warwick, donne la fource a trois ri- 

Tom. II. N ۵ vid» 


Leis Devices Wedon.‏ 44؟ 
qui, col”‏ و viéres, à celle du Cherwell‏ 
lant au Sud-Eft, fépare cette Province‏ 
و00 de celle d'Oxford, & aux deux‏ 
dont l’un, duquel j’ai déjà parlé, cou-‏ 
le au Sud, & l’autre au Nord, dont‏ 
jai à parler maintenant.‏ 


Le cours de la ۷۰ 
Fe qu’onapèle autrement NJ’ 


ne, ou Neene, fort pres d’un en 
droit, où les Romains avoient conftruit 
anciennement deux puiffans rempartss 
dont on voit encore les reftes. Le plus 
grand des deux eft dans le voifinage de 
Daventree où Dantrey, place mediocre 
d’une forme quarrée, fur un côteau 
fort élevé, d’où lon peut ۴ 

9 peut découvri 

tout le pais d’alentour; aiant à ۴۳ 
ent une levée, qui enferme plus de deux 
cens acres de terre. On y a trouve auf” 
fi plufieurs médailles, qui prouvent que 
çà été un ouvrage des Romains. 

L’ Avon palle à Wedon, peut bourg; 
qui n’a rien de mémorable que fon an- 
tiquité, aiant été connu du tems des 
Romains fous le nom de Banna-venné- 
La étoit autrefois le Palais du Rot 
Walpbéve, qui fut converti en Mona* 
flére de Réhgieufes par fa fille Werbare 


ge. 
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ge. Ils’y trouve les veftiges d’un che- 
min pavé par les Romains, qui tiroit 

au Nord. 

NORTHAMTON. 

"Avon, ou la Nyne, quittant We- 
don; coule au Nord-Eft; & au 
bout de quelques milles pafle à Nort- 
hamton, la ville Capitale de la Provin- 
ce, & l’une des plus jolies d’ 4ugleter- 
re, fituée à fs. milles de Londres. Cet- 
te ville a beaucoup foufert de défola- 
tions dans le dernier Siécle. - Elle avoit 
une belle enceinte de murailles, qui con- 
tenoit deux mille & fix-vints pas de 
tour, & Pon y voioit un vieux Châ- 
teau, bati par Simon de Senlis prémier 
Comte de Northamton ; mais tous ces 
ouvrages ont été ruinés dans la fureur 
des derniéres guerres Civiles: & com- 
me fi ce n’eut pas été affez, la ville de 
Northamton fut confumée malheureu- 
{ement An 1675. par un Incendie gé- 
néral, qui la réduifiten cendres. Non: 
obftant toutes ces pertes, elle s’eft re 
levée, plus belle même qu'auparavant, 
comme un Phénix qui renait de fes cen- 
dres, tellement qu’elle eft aujourd’hui 
Pun des plus agréables fejours du Ro- 
Nna ` iih 
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iaume, tant pour fa propreté que pout 
Ja beauté de ۱2 fituation. & la régula- 
rité de fes rues & de fes batimens unt- 
formes. Henri 111: avoit voulu y transpor- 
ter l’Univerfité de Cambridge, du moins 
il donna permiffion aux Etudians l’An 
1261.de s’y transporter, mais cela n’eut 
pas de fuite. I] s’y fait aujourd’hui un 
grand commerce de cuirs. Le Comte 
de Northamptons’appelle GeorgeCom- 
pton. 

De Northamton la Nyne coulant au 
Nord reçoit fur la gauche une petite 
riviére, {ur laquelle on voit deux bourgs, 
Rotwell, ou Rowell, & Kettering, dont 
le prémier a de bonnes foires de che- 
vaux. De 12 la Nyne arrofe Welling- 
borow, Higham- Ferrers , & Thrapfton, 
trois bourgs qui n’ontrien de fingulier; 
& plus haut un autre nommé 6 
& par corruption Oundle; (au lieu d’ Z- 
vondale) où il y a un Collège, & une 
trés-belle Eglife. Ce lieu là eft remar- 
quable par fes puits qu’on appelle Drum- 
ming- Wells, c’efi-à-dire, fontaines à 
tambour, parce que de temsen tems 
on y entend un bruit femblable à celui 
du tambour, & quand cela arrive , le 
peuple le regarde comme un préfage de 

quel- 
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quelque malheur. Un peu plus haut 
elle lave le Chateau de Fotheringhay و‎ 
qui eft remarquable, parce que ce fut 
la que la Reine Elizabeth fit trancher 
la têre à la Reine Marie d’Ecoffé, fa 
Coufine, *l’An 1587. 

La Nyne coule au Nord le long des 
frontiéres de Huntington, jusqu’à Wal- 
mesford, & de là tournant au Levant 
elle voit les ruines d’une ville antique, 
nommée Darobrive, qui 96160061] fur 
l’un & fur l’autre de fes bords, & qui 
{ous l'Empire des Saxons fut apelée Dor- 
mancefier. On remarque encore unyil- 
lage, apèlé Cafler, dont le nom mar- 
que l'antiquité, & qui paroit avoir été 
une partic de cette ville, à caufe des 
pavez à la 21/0/2206 و‎ qu’on y a déter- 
rez. D'ailleurs. on a trouvé quantité 
de médailles dans leschams desenvirons; 
& l’on voit partir de cet endroit là deux 
voies militaires, ou-chemins pavez par 
les Romains, dont les levées font enco- 
re fort connoiffables, & l’un des deux 
eft 20616 Forty-foote-way, parce qu’il eft 
large de quarante piez. 

N n 3 PE- 


* Moreri met cet événement à l'An 1585. 
çet une faute, 
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PETERBOROUGH. 


E Cafer la Nyne arrivée au coinde 

la Province, aux confins de Cam- 
bridge & de Huntington, arrofe la ville 
de Peterborough. Certe ville n’eft pas 
des plus anciennes. Sous l'Empire des 
Saxons on ۱۵۵۵۱۵1۲ Medeswel-bamfied, 
X Medesham-fied, à caufe d’un goufre 
que faifoit la Nyne, nommé Medeswell, 
fi profond, qu’ aucun nageur n’en pou- 
voit fonder le fond, quelque habile qu’il 
fut. Cependant il ne fe geloit jamais, 
parce qu’il s’y trouvoit une fource chau- 
de, qui poutfoit toujours des bouillons 
vers la furface de l’eau. Peada, pré“ 
mier Roi Chrétien entre les Merciens 
y commença un Monaftèrea l’honneur 
de S. Pierre, ce qui fit donner à la Pla- 
ce le nom de Peterborough. Ce Prince 
ne put pas achever fon ouvrage, par- 
ce que fa femme le fit mourir fecrete- 
ment, en haine, dit-on, de la Rêl 
gion Chrétienne.  Æulphére fon trére, 
qui, comme nous Pavons remarqué ail - 
leurs, avoit fait maffacrer fes déux pro 
pres fils, parce qu'ils s’étoient faits 
Chrétiens, fe convertit enfin à fon 
tour, & acheya le Monaftgre, aiant 
fait 
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fait mettre pour fondemens des pierres 
d’une groffeur fi extraordinaire, qu’il fa- 
loit huit paires de bœufs pour en trai-. 
ner une. L’Eglife & le Monaftère é- 
toient un ouvrage fort magnifique, mais 
cela ne les exempta pas de la fureur des 
Danois, qui n’épargnoient non plus les 
chofes facrées que les plus profanes: & 
ces beaux édifices furent enfevelis dans 
leurs ruines plus decent ans durant. Dans 
le x. Siécle on commença à les rele- 
ver, & Adolphe, Chancélier du Rot 
Edgar, donna tous fes biens pour cet 
ouvrage. L’Eglifeeft un trés-beau bå- 
timet, revétu de divers ornemens d’Ar- 
chiteéture,. qui y font répandus avec 
profufion, & d’un deffein particulier. 
Les quatre coins font flanquez de qua- 
tre petites Tours rondes, la façade pré- 
fente aux yeux trois magnifiques porti- 
ques, 2 trois rangs de colomnes, & le 
deffus eft chargé d’une Tour, couver- 
te d’une jolie aiguille. Du millieu de 
Ja croifée de l’Eglife s'éleve une autre 
Tour, qui finit en plate-forme, On 
voit dans le chœur les tombeaux de 
deux Reines du xvi. Siécle, qui ont 
été fort malheureufes. La prémiére eft 
Cathérine d'Efpagne Reine Douairiére 

Nn 4 d’ An- 
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d’ Angleterre, qui fut repudiée par Hen- 
ri VIII. Pautre eft Marie Reine d'E- 
coffe, dont j'ai parlé, qui eft la inhu- 
mée fous un tombeau couvert de ve? 
lours noir. Du refte Peterborough eft 
une petite ville, mais qui eft devenue 
plus confidérable, depuis que le Rot 
Henri VUI.en chafa les Moines, pour 
établir un Siége Epifcopal, qui s'é- 
tend fur ce Comté, & fur celui de Rut- 
land, & un Collège de Chanoines: Les 
Seigneurs, qui portent le titre de Com- 
te de Peterborough, font de la Maifon 
des Mordants. ۱ 
L'Avon, oula Nyne, (Neen, ou Nea- 
ne) quittant Pererborough fe trouve dê- 
formais trop refferrée dans fon lit, par- 
ce qu’elle eft groffie confidérablement 
par toutes les eaux, qu’elle 2 ۰ 
C’eft pourquoi, faute d’autre déchar- 
ge, elle fe déborde fur les campagnes 
voifines pendant la plus grande partie 
de l’année, & forme avec d’autres ri- 
viéres tous ces vaftes Marais, que j'ai 
déjà décrits ci-deflus. Je n’en parlerai 
pisici, pour ne pas dire deux fois Ja 
même chofe. > 
‘Tout ie Quartier du Nord-Oueft de 
la Province eft féparé du Comté de Ley- 
۱ fee 
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cefler par le cours du Welland. Cette 
riviére prend fa fource un peu au def 
fus de celle de l? Zvon Méridional, qui 
paffe à Lilborn, petit bourg obfcur, fi- 
tué fur un chemin Romain, où il refte 
quelques Monumens antiques. Le Ael- 
land coule du Sud-Oueft au Nord-Eft, 
lavant diverfes petites Places, qui n’ont 
rien de fort confidérable. La feule و‎ 
qui mérite quelque attention, eft Col- 
lyweflon, où Marguérite, femme d'Ed- 
mond Comte de Kichmont, & mére du 
Roi Henri VII. fit bâtir une ۸۵ 
magnifique. Il fe trouve dans fon ter- 
roir quantité d’ardoife, qui fert à cou- 
vrir Jes maifons. Un peu plus avant, 
le Welland pafle à côté de Bernek, qui 
n’a rien de digne de remarque, finon 
une belle carriére de pierres à bâtir, 
d’où ontété tirez les matériaux des Mo- 
nafteres de Peterborough & de ۰ 
Le Weilandaiant achevé fa courfe, tom- 
be dans P Zvon, qui borne ia Province 
à Orient, comme il l’a bornée au Sud- 
Eft, & la fépare des Marais & du Com- 
té de Cambridge. 

Le Comté de Northamton eft lun 
des meilleurs de P Angleterre, foit pour 
la bonté de Pair, foit pour la fertilité 

Nag dy 
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du terroir. Ce ne font qu’agréables 
campagnes, riches en blez, en pral“ 
ries & en pâturages. Auf eft elle fi peu? 
plée, que les habitations s’y touchent: 
pour ainfi dire, & que d’une hauteur 
on peut en quelques endroits découvrif 
tout à la fois jusqu’à vint & trente clo? 
chers à la ronde. Les campagnes y font 
routes couvertes de brebis, quienrichil- 
fent les habitans, de leurs laines. 
faut qu’il yait aufi bon nombrede Re- 
pards, puisqu’au mois de Mai de l’an 
1724. Milord Halifax, qui y poflede 
la belle Terre de Hurton, a fait prendre 
dans tout ce Comté cinquante Renar- 
deaux, dont il a fait préfent au Roi de 
France, aiant apris que ce jeune Mo- 
narque prenoit plaifir a la chafle deces 
animaux. 


Le Comté de RUTLAND. 


E petit Comté de Rutland eft au 
Nord & au Nord-Oueft de celut 

de Northampton, enclavé, pour ainfi dir 
re, entre la Province de Leycefter al’Oc- 
cident & au Nord-Ouett, & celle de 
Lincoln au Nord & a PER. Il n’a que 
douze milles de long, fur dix de larges 
& environ quarante de tour, =. 
cre 
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fermant cent dix milles arpensde terre. 
Mais il eff extremement peuplé, telle- 
ment qu’on y compte quarante-huit Pa- 
Toiffes , qui renferment plus de 3260. 
Maifons & deux bourgsà marché, Oak- 
ham & Uppingham. Ni l’un ni Pau- 
tre n’ont droit de députer au Parlement, 
mais la Province feule nomme deux 
Députez. Il s’y trouve quatre rivié- 
res, dont deux ne larrofent que dans 
fes frontiéres, & les deux autres le tra- 
verfent par le milieu de l'Orient à POc- 
cident. La prémiére eft le Petit Ey, 
(Little Ey) qui coulant au Sud-Eft le 
lépare du Comté de Leyceffer , & fejet- 
te dans la feconde و‎ qui eft le Welland, 
Les deux derniéres font, le Chater, & 
le Wadeland, ou le Wash, qui travers 
fent la Province dans toute {a largeur و‎ 
tenant entr’elles un cours parallèle, & 
fe jettent routes deux dans le Welland. 
Les deuxbourgs, qu'on voir dans ce 
Comté, font Uppingham & Okeham. Le 
prémier eft fitué fur une colline vers 
la pointe Méridionale du Comté. Le 
fecond eft a deux milles au deflus du 
Wash, dans la belle & riche Vallée de 
Catmoufe où Cathmofs. Okeham a été 
anciennement à des Seigneurs de la pe 
on 
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fon des Ferraires , qui avoient des fers 
de cheval pour leurs Armes. Et ۵ 
peut-être de ces Seigneurs que le bourg 
d’Okeham a retenu un privilège afez 
plaifant; favoir que quiconque y entre 
à cheval, y doit donner pour homma- 
ge un des fers de fon cheval, ou bien 
il faut qu’il le rachéte par argent. Aule 
fi voit-on fur la porte de PHôtel devil- 
Je plufieurs fers de cheval, qui y font 
attachez; & au deflus du Tribunaldes 
Juges, un grand fer de cheval artifie- 
ment travaillé qui à cing piez ES demi de 
long, ÊF qui ef large à propertion. Oak- 
ham, ou Okeham (la prononciation eft la 
méme) porte le titre de Baronnie. Henri 
VIII. créa ce titre en faveur du fils de 
fon Viceregent Cromwell, pour étre pof? 
fedé par fes defcendans måles EF femelles. 
La perfonne quieneft aujourd'hui revétue, 
eft Madame Elifabeth Cromwell, Epou/e 
de M. Southwell, Secretaire d Etat en 
Lrlande. On voit à Okebam un Château, 
ou fe tiennent les Affifes de la Province, 
une Ecole publique pour linfiruttion de la 
Feunefe, EF un Hopital. 

Le Comté de Rutland, bien que la 
plus petite Province du Roiaume, ne 
le cède à pas une, pour la bonté de l'air, 


& 
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& pour la fertilité du terroir. On y 
trouve deschams d’un très-grandraport, 
& des campagnes agréables, couvertes 
de beaux troupeaux de brebis. Later- 
re y eft rougeâtre, ce qui lui a fait don- 
ner le nom de Ruthland, les brebis mê- 
me s’en reffentent, & leur laine aquel- 
006 teinture de rouge. N'oublions pas, 
avant quéde finir cet article, de remar- 
quer que cette petite Provincea le titre 
de Duché; celui qui en eft revétu, eft 
M. Jean Manners. 


Le Comté de BEDFORD. 
At déjà parlé ci-deffus du Comté de 
۱ Huntington, ainfi j'ai parcouru tou- 
tes les Provinces Méditerranées, qui 
font fur une même ligne. [6 donc 
à la defcription de celles qui font fur la 
ligne fuivante, & je commence à l'O- 
rient, par où j'ai fini, pour aller ena- 
vançant a ۰ 
Sortant du Comté de Huntington pour 
paffer au Midi, l’on entre dans celuide 
Ledford, qui eft enfermé entre 16 Du- 
ché de Buckingham à و۲0۵۵‎ le Com: 
té de Hartford au Sud, le même Com. 
té & celui de Cambridge à Eft. I s'é- 
tend en long du Nord au Sud, l’efpace 
de 
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de vint-quatre milles fur douze de lar- 
ge, & ilen a foixante & treize de cit- 
cuit, qui tenferment environ 260. mille 
arpens de terre. Il eft partagé en neuf 
Quartiers, où fe trouvent dix bourgs 4 
marché, entre cent feize Paroiffes, ou 
Pon voit plus de douze mille Maifons. 4 
n’y a que la Capitale, quiait droit de dé- 
puterau Parlement. La riviére de lOu- 
fele traverfe en ferpentant de ۸ 
PEt, & il eft arrofé d’une autre peti- 
te riviére, nommée /ve//, quis apres 
l'avoir mouillé dans fa longueur du ou 
au Nord; fe jette dans ۵۰ 


D ED. FO Ko EL 
Arop, la Capitale de cè Com- 


té, s’apcloit anciennement Bedan- 
ford, & les Gallois lui donnent le nom 
de Lettidour. (eft un grand & beau 
bourg tout ouvert, fitué vers le milieu 
de la Province, à 38 milles de Londress 
{ur les deux bords de la riviére de Oz- 
fe و‎ aiant fes deux parties jointes par uf 
grand pont de pierre de taille, qui {¢ 
ferme de chaque côté. Bien que cet- 
te Place ne porte que le titre de bourg» 
elle eft cependant confdésrable, aiant 


cing Paroifles dans fon enceinte, deux 
of 
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ou trois belles Eglifes, & deux mars“ 
chez par femaine. Autrefois on y vo- 
ioit le tombeau du Roi Offa dans une 
chapele, au bord de 1۳02/6 , mais cet- 
te riviéres’étant débordéeentraina toute 
a-la-fois & la Chapéle & le tombeau. 
Ce fut dans les prairies de Bedford, que 
PAn $72. Cathwolph remporta une vis 
étoire décifive fur les Bretons, & lescon- 
traignit à lui ceder le pais. 

L’Oa/e ne voit rien d'autre de confi- 
dérale dans ce Comté. Mais il ne faut 
pas oubher un prodige qui lui arriva 
l'An 1399. vers le village de Herewood 
Ou Harleswood, auprès des confins de 
Nortbamton, de Buckingham & de Bed: 
ford, Le prémier de Janvier de cette 
année-là ۵۸/۶ rompit foh cours tout 
fubitement, & demeura quelque tems 
à fec dans l’efpace de trois milles de long, 
tellement qu’il y eut des perfonnes , 
qui traverférent fom canal à pié fec en 
divers endroits. Les gens fages ne dou- 
térent point que ce ne fût un préfage 
des longues & funeftes divifions entre 
les Maitons de Lancaftre & d’York, qui 
devoient déchirer le Roiaume: du moins 
onen jugea ainf dans ce tems-la, & 
l'événement fit voir qu’on ne ۶ 

point 
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point trompé, puis que ce fut cette mê- 
me année-là que les troubles commen- 
cérent, comme châcun fait. L’Oz/e, a 
vant que de quitter ce Comté, reçoit 
la riviére d’/vell proche du bourg de 
Tamesford, où les Danois batirent au- 
trefois un Château.’ Ils renverférent 
près de là un Fort conftruit par les an- 
ciens Bretons nommé Salene, & au’ 
jourd’hui Salndy ou Sandy & Chefter- 
field. On y a deterré quelques médail- 
les, qui font connoitre fon antiquité. 
Sandy eft tour près de Bigleswade, ou 
Biglesworth, joli bourg fitué fur l /vel/, 
qui n'a rien de plus confidérable que 
fon pont depierre, & fes foires de che- 
Vaux. 
ما را(‎ Ps ما تم‎ E 
D’ la partie Méridionale on voit 
trois bourgs, qui ont chacun 
quelque chofe de remarquable. Le plus 
Méridional eft Dunflable, bon bourgs 
bien peuplé, fitué fur un fond de cra 
ie, & cumpolé de quatre rues, qui 
font parallèles aux quatre parties du 
Monde. Chacune de ces ruës entretient 


une mare, où l’on conferve l’eau de la 
plu- 


Dunftable. DE L'ANGLETERRE. ff9 
Pluie, parce qu’on y manque de fon- 
taines, & qu’on n'y peut creufer de 
Puits qu’à une profondeur fort peu con 
fidérable. Le Roi Edouard I. fir éle- 
Ver autrefois au milieu du marché une 
Colomne confidérablement haute, pour 
honorer la mémoire de la Reine E/éo- 
nor {on Epoule, dont le corps fut dé- 
poié pendant quelque tems à Dunfla- 
ble. Comme Dunffable eft fitué fur un 
Chemin Romain, cela donne lieu de croi- 
re que Celt l’ancien Maginium, d’au- 
tant plus qu’onadéterré dans les chams 
Voifins quantité de médailles, que les 
Paifans apèlent Madning monye. On ra- 
porte que le Roi Henri I. le rebatir 
dans 16911۰ Siécle, pour arrêter les ra- 
vages d’un fameux voleur, nommé Dun, 
& qu’on Vapéla Duni flabulum, Dun- 
fiable, parce que ce voleur fe retiroit 
ordinairement dans les ruines de Pah- 
cien Maginium. Mais c’eft une Tradi 
tion fort incertaine. Au rete ۵۰ 
ble eft un lieu de grand paflage, pour 
ceux gui vont dans ۱۵۵۵۱۲ de P Angle- 
terre. 

À quatre ou cinq milles de Duzfa- 
ble, à l'Occident, eft Leighton, fitué 
fur une petite riviére, aux frontiéres 

Tom. 1۰ Oo du 
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du Duché de Buckingham. I] eft ۶ 
marquable à caufe de fon marché, ov 
i] fe faitun très-grand commerce de b€? 
tail, Un peu au deffus de Leighton; 
dans le voifinage de Woburn, prèsd’un 
lieu nommé 4/pley-Gowiz, il fe trou- 
ve une efpêce de terre, qui pétrifie le 
bois. On montroit anciennement dans 
PAbbaie de Woburn une échelle, qui 
après avoir été là long-tems enterrée » 
avoit été changée en pierre. Mais cet“ 
te Abbaie aiant été ruinée par 2 
VIII. avec tousles Monaftères du Ro- 
iaume, l’échelle a entiérement difpa- 
ru, & il n’ena plus été parlé, Aujour- 
d'hui, Woburn eft unbon bourga mar- 
ché, célébre pourla terre à foulon. Le 
Duc de Bedford y a une belle Maifon. 
Ampthill eft un autre bourg à marche, 
qu: étroit autrefois un Domaine de læ 
Couronne, aujourd’hui il appartient au 
Comte d’Ailesbury. Les autres bourgs 
à marché fone Lutton, Shefford و‎ 
Bigleswade & Potton. 

Tout le Comté de Bedford melt que 
de belles campagnes , fertiles en grain, 
particuliérement au Nord. Du coredu 
Sud le terroir n’eft pas ft bon, mais €- 
tant cultivé avec foin, il produit te 

: meil- 
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Hartford’ DE L’ANGLETERRE. fót 
meilleur or rge du Roiaume. Il s’y voit 
quelques pâturages, & quelques bouts. 
dé Forêts, qui font peu confidérables, 

Les alouertes font fi communes à Daun- 
fable, qu’on y en a une douzaine pour. 
deux foûs. L'air y eft tempéré, doux 
& fain. Auli y voit on quantité de 
Nobleffe و‎ & grand nombre de belles 
maifons, qui appartiennent à divers 
Seigneurs & Gentils-hommes, comme 
Tarvey- Hall au Corte de Peterborough; 
Wreft-boufe; au Duc de Kent, donton 
voit ici deux plans. Milord Duc de 
Bedgord eft de la Maifon de Raffel, & 

ce titre aété poflédé par fa Maifon de 

puis le tems du Roi Edouard VI. 


Le Comté de HARTFORD. 
1-3 Comté de Hartford a pour bors 


nes au NordleComté de Cambrid- 

ge, à l'Orient celui d'Efféx, au Midi 
celuide Middlefex, & à l'Occident celui 
de Buckingham. El eft étendu du Nord 
au Sud de longueur de trente milles, 
fur vint-fept de large, & il en a cent 
trente de circuit, qui renferment afr. 
mille & 20. Arpens de terre. On y 
compté huit Quartiers, dix-huit bourgs 
à marché, dont deux députent au Pars 
O o 2 le- 
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lement, HARTFORD la Capitale, 

& S. Albans, & fix-vints Eglifes Pa- 
roifliales, où l’on peut compter envi. 
ron 16 mille ¢70. Maifons. Les an- 
ciens habitans s’apeloient Cattieuchlans, 
ou Cattivellans, & Caffiens, & faifoient 
partie des Zrinobantes. Us poflédoient 
aufli les Comtez de Bedford, & de Buc- 
kingham. Les deux principales ۲۱۷۱۵۰ 
res, quil’arrofent, font la Lea ou Ley 
& le Coin. La prémiére prend fa four- 
ce dans le cœur de la Province, palle 
a Hartford, coule au Nord & al’Ouett, 
& enfuite au Sud, fervant de borneen- 
tre ce Comté & celui d’ Efex. LeColn 
a fa fource près de celle de la Ley, pañle 
à Saint- Alban, & coule au Midi. 


HARTEOR D: 


ARTFORD ou Hertford, eft une 

. À bonne ville,, fur la riviére de la 
Lea, médiocrement grande, & peu- 
plée a proportion, partagée en trois 
paroiffes, batie a 20. Milles de Lon- 
dres; qui n’a rien de plus confidérable 
que l’honneur d’être la Capitale d’un 
Comté. L’An 670. ils’y tint un Syn- 
ode, où Augufiin Y ۵ ۵۲۲۵6 I’ Angie~ 
terre eut une conférence avec les Evé- 


ques 
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ques Bretons. C’étoit au fujet de la 
Pâque, parce que les Bretons la célé- 
broient felon lerire & dansle tems mar- 
qué par l’Eglife Gréque: Augufiin vou- 
loit les porter à embraffer le rite Ro- 
main, & a faire la Pâque avec PEglife 
Latine, mais il ne put rien obtenir, & 
apres avoir long-tems difputé, chacun 
demeura dans fon prémier fentiment, 
& l’on ne convintde rien. ly avoit au- 
trefois un Chateau fort, fermé de mu- 
railles, & environné d’un foflé. Aujour- 
d'hui ce Chateau n’y fert plus que d’or- 
nement, fes fortifications étant déftruites. 
Il appartient au Comte de Salisbury. 


SAIN T-A LB AN. 


true Atanan eft un bon bourg, fi- 
tué {urle Colz,a neuf milles au Mi» 
di de Hartford, plus célébre à caufe de 
la mémoire de l’ancienne Verglamium و‎ 
dont il a pris la place, que par l’état où 
il fe trouve aujourd’hui. Verulamium 
fut autrefois l’une des premiéres & de 
plus grandes Colonies Romaines dans la 
Bretagne: & bien qu’elle eut été ruinée 
par les Bretons, dans le foulevement de 
la Reine Boodicia, elle fe releva bien- 
tôt de fes ruines, & devint plus grande 

| 0 3 & 
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& plus puiffante que jamais; mais elle 
fut ruinée unefeconde fois par les guer- 
res des Saxons avec les Bretons. On voit 
encoreles veftigesdesanciennes murail- 
les & des foflez, qui ont douze cens foi- 
xante & dix pas de circuit. On atrou- 
vé dans ces mafures quantité de monu- 
mens anciens, comme des médailles, 
de petites figures d'or & d’argent, des 
colomnes, des ftatues, des pavez a la 


` Mofsique, des fouterrains, & autres 


chofes femblables, outre qu'elle eft fi- 
rnée@furun grand chemin, pavé autres 
fois par les Légions Romaines, &nom- 
mé Watling-fireat par les Saxons, Ces 
peuples.s'érant rendus maitres de Veru- 
lamium Vapêlérent Watlingacefier و‎ à 
caufe du chemin dont je parle; & er- 
lam.cefler, de là vient qu’encore aujour- 
d’hui on apèle communément ۰ 
L'An42o: on y tintun Synode, où S. 
Germain Evéque d'Auxerre, & S. Loup 
Evéque de Troyes, furent apclez de Fran- 
ce, pour aider à éteindre Phêrefie Pé- 
lagienne , qui recommençoit ۸ ۲ 
les Eglifes de la Bretagne. Ce fut là 
que S. Alban, le prémier Martyrd’en- 
tre les Bretons, répandit fon fang pour 
la foi Chrétienne, -& «dans la fuite les 
| ha- 
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habitans, s'étant aufli convertis, éle- 
vérent un magnifique Monaftére à 1 hons 
neur de ce Saint, & c’eit de là que le 
bourg a pris le nom de $. Alban. Offa 
Koi des Merciens le rebâtit tout deneuf 
PAn 7os. & le dota très rithement, 
jusques là que les Abbez avoient le ti- 
tre de Lords, & droit de féance dans 
la Chambre Haute du Parlement. Heart 
VIII. détruific le Monäftère comme 
tous les autres, mais les habitans en ra- 
chetérent l’Eglife, qui eft fort jolie, 
pour le prix 06 460, livres, & en firent 
deur Eglife Paroiffiale. On y voit en- 
tr’autres un fuperbebatiftère de bronze 
mafhf, qui fut autrefois enlevé aux 
Rois 01/۸۵/۶۰ Anciennement le Mo- 
naftère étoit bordé d’un grand étang, ou 
marais, qui lui faifoit beaucoup detort, 
les Abbez le firent deffécher, deforte, 
qu’aujourd’hui c’eft une plaine fertile, 
& il y a une rug de la Place, qui en a 
retenu 16 nom de Fishpole, Dansletems 
qu’on y travailloit, (c’étoit VAN 960.) 
on y trouva dans la terre des ancres tou- 
tes rouillées, des rames, & des plan- 
ches de chêne godronnées, avec des 
clous, qui paroiffoient être des débris 
de bateaux. Du tems de laReine Æ- 
O o 4 li- 
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lizabeth on y déterra auffi des ancres و‎ 
& cela fait juger que le Cola, qui neft 
aujourd’hui qu'une petite riviére, avoit 
été autrefois navigable. Saint-Alban a 
donné le titre de Vicomte à plufieurs 
Maifons [lluftres, mais particuliérement 
au favant Chevalier Bacon, Chancelier 
fous la Reine Elizabeth , Pun des plus 
Grands Hommes que I’ Angleterre ait 
produits. Le Roi Charles 11. donna le 
titre de Duc de S$. Alban à l'un de fes 
fils naturels qui fe nomme Charles Beau- 
clair. Le feu Duc de Marlborough a- 
voit une belle Maifon, prèsde ce bourg, 
nommée Holloway-Houle. 

A trois ou quatre milles de $. Alban, 
au Nord-Oueft, le Co/z arrofe un bourg 
nommé Redborn, où il reçoit un ruif- 
feau qu’on apèle Womer, qui ne fe dé- 


borde jamais, qu’il ne foit le préfagede 


quelque grand malheur, dont le Ro- 
jaume eft menacé, du moins felon ۰ 
pinion du peuple. Il yavoit ancienne- 
ment dans ceQuartier-la une Placenom- 
mée Durocobrive, qui pouvoit étreen- 
tre Redborn X Flamfied lur le grand che- 
min pavé. De même à l'extrémité du 
Sud-Eft de la Province paroit un villa- 


ge nommé E/ffrée, fitué au milieu des 
: 


Mone 
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montagnes, près duquel on voit les 
mafures d’une Place antique nommée. 
Sulloniaca. 

Au Nord du Comtéde Hartford, far 
les frontiéres de Cambridge, paroit Rois 
fion, bon bourg, célébre à caufe de {es 
Foires & de fes Marchez, où il fe fait 
un tres grand commerce de grains. Un 
peu au deflous de Roy/fon, au Sud-Quett, 
paroit Ashwell, qui weft aujourd’hui 
qu’un village, mais qui autretois étoit 
un bourg, & avoit été habité par les 
Romains, file grand rempart quarré, 
qu’on y a vu, & les medailles Romaine’ ۰ 
qu’on a déterrées dans fon enceinte, en 
peuvent être une preuve {ufffante. Au- 
jourd’hui Ashwell n’ariende remarqua- 
ble, finon un rocher 61621 pê, d’où décou- 
lent tant de fources enfemble, qu’elles 
forment unruiffeau affez gros, pour fai- 
re tourner un moulin dês fon origine, 
Les autres bourgs à marché font Bar- 
net, Ware, Berkhamfied, Rukmansworih, 
Hatfield, Buntingfoid, Barkway, Bal- 
dok, Hitchin, Hodsden, Standon, Stevenid.- 


ge, Stortford, Tring & Watford. 


Le bourg de Barnet fe diftingue par 
fes eaux minerales. Ware elt un joli 
bourg fur la Ley, fur la route de Lon- 

O o f dres, 
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dres, avec un canal, qui fournit de 
Peau à une partie de cette grande vil- 
le.  Berkamfted n’a rien de plus remar- 
quable و‎ qu’un vieux Chateau, où re- 
fidoient autrefois les Ducs de Cornouail- 
le. 

Hatfield, auffi fur la Ley, eft dans 
‘une fituation trés agreable; On y 
void Hatfield-Houfe, autrefois maifon 
Roiale, mais Jaques ۳. pour 
Therbalds, autre Maifon dans cette mê- 
me Province, près de Æodsdon. Au- 
jourd’hui Hatfield- Houfe ef au Comte 


‘de Salisbury. Vous en avez le plan ici 


۳ A 4 
a COTE. 


Le Comté de Hartford eft l'un des 


‘plus fertiles d Angleterre, riche'en grains, 


en troupeaux, & en fruits و‎ & rien 
n’y manque de tout ce qui eft néceflai- 
re pour les délices dela vie, L'air y 
eft trés-bon, fort doux & fort tempé- 
ré. Le voifinagede Londres y fait fleu- 
rir le commerce, ce qui l’a rendu extre- 
mement peuplé; & l’a rempli d’un grand 
nombre de belles Maifons de Grands Sei- 
gneurs: En particulier la route de Wa- 
re à Londres ef charmante, le chemin cou- 
vert de gravier large O uni, bordé de jolis 
Bourgs GF deV illages deMille en Milie, avec 
Bre ee plu- 
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Buckingham. DE L'ANGLETERRE. وک‎ 
plufieurs Maifons de campagne. Outre 
celles dont pai deja parlé, l'on voit dans 
cette Province Haldenham au Duc de 
Neweaftle, Moore Park à la Duchefe de 
Monmouth, Totteridge, au Comted An. 
glefey, Haddam Hall €F Cashiobury aa 
Comte a Effex. On y peut voir ici le plat 


` de cette derniére. 


Le Duché de BUCKINGHAM. 


u Comté de Hartford tournant à 
۱ ’Occident, on trouve le Duché 
de Buckingham, qui lui fait face dans 
fa partie Orientale, aufli bien qu’auCome 
té de Bedford. Au Nord & au Norde 
Ouecft, ilefl borné par celui d'Oxford, 
& au Midi par celui de Barkshire. I1 
s’ctend du Nordau Sud & puis-au Sud 
Eft, faifant une figure qui aproche de 
celle d’un arc. Sa longueur eft ledou- 
ble de fa largeur, aiant quarante mil- 
les du Nord au Sud, dix-huit de PER 
à l’Oueft, & cent trente-huit de tour, 
qui renferment 441. millé arpens de 
terre. Il eft divifé en huit Quartiers, 
qui font 16 nombre de cent quatre-vints- 
cing Paroiffes, où fe trouvent près de 18. 
mille & 400 Maifons. On y compte 
quatre Chateaux & une Ville, & quar 
tor- 


10 Les Devices Buckingham 
torze bourgs à marché, dont ily ena 
fix qui ont droit de deputer au Parle- 
ment, favoir, BUCKINGHAM, la 
Capitale; Ailesbury, Chipping-Wicomb, 
Agmondes-ham Wendover, & Great Mar- 
low. La Tamife arrofe cette Provin- 
ce au Midi, la féparant du Comté de 
Barkshire. La Tame y prend fa fource 
& la traverfe toute entiére dans fa lar- 
geur, de Orient à l'Occident. La ri- 
viére d'Oufe, (en Latin Ufa, Ia, & 
{fis ) fortant du Comtéde Northamton, 
y vient porter fes eaux en ferpentant, a 
travers toute lalongueur dela bandedu 
Nord-Ouett, coulant du Sud-Oueft au 
Nord-Eft; & reçoit, en chemin 
faifant, une autre petite riviére, qui 
fort des frontiéres de Bedford, & vient 
arrofer cette Province du Sudau Nord. 
Enfin le Cole arrofe le Quartier du Sud- 
Eft, coulant du Nord au Sud, & fe 
va jetter dans la Tawmife و‎ après avoir 
fervi de borne entre le Duché de Buc- 

kingham & le Comté de Middlefex. 
Toute cette Provinceelt partagéeen 
deux grands Quartiers, dont l’un, qui 
eft au Sud, eft montueux, & l’autre, 
qui eft au Nord, n’a que des campa- 
gnes. Le prémier s’apele Chiltern, du ` 
moc 
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Chiltetn. DE L’ANGLETERRE. fft 
mot Saxon Cylt ou Chilt, qui fignifie 
de la craie, parce que toutes ces mon- 
tagnes ont un terroir de craie, argil- 
leux, & blanchâtre. On y voit auf 
un nombre de forêts de hêtres, dont la 
Province a tiré fon nom, après la ville 
Capitale, parce qu’en Langue Saxonne 
le mot Backen fignifie des bétres. La 
Zamife coule au pié des montagnes de 
Chiltern, & lave le bourg de Marlow, 
dont le nom vient de la marne ou cra- 
ic, que les Anglois apèlent Marie, par- 
ce que fon terroir eft plein de marne, 
dont on fe fert, avec un profit merveils 
leux, pour engraiffer les terres. Dela 
tournant au Sud-Eft elle pale entre 
Windfor d’une part dans le Comté de 
Barkshire, & Eaton de Vautre dans la 
Province de Buckingham, où il y a un 
beau Collège fondé par Henri ۸۵ 
1441. C’eft un grand bâtiment de pier- 
re de taille, compofé de deux corps de 
logis, où demeurentun Principal, huit 
Fellows, ou Affociez, & foixante Eco- 
liers, qui y font entretenus gratis, & 
qui, lors qu’ils font affez avancés, font 
60۷۵۱۵2 à Cambridge au College du Roi 
(the Kings College) pour y achever leurs 
études. Ce Collège eft dans une fitua- 
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$7  LrEs Devices Eaton: 
tion charmante & tout-à-fait agréable, 
& accompagné d’une belle ۰ 
La petite riviére du Cole, roulant fes 
eaux au Sud entre le Comté de Middle- 
ex & celui de Buckingham, {e partage 
en quatre branches, que Pon 206 fur 
quatre ponts, & c’elt de là que le bourgy 
. qu’elle arrole, a reçu le nom de Cole- 
brooke. Les Romains Pont aufli connu 
fous le nom de Pontes, qui revient au 
même fens. 


Chemin de Londres à Buckingham. 
i peu au deffus de Colebrooke, le 


À grand chemin de Londres à Buc- 
kingham éoupe le Cole à Uxbridge aux 
confins de Middlefex à dix-neuf و‎ 
de Londres, & avançant au Nord-Ouett, 
paffe dans le bourg d’Agmundersbam و‎ 
autrement Amersham, -& ۱2106 fur la 
gauche Highwickbam, où Wicomb, grand 
& beau bourg, qui peut aller de pair 
avec les prémiers de la Province, D’ 4 
mersham la grande route conduit par 
Great Miffendea, pax Wendover, où 
Pon trouve la plaine, & à dilesbury y 
fitué dans le cœur de la Province. 
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Ailesbury. ‘pr ‘L ANGLETERRE. £73 


AILESBUR Y. 


‘A ILESBURY, anciennement Meglesz 
burgh, eft un beau bourg, à qua. 
rante quatre milles de Londres, placé 
dans une belle & fertile Vallée, à la 
quelle il donne fon nom, fur une petis 
te hauteur, dont le pié eft lavé par la 
riviére de la Tame. Ileft grand, bien 
peuplé, & dans une fituation fort a=: 
gréable au miheu de belles & de vattes 
campagnes, Ce bourg donne le titre: 
de Comte à M. Thom. Brace. La: 
Vallée d’ Ailesbuty eft Fune des plus fer- 
tiles du Rotazume, fon terroir eft ar- 
gilleax, & produit d’excellens pâtura- 
es, où l’on nourrit quantité de trou- 
peaux de brebis. Elle eft toute nue 
& découverte, ala referve d’un endroit 
à l'Occident, vers les frontiéres d'Ox= 
ford, où eft une Forêt nommée Berz- 
wood. Ife trouve près de cette forêt 
un village apèlé Bary-bill, ou Burill, 
qui anciennement étoit un bourg affez: 
remarquable, & l’on y a trouve quel- 
ques médailles Rormaines. 
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۳74 Les Devices © Buckingham; 
BUCKINGHAM. 


>AILESBURY la grande route vous 
conduit droit à Buckingham. Cet» 
te ville efta 44 Milles de Londres, fi- 
tuée dans une Presqu’Ile, que forme 
Ja riviére de l’Oufe, Yenvironnant de 
trois côtez, à l’'Oueit, au Sud & a 
PER, & à châque côté on la patie fur 
un beau pont.de pierre. Buckingham 
n’eft pas grande, & n’a rien 5 
qui la fafie plus remarquer, que lhon- 
neur d’être la Capitale d’un ۰ 
Autrefois elle étroit fermée de murail- 
les, & défendue par un Château, bâti. 
juftement au milieu de la ville; mais 
le tems a tout détruit. Buckingham à 
donné ie nom de Duc à quelques Seig- 
neurs, dont le plusiliuitre dans lP'Hiftoire 
eft celui qui fut le favori de Jaques 1. & 
qui enfuite étant tombé dans la dispra- 
ce, s'attacha à Charles 1. 86 ۲ 
ce Piinceen E/pagne, lorsqu'il y alla 
pour demander linfante en mariage. 
Voiage qui fut autant honteux à la Mat- 
fon Roiale d’ Angleterre, comme il fut 
infruétueux pour celui qui le failoit.Au- 
jourd’hui le titre de Duc deBuckingham _ 
appartient à M. Jean Sheffield. 


De 


Stony-Stratford. DE L? ANGLETERRE. f7 

De Buckingham la riviére d'Oufe, con- 
tinuant fon coursau Nord, pañe à Sto- 
ny-Stratford, grand & beau bourg, où 
fe tient un des meilleurs marchez de 
toute la Province. Son nom lui vient 
de trois chofes: la prémiére de ce que 
toutes les maifons y font de pierre de 
taille, la feconde parce qu'il eit fur une 
voie militaire, autrement fur un chemin 
battu & pavé autrefois par les Romains, 
qu'on nomme aujourd’huiWVatling fireat, 
& dont on voit encore quelques reftes 
hors du bourg; & la derniére, parce 
qu'il eft fitué près d’un gué de ۰ 
Mais la riviére n’eft plus guères guéa- 
ble dans cer endroit-là, c’eft pourquoi 
l'on y a conftruit un pont. De l’autre 
côté de la riviére il y avoit ancienne- 
ment une Place apèlée * Laëforodum و‎ 
qui tiroit fon nom de fon gué pierreux: 


-mais la Place welt plus, & il n’y refte 


qu’un village nommé Pasham; pour 
marquer que ç’a été un lieu de paffage. 
Stony-Stratford eft un lieu de grand a- 
bord, parce qu’il eft fur la grande rou- 
te de Londres au Nord de Û Angleterre. 
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*En Langue Gagloife, Lech fignitie une pierre, 
Rhyd و‎ un gué. ۱ 
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‘Je 8۳21 rien de nouveau à dire tôu- 
chant lé terroir de cétte Province. Sa 
۲6۲۲۱۱۱۲6 fair qu’elle eft extrémement 
peuplée ; la déuceur & la bonté dé 5 
font que les habitans sy portent géne- 
ralement bien. Les brebis y ont Ia lat- 
ne fort fine & fort doucé. ‘Tous ces 
divérs avantages font qu’on y voit sran- 
de quantité grande O de petite Noble/- 
fe, qui y piffede de belles Terres € badite 
de magnifiques Maifons de campagne. Ain- 
fi le Duc de Devonshire y poffedé Láti- 

mets, le Duc de Bedford y à Cheynes; 
Le Comte de Bridgewater y poffede. Ash- 
bridge, le Duc de Wharton ya W itichin- 
doh Jê Comte de Chefter'y poffede Etorp, 
M. Richard Temple Lord Cobham, 4 a 
Stow, ۰ 


Fin po SECOND Tome. 
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